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Le C'üVfiOU, au 3063 rue Victoria (métro McGill) 
S44-1634 k petite boite française oà Fou mange bien

Ambiance chaleureuse, service souriant 
et menu à prix fort abordables, même le 
soir. Soupes faites comme à la maison.

Montréal, mardi 1 février 1983 (Côte-Nord, 45 cent*; Nouveau-Brunswick, so cent*; lles-de-la-Madeleine.90c*ntt)

Dans une lettre à Andropov

Reagan offre 
la fin des 
euromissiles
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I
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BERLIN-OUEST (AFP) - Le prési
dent Ronald Reagan a relancé de ma
nière spectaculaire le dialogue Est- 
Ouest, dans une lettre ouverte aux Eu
ropéens lue par le vice-président 
George Bush, lüer soir à Berlm-Ouest.

Le président des Etats-Unis, répon
dant aux souhaits des Européens qui de
mandent des résultats concrets aux né
gociations eurostratégiques de Genève, 
a invité le numéro un soviétique, M. 
Youri Andropov, à le «rencontrer où et 
quand il le voudra, pour signer un ac
cord qui garantisse que toutes les armes

nucléaires de moyenne portée améri
caines et soviétiques basées au sol dis
paraissent de cette planète».

Le vice-président des Etats-Unis, qui 
venait de prononcer un discours sans 
concession à l’égard de l’Union soviéti
que, a créé une véritable sensation en 
annonçant qu’il allait lire cette« lettre 
ouverte».

Cette lettre ouverte, estimaient hier 
soir les observateurs politiques à Berlin- 
Ouest, constitue à la fois une réaffirma
tion de l’option zéro du président Rea-
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Expulsés du Nigeria parce qu'ils y vivaient illégalement, des centaines de milliers de Ghanéens, apportant avec eux les quelques biens qu'ils pouvaient trans
porter, attendent impatiemment que la frontière bénino-togolaise leur soit ouverte afin de regagner leur pays. (Photolaser AP)

La FAS accepte l’offre de Québec
et enjoint membres de rentrer
par Bernard Descôteaux

QUÉBEC -- Le gouvernement a 
réussi à ébranler le Front commun en 
obtenant hier soir un accord avec les 
employés du réseau des affaires socia
les. En vertu de cet accord, la Fédéra
tion des affaires sociales de la CSN a 
annulé son mot d’ordre de grève, dans 
tous les hôpitaux et les organismes de 
services sociaux, geste que la FTQ de

vait imiter. En conséquence le Conseil 
des ministres retirait pour l’instant 
toute menace de loi spéciale.

L'entente est intervenue après de lon
gues négociations dans la nuit de diman
che à hier et les dirigeants syndieux ac
ceptaient hier soir d’en recommander 
l’acceptation en tenant compte des min
ces concessions faites par le gouver
nement mais aussi du rapport de force 
des syndiqués qui allait s’amenuisant.

Par cette entente, le gouvernement 
s’est assuré à toutes fins utiles de l’iso
lement des syndiqués du réseau scolaire 
qui se retrouvent seuls maintenant à af
fronter le gouvernement, exception 
faite de trois petits syndicats. Hier le 
gouvernement a aussi obtenu un accord 
avec le Syndicat des fonctionnaires pro
vinciaux du Québec (SFPQ) qui re
groupe 38,000 fonctionnaires et ouvriers. 
Il acceptait au surplus de rencontrer au-

jourd’hui ses 9,000 professionnels syn
diqués même si ces derniers mainte
naient pour ce matin leur mot d’ordre 
de grève. Une rencontre était aussi pré
vue pour ce matin avecla CEQ, dans le 
but,indiquait-on au gouvernement, d’as
surer une reprise de contact. On quali
fiait cette rencontre de technique.

L’accord intervenu hier touche les 
employés de soutien des hôpitaux de 
courte et de longue durée et des centres

d’accueil, les syndiqués des CLSC, des 
Centres de services sociaux et des 
CRSSS, ainsi que des garderies. Avec 
les accords obtenus plus tôt en fin de .se
maine auprès des trois syndicats d’infir
mières et d’infirmiers indépendants et 
avec le cartel des organismes profes
sionnels de la santé, on peut dire que 
tout est réglé dans le secteur de la 
santé.

Une exception: les accords inter

venus dans ce secteur ne signifient nul
lement que les synditiués ont accepté la 
loi 105 et les décrèts. Les ententes ne 
portent (pie sur des iiménagements par
ticuliers à la loi 105 si bien qu’il n’y a au
cune remise en cause de la loi 70 et du 
principe de la récupération salariale, 
fout comme il n’y a pas eu remise en 
cause des grands principles soustendant 
les changements normatifs imposés par 
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La CEQ La grève n’a touché que 50% des hôpitaux
reste 
en grève
□ Rien de nouveau,

dit Charbonneau
par Bernard Descôteaux

QUÉBEC - Quoi qu’il arrive, la CEQ 
maintiendra son mot d’ordre de grève 
pour aujourd’hui, et les écoles primaires 
et secondaires seront donc fermées 
pour une quatrième journée.

Le président de la CEQ, M. 'Yvon 
Charbonneau, a annoncé cette décision 
hier en soulignant la volonté des ensei
gnants de poursuivre leur lutte même si 
tous les autres membres du Front com
mun CSN-CEQ-FTQ en venaient à une 
entente.

Pour M. Charbonneau, cette opiniâ
treté s’explique par le fait que chez les 
enseignants, rien de nouveau ne s’est 
produit. Le dossier de la CEQ semblait 
hier soir être le seul du Front commun à 
ne pas avoir évolué. Depuis dimanche, 
la CEQ voit avec une angoisse non dis
simulée les autres syndicats à la recher
che d’une entente de principe se lancer 
dans (l’autres pourparlers.

La possibilité d’une reprise du dia
logue se confirmait cependant en cours 
de soirée hier. Le président du Conseil 
du trésor, M. Yves Bérubé, annonçait en 
effet qu’il y aurait une rencontre avec la 
CEQ qui, à toutes fins utiles, était quali- 
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^ En grève, les 
professionnels 
négocient
14 demandes 
d’injonctions 
sont rejetées

Q Les libéraux 
accusent Québec 
d’€<oppression»

— page 2

par Renée Rowan

La situation est tolérable, mais pas 
acceptable. Tel est le consensus auquel 
semblaient en être arrivés la plupart 
des directeurs d’hôpitaux généraux hier 
soir, au terme de cette première jour
née de grève qui a touché 59 des 117 cen
tres hospitaliers du Québec, ou environ 
50%. Si la situation est supportable pour 
l’instant, elle ne saurait, de l’avis des 
centres hospitaliers, se prolonger au- 
delà de deux ou trois jours au maxi
mum. Les choses pourraient facilement 
se détériorer et vite devenir dramati
ques.

Selon un rapide sondage effectué 
dans 13 des 33 hôpitaux de la région de

Montréal, les services d’urgence et les 
services essentiels ont été partout as
surés. Les lignes de piquetage ont été 
plus serrées dans certains endroits qu’à 
d’autres,én particulier aux abords de 
Notre-Dame, Saint-Luc et Rosemont- 
Maisonneuve où l’on a dû avoir recours 
aux policiers pour permettre aux em
ployés syndiqués qu voulaient rentrer 
de le faire. Mais nulle part, il n’y a eu 
d’arrestations ou d’incident majeur à 
déplorer.

En province, les régions les plus tou
chées par cette première journée de 
grève ont été celles du Saguenay-Lac- 
Sainl-.Iean où il y a eu des débrayages 
dans tous les centres hospitaliers,soit 
sept sur sept, et en Gaspésie, dans huit

sur neuf, indique le porte-parole de l’As
sociation des hôpitaux (lu Québec, M. 
Rouland Bouret. Dans la région de la 
Mauricie, un seul hôpital sur dix a été 
atteint pour ce mouvement de grève gé
nérale et un seul sur six dans l’Ou- 
taouais. Dans la région de Québec, il y a 
eu des débrayages dans environ la moi
tié des centres, soit 12 sur 23.

Malgré l’imminence d’un accord en
tre Québec et la Fédération des Affaires 
sociales de la CSN, le directeur général 
de l’hôpilal psychiatrique montréalais 
Louis-Ilyppolyte-Lafontaine, M. Jean- 
Guy Déguisé, n’a pu se défendre, hier, 
d’une certaine inquiétude.

Le personnel des institutions psychia
triques, des institutions pour malades

chroniques et des centres d’accueil affi
liés à la Fédération des affaires sociales 
doit débrayer ce matin dans ces sec
teurs considérés comme particulière
ment vulnérables. M. Déguisé a noté 
que l’on n’avait pu réduire le taux d’oc
cupation de Louis-llyppolyte-Lafon- 
taine, qui est préentement de 100*j{,.

L’ex-Saint-Jean-de-Dieu, qui abrite 
environ 2,200 bénéficiaires, pourra tou
tefois compter sur tout son personnel in
firmier, de même que sur les psysiothé- 
rapeutes et les diététistes affiliés à d’au
tres syndicats que la l'AS. « La liste de 
services essentiels semble convenable, 
mais seulement pour une période qui ne 
dépassera pas 48 heures», a toutefois af
firmé M. Déguisé.

Quant aux CLSC, 49 sur 101 ont été 
touchés par les arrêts de travail, mais, 
.selon le ministère des Affaires sociales, 
ils ne sont ()as complètement paralysés, 
puisqu’ils continuent à offrir à leurs usa
gers certains services. Quant aux cen
tres de .services sociaux (CSC), deux ré
gions .seulement ne sont pas affectées:' 
celles (le Trois-Rivières et de l’Ou 
taouais. Les autres continuent d’as
sumer certains services comme celui 
de la protection de la jeune.sse et le pla
cement de certains cas problèmes de 
personnes âgées.

A l’hôpilal Notre-Dame, en dépit de 
l’injonction accordée vendredi dernier 
en Cour supérieure, les piquets de grève
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Le caucus tente 
aussi d’écarter 
Clark de la course

Les députés conservateurs ont applaudi leur chef, M. Joe Clark, à son retour aux Communes hier. M. Clark, lors 
du congrès de Winnipeg, avait annoncé qu’il abandonnerait son poste de chef de l’opposition en attendant la 
tenue d’un congrès au leadership du parti. (Photolaser CP)

par Michel Vastel

OTTAWA — Les députés conser
vateurs qui ont ouvertement contri
bué à la chute de M. Joe Clark, ont 
promis hier (ju’ils lui donneront un 
«appui sans reserve» comme chef in
térimaire à la Chambre des com
munes «s’il accepte de renoncer à sa 
candidature» à la direction du Parti 
conservateur.

L’ancien ministre du gouverne
ment Clark, M. Elmer MacKay de la 
Nouvelle-Écosse, a ajouté: “Ce se
rait mieux pour tout.le monde» et 
plusieurs députés ont approuvé : La 
campagne pour obtenir un retrait 
pur et simple de M. Clark de la 
course au leadership se poursuit 
maintenant en plein caucus, à Ot
tawa. Mais le chef conservateur a ré
pété hier: «qu’on ne se méprenne 
pas, je serai candidat et j’ai bien l’in
tention d’être reconfirmé».

En renonçant à tenter de se suc
céder, M. Clark permettrait de ré

soudre l’incroyable imbroglio dans 
lequel il a été son parti depuis ven
dredi en déclenchant une campagne 
au leadership.

En effet, l’exécutif du Parti con
servateur ne peut pas convoquer de 
congrès au leadership tant que le 
chef actuel n’a pas démissionné. 
Mais celte démission ne peut sur
venir sans qu’on assure son rempla
cement aux Communes. Des expli
cations plutôt embrouillées qui ont 
été fournies hier par M. Clark et ses 
adjoints, on peut prévoir les événe
ments suivants:

■ M. Joe Clark a toujours l’inten
tion de renoncer demain malin à ses 
fonctions de chef de l’opposition of
ficielle; il lui faut cepemlanl obtenir 
l’appui de son caucus pour nommer 
son remplaçant et il lui fera une re
commandation sur «la façon de le 
remplacer aux Communes» ; il a dé
claré que «la tradition veut que le 
caucus accepte les recommanda- 
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Les professionnels «discutent», mais 
prolongent leur grève d’un jour au moins

Seuls des «aménagements» 
normatifs sont possibles

par Gilles Lesage

QUÉBEC — Les profes
sionnels du gouvernement du 
Québec restent en grève au 
moins jusqu’à demain, mais 
les fonctionnaires provin
ciaux ne les imiteront pas, 
une entente de prmcipie mnt 
intervenus avec eux.

Tant l’entente de principe, 
qui empêche fonctionnaires 
et ouvriers de se mettre en 
grève Illégale, que les «dis
cussions» qui sont censées 
avoir lieu aujourd’hui avec 
les professionnels, en grève 
depuis jeudi dernier, se font 
dans le contexte de la loi 105 
et des décrets adoptés le 
mois dernier. Les clauses sa
lariales proprement dites ne 
sont pas remises en cause et 
les seuls aménagements se 
font sur le plan normatif

Réunis en assemblée gé
nérale, hier après-midi, des 
professionnels ont déploré 
amèrement que l’on ne parle 
plus de faire sauter les lois 70

et 105, surtout en ce qui a 
trait à la récupération sala
riale en cours. Mais le prési
dent du Syndicat (SPGQ), M. 
Roger Lecourt, leur a rap
pelé que les règlements déjà 
«négociés» avec d’autres 
groupes d’employés du sec
teur public ne portent que 
sur les clauses normatives, 
les professionnels n’ont pas 
la force de défaire ce mou
vement

D’autant plus que le règle
ment intervenu hier avec le 
Syndicat des fonctionnaires 
(SFPQ) — qui projetait de .se 
joindre au Front commun de
main — ne remet pas en 
cau.se les clauses salariales, 
SI ce n’est pas incidence. Le 
président, M .Jean-Louis 
llarguindeguy, l’a soumis 
hier et aujourd’hui aux diri
geants syndicaux et en re
commande l’acceptation.

Quant aux professionnels, 
qui ont repris contact hier 
avec le gouvernement, iLs ont 
décidé de façon très maiori-

taire de poursuivre le dé
brayage, tout en mandatant 
leurs dirigents pour «aller 
voir» ce que le gouverne
ment leur propose. Pour sa 
part, le ministre de la Fonc
tion publique, Mme Denise 
LeBlanc-Bantey, a déclaré 
hier soir que le gouverne
ment était disposé à «écou
ter» les professionnels, mais 
qu’il ne saurait «négocier» 
avec eux tant qu’ils sont en 
grève illégale et illimitée. 
Elle se proposait toutefois de 
faire une évaluation de la si
tuation en fin de soirée. De 
toute évidence, ces pourpar
lers dépendent en bonne par
tie de ce qui se passe aux af
faires sociales et au Front 
commun mtersyndical.

Les clauses salariales 
étant mises entre parenthè
ses, les principaux points en 
litige chez les professionnels 
portent sur le plan de car
rière et la classification; la 
.sécurité d’emploi; les heures 
de travail; les occasionnels

Chez les fonctionnaires, 
l’ordre de grève est annulé

suite des nouvelles de la nuitla discrimination à l’égard 
des femmes.

Sans faire de recomman
dation précise, le président a 
soumis que le SPGQ avait le 
choix, soit; de décréter une 
trêve — rentrer au travail 
aujourd’hui — rencontrer le 
gouvernement et faire le 
point demain ou jeudi, avec 
la posibilité de reprendre le 
débrayage; ou de poursuivre 
la grève en attendant l’issue 
des discussions avec e Front 
commun et des pourparlers 
d’aujourd’hui. À main levée, 
très fermement, les profes
sionnels ont opté pour le deu
xième choix, au cours de 
deux réunions qui regrou
paient plus de 3,000 mem
bres.

Intervenant au micro, des 
grévistes ont fait état d’un 
certain défaitisme, ajoutant 
que ce n’est pas le temps de 
jeter bas les armes, même si 
le Front commun s’effrite.

De fait, le moral n’était 
pas très bon hier matin, à la.-Y'"* 11 ca UUJI IllCl llldllll, d Id

Le gouvernement de «l’oppression et 
de la division» (Gérard-D. Lévesque)

(LE DEVOIR)- .Selon le imposés avant même de _____________

précédente, et le piquetage 
un peu moins élevé que la se- 
mame dermère. Le SPGQ es
time quand même qu’il a en
viron 4,000 piqueteurs, dont 
2,500 à Québec, 1,200 à Mon
tréal, et 300 à 400 dans les ré
gions. Selon un porte-parole 
gouvernemental, 61 6 % des 
membres du SPGQ — qui en 
compte environ O.OW — 
étaient en grève hier, tandis 
que 1,758 autres fonctionnai
res n’ont pu entrer au travail. 
10 à 12 % des professionnels 
travailleraient à leur domi
cile...

«On n’est pas assez forts 
sur les lignes de piquetage, a 
lancé un militant ; si on ren
tre sans règlement, il n’est 
pas sûr qu’on va pouvoir res
sortir.» «On a déjà oublié, in
terjette un autre, qu’on n’est 
pas sortis simplement pour 
exprimer notre méconten
tement, mais contre les lois 
d’exception, et on parle déjà 
de rentrer au travail en bons 
petits chiens...»

De toute évidence, les rè
glements avec d’autres grou
pes et les menaces de sanc
tions encore plus fortes — les 
grèves illégales ont déjà en
traîné des centaines de pour
suites sommaires — ont eu

un effet démobilisateur 
parmi les grévistes. «Si on 
entre sans discuter, on est fi
nis et la démocratie au Qué
bec aussi», lance un militant, 
fortement applaudi, même si 
les professionnels se sentent 
un ^u coincés et laissés pour 
compte.

En plus de poursuire la 
grève et d’embaucher M. Ro
bert Gaulin, ex-président de 
la CEQ, à titre de conseiller 
spécial, le SPGQ a décidé 
s’assumer la défense et, le 
cas échéant, les amendes de 
ses membres poursuivis pour 
grève illégale.

Pour leur part, les fonc
tionnaires, qui avaient repris 
contact avec le gouverne
ment, dimanche, ont enforcé 
leur sécurité d’emploi. L’en
tente avec le SFPQ prévoit 
pour les permanents une se
maine de travail de 35 heures 
pour les cols blancs et de 38i/^ 
heures pour les ouvriers 
ayant déjà la sécurité d’em
ploi.

Le syndicats craignait que 
le gouvernement, par souci 
d’économie, ne diminue le 
nombre d’heures de travail 
de ses emploiés actuels et ne 
multiplie les postes à temps 
partiel.

(LE DEVOIR)- Selon le 
chef de l’opposition à l’As
semblée nationale,M. Gé
rard-!) Lévesque , si le gou
vernement n'avait pas at
tendu le déclenchement 
d’uiie grève générale pour 
négocier, li aurait pu en venir 
à une entente et la crise au
rait été évitée

Interrogé sur le déblocage 
des derniers jours dans les 
négociations avec les syndi
cats du Front commun, 
M.Lévesque s’est demandé 
pourquoi ce qui était inac
ceptable hier est-il devenu 
aujourd’hui négociable ■'

Participant au lancement 
de la campagne de finance
ment de son parti, M Léves
que a émis l’opinion que le 
gouvernement du Parti qué
bécois apparaît comme celui 
de l'oppression et de la divi
sion . Qu’e.st-ce qui en fait un 
gouvernement oppressif' 
Les lois 70 et 105 qu’il a fait 
adopter, les décrets qu’il a

imposés avant même de 
commencer à négocier,ainsi 
que le fait d’avoir privilégié 
la stratégie de l’affronte
ment.

En quoi le gouvernement 
du PQ peut-il être accusé de 
rechercher la division? M. 
Lévesque fait valoir que les 
politiques et attitudes du gou
vernement n’ont fait que di
viser la société québécoise 
depuis son accession au pou
voir en 1976. Pour illu.strer sa 
pensée, l’exemple des ten
sions entre les communautés 
anglophone et francophone 
lui apparaît le plus éloquent 
entre tou.s.

Quant au déblocage des 
négociations , le chef inté
rimaire du PLQ rappelle que 
son parti a affiché, depuis le 
début, une position responsa
ble , évitant de chercher à se 
faire du capital politique sur 
le dos des citoyens.

Ignorant le contenu des en
tentes du week-end dernier, 
M Lévesque refuse de les

la grève de 83
■ Dans les cégeps

Le syndicat des professionnels du collège de Victo
ria ville a décidé de rentrer au travail hier, indique la 
Fédération des cégeps du Québec. Toujours d’après la 
Fédération, on constaterait sur le terrain «une certaine 
inquiétude» et un «affaiblissement du moral». À la Fé
dération nationale des enseignants et enseignantes du 
Québec, on affirme que «les gens sont encore très, très, 
mobilisés». On a tenu hier et on tiendra encore aujour
d’hui des assemblées générales. Mais elles se justifient 
par des nécessités règlementaires afm que les ensei
gnants touchent leurs prestations de grève. La FNEQ 
entend poursuivre la grève même si la Fédération des 
affaires sociales rentre au travail. «On a les mandats 
pour ça», dit la FNEQ.

■ Mm^ Marois est occupée
Quelque 75 professionnels du Centre des services so

ciaux de Québec, ont occupé les bureaux de comté de 
Mme Pauline Marois, mmistre déléguée à la Condition 
féminine. Ces manifestants ont voulu ainsi protester 
contre la participation de Mme Marois à l’adoption des 
lois 70,105 et des décrets qui onL ôpinent-ils, de lourdes 
conséquences sur la quahté des services sociaux et sur 
les conditions de travail des travailleuses et travail
leurs du secteur public. «Son geste est encore plus 
odieux, affirment-ils, qu’en tant que travailleuse so
ciale, Mme Marois est censée connaître les besoins de 
notre chentèle, et qu’en tant que responsable de la con
dition féminine, elle n’est pas sans savoir que la majo
rité du personnel du réseau des affaires sociales est 
constituée de femmes».

■ Chez le sous-mInIstre
Le sous-mmistre de l’Éducation, M. Jacques Girard, 

a convoqué à la fin de l’après-midi, hier, la Fédération 
des commissions scolaires catholiques du Québec. Le 
porte-parole de la Fédération, M. Ubald Gauthier, a fait 
remarquer au DEVOIR que jusqu’ici le ministre de l’É
ducation, M. Camille Laurin, s’est contenté de trouver 
«pénible» l’actuel conflit alors que son collègue des Af
faires sociales, M. Pierre-Marc Johnson, s’affaire au 
front.

A

Les 14 injonctions sont 
refusées à Brunet
par Bernard Morrier

La demande en injonction 
interlocutoire formulée ven
dredi dernier par le Comité 
provincial des malades et 
son président, M Claude Bru
net, et dirigée contre 14 in
timés, dont les présidents 
delà FTQ (Louis Laberge), 
de la CSN (Donatien ('orri- 
veau) et de la CEQ (Yvon 
Charbonneau), a été refusée 
hier par le juge René llur- 
tubise, de la Cour supérieure.

Dans sa décision, le juge 
llurtubise explique que M 
Brunet est déjà personnel
lement protégé par une pre
mière injonction dans le 
même sens accordée d’abord 
le 9 novembre dernier, qui 
fut renouvelée à neuf repri
ses depuis et dont la dernière 
date d'échéance est fixée au 
4 février, Cette injonction 
vise nommément les mem
bres de la Fédératon des af
faires sociales (FAS), oeu-
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vrant dans différents établis
sements hospitaliers, ainsi 
que tout le personnel syn
diqué de l’hôpital Saint-Char- 
les-Borromee, lieu de rési
dence de M. Brunet.

Le juge llurtubise expli
que ensuite que, s’il est exact 
que M. Brunet doit se rendre 
visiter d’autres bénéficiaires 
dans des centres hospitaliers, 
où il reçoit également des 
soins, rien n’empêche qu’il 
puisse utiliser d’autres 
moyens pour s’acquitter de 
ses fonctions (président du 
Comité des malades), les 
communications étant très 
faciles de nos jours.

Le juge de la Cour supé
rieure invoque par ailleurs le 
fait que le Comité provincial 
des malades, qui demandait 
conjoint ment l’injonction 
avec M Brunet, n’a pas d’in
térêt dans ce dossier, compte 
tenu qu’il n’est pas une per
sonne mais bien une entité lé
gale.

Enfin, prenant note que 
l’injonction demandée visait 
notamment le président de la 
CEQ, le juge llurtubise opine 
que cette démarche déborde 
les intérêts légaux tant du 
Comité provincial des ma
lades que ceux de M. Brunet,

On se souviendra que, ou
tre de viser les trois chefs 
syndicaux, les requérants de
mandaient l’émission d’une 
injonction interlocutoire con-
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M Gérard-D Lévesque

commenter mais dit souhai
ter que tout se règle rapi
dement et dans les meilleurs 
mtérêts des Québécois.

tre la Fédération des affaires 
sociales, le Syndicat national 
des employés de l’hôpital 
Saint-Charles-Borommée (ce 
que les demandeurs ont déjà 
obtenu contre ces deux or
ganismes par le renouvel
lement de l’injonction valide 
jusqu’au 4 février), le Syn
dicat canadien de la fonction 
publique et l’Union des em
ployés de services, afin d’em
pêcher ces leaders ou grou
pes syndicaux d’organiser 
une grève illégale prévue 
dans les hôpitaux et autres 
institutions pour hier et au
jourd’hui

Quant à l’injonction valide 
jusqu’au 4 février, par con
tre, elle interdit déjà toute 
grève ou débrayage dans les 
etablissements où les Syndi
qués sont membres de la 
FAS
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vations, adressez-vous à un agent de 
voyage, à votre préposé aux voyages 
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M. Pierre A. Nadeau en quête de $2 millions

en prêt... libéraux confient le défi de renflouer
■ Oui à l’éducation sexuelle

L’Association féminine d’éducation et d’action so
ciale (AFEAS) approuve dans une «large mesure» le 
projet de promamme d’éducation sexuelle en prépara
tion au rninistere de l’Éducation. Ce programme rejoint 
«la philosophie de l’AFEAS au plan des valeurs qu’il vé
hicule, du respect des diverses options,de l’équilibre en
tre l’information et la formation et au plan du respect 
du processus de maturation de l’élève», maintient l’A- 
FEAS. Cette association émet toutefois des réserves 
sur le danger de renforcement des stéréotypes sexistes 
que contient le programme ainsi que sur la place privi
légiée faite à l’hétérosexualité.

■ Les conservateurs au gallon
Trente-quatre députés conservateurs opposés à la 

métrification commenceront aujourd’hui à vendre de 
l’essence au gallon dans la station-service qu’ils ont 
louée à une trentaine de kilomètres d’Ottawa. Les rè
glements fédéraux ne permettent la vente de l’essence 
qu’au litre. La vente de l’essence au gallon est passible 
d’amendes maximales de $5,000 par jour et de peines 
d’emprisonnement de deux ans. Le ministre de la Con
sommation, M. André Ouellet, a déjà déclaré que la loi 
ne souffrira pas d’exceptions pour les députés conser
vateurs.

■ Histoire d’eau
PARIS (AFP) — Le groupe français Lyonnaise des 

eaux et la société québécoise d’investissement Desjar
dins se sont associés pour créer la société de gestion Si- 
dly Inc., spécialiste de l’assainissement, du traitement 
des eaux usées et de la distribution d’eau potable, a an
noncé hier la délégation générale du Québec à Paris. 
Cette coopération, indique un communiqué de la délé
gation, permettra d’importer au Québec des technolo
gies de pointe développées en France et conduira à la 
création d’un centre québécois de recherches, “Aqua- 
lab". Ce centre, selon la délégation, travaillera en col
laboration avec les laboratoires du groupe français 
pour élaborer des techniques dans les secteurs concer
nés. La représentation québécoise souligne oue cette 
coopération vise également à faire du Quebec «un 
tremplin pour implanter au Canada et aux Etats-Unis 
les technologies qui seront mises au point».

■ Contre les droits
EDMONTON (PC) — La Cour d’appel de l’Alberta a 

déclaré inconstitutionnelle une perquisition des enquê
teurs d’une commission sur les coalitions au Edmonton 
Journal. Au nom de ses cinq collègues, le juge D.C. 
Pro wse a statué que la loi sur les cartels allait à l’en
contre de la nouvelle charte des droits et libertés. L’ar
ticle 8 de la charte de la constitution, ont signalé les ju
ges, protège justement contre les perquisitions et sai
sies injustifiées. La perquisition au Journal avait été ef
fectuée deux jours après l’entrée en vigueur de la cons
titution.

■ Quatre députés nommés
QUÉBEC (PC) — Le Parti québécois vient de dési

gner les quatre députés qui le représenteront au Bu
reau de l’Assemblée nationale. Il s’agit de MM. Jean- 
François Bertrand, ministre-député de Vanier, Jacques 
Brassard, whip et député du Lac-Saint-Jean, Yves 
Beaumier, député de Nicolet et Jacques Rochefort, dé
puté de Gouin. Le Bureau de l’Assemblée nationale a 
ké créé le 18 décembre 1982. Il comprend huit députés 
dont le président de l’Assemblée. Quatre de ses mem
bres sont nommés par le parti au pouvoir, les trois au
tres par l’opposition.Ces derniers n’ont pas encore été 
nommés. Le Bureau a pour mandat de veiller à l’admi
nistration de l’Assemblée nationale. A cette fin, il éta
blit la façon dont seront payés les allocations et frais 
des députés, fixe la périodicité du paiement des émo
luments des députés et détermine les ressources finan
cières qui seront affectées aux commissions parlemen
taires et aux centres de recherche des partis politiques.

■ Le conflit perdure
GANDER, T.-N, (PC) — Le conflit perdure à la so

ciété aérienne Eastern Provincial Airways et la com
pagnie devait interrompre hier ses liaisons Halifax- 
Montréal et Halifax-Toronto. Eastern Provincial avait 
décrété il y a environ un mois un lock-out auprès de ses 
employés au sol qui avaient voté en faveur de la grève, 
ce qui avait entraîné une réduction des services. La se
maine dernière, les pilotes de la compagnie aérienne 
déclenchaient la grève à leur tour.

leur caisse à l’ex-président de Pétrofina
par Pierre O’Neill

Le Parti libéral du Québec 
recrute une figure connue du 
monde des affaires, M. 
Pierre-A. Nadeau, pour la 
présidence de la campagne 
de financement 83.

C’est sous le thème «Don
nez-nous les moyens d’agir» 
que les libéraux provinciaux 
mèneront leur prochaine 
campagne de financement 
dont l’objectif a été fixé à $2 
millions.

En présence d’une dizaine 
de députés de la région de 
Montréal, le chef intérimaire 
du parti, M. Gérard-D. Lé
vesque a donné une confé
rence de presse, hier au se

crétariat central de la rue 
Gilford à Montréal, pour ré
véler notamment que la mis
sion de parcourir le Québec 
pour recueillir des fonds 
avait été confiée à un porte- 
parole influent du miUeu des 
affaires. M. Pierre A. Na
deau.

Interrogé par les journalis
tes, M. Nadeau s'est défendu 
d’avoir des ambitions politi
ques. Il n’entend pas être 
candidat à la direction du 
parti et nie avoir l’intention 
de se présenter lors des pro
chaines élections générales. 
M. Nadeau avait participé 
aux activités du NON lors de 
la campagne référendaire de

1981. Et, selon le président de 
la commission des finances 
du parti. Me Gilles Hébert, 
c’est ce qui explique que la 
direction du PLQ a sollicité 
ses services pour rétablir sa 
santé financière. De son côté. 
M. Nadeau indique qu’il a ac
cepté ce défi, essentielle
ment parce qu’il croit à la vie 
démocratique des partis et 
qu’il trouve capital pour la 
société québécoise de con
vaincre le plus grand nombre 
de gens à contribuer au fi
nancement des partis.

De 1973 à 1981, M. Nadeau 
a été président de Pétrofina 
du Canada, poste qu’il a 
quitté en claquant la porte.

Racisme dans l’industrie du taxi

La Coop de T Est n’a 
admis que des Blancs
par Angèle Dagenals

Le président de la Coop de l’Est, coopéra
tive de taxis de Montréal-Nord qui n’a aucun 
chauffeur haïtien à son service, M. Roger 
Saint-Laurent, a réussi hier à faire perdre 
patience aux trois membres du Comité d’en
quête et au procureur de la Commission des 
droits de la personne. Me Ronald Picard, par 
l’incohérence et l’imprécision de ses répon
ses et par les contradictions de son témoi
gnage sur des allégations de discrimination 
au sein de la coo^rative qu’il préside.

Après deux heures d’un feu nourri de ques
tions précises et de réponses tortueuses, M. 
Saint-Laurent a fini par admettre que ce 
n’est pas un hasard s’il n’y a pas de chauf
feurs noirs membres de cette coopérative. 
«Ca fait deux ans qu’on sait qu’il n’y a pas de 
Noirs à la Coop», a-t-il dit. Aucun Haïtien n’a 
été invité à participer au vaste mouvement 
de transfert, le 1er juillet dernier, d’une soi
xantaine de chauffeurs blancs des rangs de 
la compagnie Taxi Moderne à la Coop de 
l’Est.

M. Saint-Laurent a d’ailleurs admis s’être 
opposé personnellement à la venue de tous 
les chauffeurs noirs qui ont fait une de
mande depuis juillet pour travailler au sein 
de la Coop de l’Est, même s’il déclare du 
même souffle que «certains bons chauf
feurs» pourraient être admis mais ne le sont 
pas.

De plus, toutes les demandes de Noirs en 
liste d’attente pour devenir membres de la 
Coop sont «suspendues», indéfininement il 
semble, a déclaré M. Saint-Laurent, alors

Au procès des bagnards d’Archambault

La défense argue que 
la preuve ne tient pas
JOLIETTE (PC) — Les avo
cats de la défense dans le 
procès de neuf détenus du pé
nitencier Archambault ac
cusés de meurtre à la suite 
de l’émeute du 26 j uillet der-
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nier, ont affirmé hier que la 
preuve présentée contre 
leurs clients en Cour supé
rieure est trop faible pour 
rendre un verdict de culpa
bilité.

Huit des mutins sont ac
cusés d’avoir tué le gardien 
Denis Rivard. Deux d’entre 
eux et un neuvième détenu 
sont tenus responsables de la 
mort du gardien Léandre Le
blanc.

Dans leur plaidoyer, les 
avocats de la défense ont af
firmé que les preuves mises 
de l’avant par la poursuite 
contre leurs clients ne peu
vent être prises en considé
ration parce qu’elles sont 
contradictoires et que leur 
crédibilité est douteuse. Ils 
ont expliqué que les princi
paux témoignages avaient 
été rendus par trois prison
niers du pénitencier où s’é
tait déroulée l’émeute.

Les huit avocats représen
tant les neuf accusés de

vaient terminer leur argu
mentation hier soir. Le pro
cureur de la Couronne, Paul 
Chevalier, devrait aborder 
son réquisitoire dès aujour
d’hui.

Un troisième gardien avait 
été assassiné au cours de la 
même émeute. Un accusé, 
dans ce cas, subira son pro
cès en langue anglaise un peu 
plus tard après la fin des pré
sentes procédures. Deux dé
tenus s’étaient également 
suicidés lors de ces événe
ments.

Demain, le juge Jean-Guy 
Bollard s’adressera tout pro
bablement au jury qui, en
suite, entreprendra ses déli
bérations.

Les accu.sés du meurtre de 
Rivard sont Daniel Boulet, 25 
ans, Maurice Michel, 24 ans, 
Serge Robidoux, 20 ans, An
dré Lachapelle, 21 ans, Réal 
Girard, 21 ans, André Leroux, 
50 ans, Mario Pruneau, 21 
ans, et Wilfrid Larose, .38 ans.

Chez les camionneurs

Grève ponctuée 
de coups de feu

La grève des camionneurs 
indépendants, ponctuée de 
coups de feu à certains en
droits, a considérablement 
ralenti les échanges com
merciaux, hier aux Etats- 
Unis, mais semble affecter 
très peu, dans l’immédiat, les 
approvisionnements en pro
duits alimentaires et manu
facturés.

Au moins 11 camions ont 
été la cible de coups de feu 
lors d’incidents simalés dans 
neuf Etats apres que les 
membres de l’Association 
des camionneurs indépen
dants eurent débrayé et en
trepris de bloquer les voies 
d’accès aux entrepôts de cen
taines de compagnies. Les 
routiers désirent ainsi pro
tester contre une hausse de 
1.3 cent le litre de la taxe fé
dérale américaine sur le car
burant et la hausse prévue du 
péage sur les autoroutes.

Selon un porte-parole des 
routiers, jusqu’à 70 % des ca
mionneurs indépendants par
ticipent à la grève, alors que 
le gouvernement américain 
estime ce chiffre à 20 % seu
lement.

A Toronto, un courtier en 
produits alimentaires a af
firmé que cette grève ne de
vrait avoir aucun impact, du

moins avant une dizaine de 
jours, sur les produits di.spo- 
nibles ou leurs prix, au Ca
nada.

Pour leur part, les impor
tateurs canadiens prévoient 
déjà utiliser éventuellement 
le chemin de fer pour s’ap
provisionner aux Etats-Unis. 
D’autres firmes pourraient 
par ailleurs faire venir des 
marchandises par camions 
des villes-frontières où le 
danger de violence est très 
restreint.

D’autre part, aucun ser
vice ferroviaire n’est dispo
nible pour l’exportation des 
produits floridiens qui sont 
tous distribués par camions.

Les Canadiens s’alimen
tent d’un grand nombre de 
produits alimentaires pro
venant de Floride, notam
ment les légumes et les 
fruits. Par contre, ils peuvent 
opter pour des produits lo
caux cfe substitution, les ré
coltes ayant été très abon
dantes cette année au Qué
bec, en Ontario et en Colom
bie-Britannique. Les produc
teurs locaux conservent des 
stocks très suffisants de 
pommes, pommes de terre, 
carottes, oignons, choux et 
betteraves.

après que le gouvernement 
Trudeau eût annoncé sa dé
cision de prendre le contrôle 
de cette société Mur mettre 
sur pied, Petro-Canada. .Au
jourd’hui, M. Nadeau est con
seiller spécial auprès de 
CEMP Investment, une en
treprise qui est entièrement 
la propriété de la famille 
Bronfman. Il est également

membre du conseil d'admi- 
nistation de la Banque 
Royale du Canada; DuPont 
Canada Inc.; Panelfold du 
Canada; Nor\inca Inc.

.\ l’instar du Parti québé
cois, les libéraux connais
sent, depuis deux ans, des dif
ficultés financières de sorte 
que la caisse du parti ne 
compte plus que $600,000.

Lors de la dernière réunion 
du conseil général du parti, à 
Montréal, le président de la 
commission des finances. Me 
Gilles Hébert, a fait adopter 
un plan de redressement vi
sant à recueillir la somme de 
$10 millions en cinq ans. La 
nouvelle campagne de finan
cement inaugurée hier se 
prolongera jusqu’au 31 mars.

que des chauffeurs blancs «plus bas sur la 
liste» ont été acceptés au cours des derniers 
mois.

M. Saint-Laurent a semblé incapable d’ex
pliquer les politiques, directives et règle
ments qui régissent l’acceptation de nou
veaux membres au sein de la coopérative, 
reléguant au bureau de direction (qu’il pré
side) ou à rassemblée générale de la Coop le 
poids des décisions ou absence de décisions 
en ce domaine.

Ont également témoigné hier MM. Gaétan 
Beaulac, président du comité de gestion de 
la compagnie Taxi Moderne et M. Stevens, 
premier Haïtien à être engagé à taxi Mo
derne en 1976.

M. Beaulac a notamment déclaré qu’il est 
maintenant évident que les problèmes éco
nomiques de Taxi Moderne l’été dernier n’a
vaient rien à voir avec les chauffeurs noirs 
et que la clientèle du nord-est de l’île de Mon
tréal n’est pas raciste car après le départ de 
la soixantaine de chauffeurs pour la Coop de 
l’est. Taxi Moderne n’a perdu immédiate
ment qu’environ 10% de sa clientèle, puis un 
autre 10% au cours de l’automne. M. Beaulac 
a affirmé que les «transfuges» n’obtiennent 
pas le chiffre d’affaire désiré au sein de la 
coopérative et essaient maintenant «d’écra
ser Taxi Moderne» en sollicitant un prêt de 
la Société de développement coopératif 
(SDC) pour acheter Moderne en faisant va
loir l’idée d’une «centrale unique» pour le 
nord-est de l’île et racheter les postes d’at
tente exclusifs à Moderne dans les centres 
d’achat.

«^1

Le ministre canadien des Affaires extérieures, M. Allen MacEachen, a serré la main, 
hier, à Genève, au chef négociateur de la mission soviétique, M. Victor Karpov, à la réu
nion de la Commission des Nations-unies sur le désarmement. (Photolaser AP)

L’école publique a perdu 15 % de ses élèves

L’école privée a connu une 
hausse de 57 % en dix ans

Les effectifs des écoles publiques du Ca
nada ont diminué de 15% entre 1971-1972 et 
1981-1982 alors que, au cours de la même dé
cennie, ceux des écoles privées ont aug
menté de 57%, révèle Statistique Canada 
dans son plus récent bulletin sur les «effec- 
lifs des écoles primaires et secondaires 1981- 
1982». Au total, 5,032,468 enfants fréquen
taient l’école cette année-là au Canada.

C’est au Québec que les effectifs des éco
les privées sont les plus importans: ils attei- 
gnaienl 89,911 étudiants en 81-82, soit 7.5% de 
l’ensemble de la population scolaire. Us 
étaient 57,062 en 1971-1972 et représentaient 
3.5% de la population écolière.

En fait, la clientèle des écoles privées du 
Québec forme à elle seule 40.9% de l’ensem
ble de ce type d’écoliers au Canada. Pour
tant, la population scolaire québécoise du 
primaire et du secondaire ne compte que

pour ‘23.7% de l’ensemble de la population ca
nadienne du même type.

La série chronologique que publie Statis
tique Canada révèle deux cycles, pour le 
Québec, en ce qui concerne la (lopulation des 
écoles privées. Ainsi, l’année 66-67 marque 
une année record avec 92,951 écoliers. Des 
collèges classiques existaient encore cette 
année-là. Puis, la clientèle diminue graduel
lement pour atteindre son plus bas niveau en 
1971-72, soit 57,067. Cependant, on observe 
une importante remontée en 1969-70.

A compter de 1971-72, la courbe grimpe en 
flèche pour atteindre un nouveau sommet en 
1976-1977 avec 89,401 élèves. On constate une 
légère chute pour les deux années subsé
quentes puis une nouvelle remontée en 1979- 
80, avec un nouveau record de 89,911 en 1981- 
82.

fa/s /e iéttr de ton nid
Connaissez-vous votre municipalité?

Que savez-vous sur...
• le conseil municipal?
• les règlements municipaux?
• les taxes municipales?

Etes-vous un citoyen intéressé par.
• le zonage?
• la politique?
• les services municipaux?

La Télé-université offre aux adultes qui désirent être des 
citoyens à part entière, de suivre à domicile le cours La 
municipalité: un vécu, un projet (POL 1001), d'une durée de 
quinze semaines.
Ce cours vous propose entre autres:
— de comprendre le fonctionnement, les pouvoirs et les champs

d'action de la municipalité; ,
— de mieux connaître les caractéristiques, les problèmes et les 

possibilités de votre municipalité;
— de vous sensibiliser au rôle que vous pouvez jouer pour 

améliorer la qualité de la vie dans votre milieu.
La Télé-université, une institution de formation à distance, met à 
votre disposition des instruments d'apprentissage vous 
permettant d'étudier de façon autonome, chez vous.
Pour être admis à la Télé-université, une seule condition: être 
âgé d'au moins 22 ans ou détenir un diplôme d'études 
collégiales ou l'équivalent. Les frais d'inscription sont de 7,50$, 
les droits de scolarité de 50,00$ et la documentation coûte 
10,00$. De plus, le cours La municipalité: un vécu, un projet 
donne droit à trois crédits universitaires.

Je désire recevoir de l'information sur le cours La 
municipalité: un vécu, un projet et sur les programmes 
offerts par la Télé-université.

Nom___________________________________________

Adresse

Code postal

Expédiez le coupon ci-joint
Service d'accueil et de liaison 
Télé-université
214, avenue Saint-Sacrement 
Québec, QC 
GIN 4M6

OU téléphonez à :

Tél.: 935-7401 (Montréal) 
1-800-361-4342 
(de l'extérieur, sans frais)

Université du Québec
Télé-université

Service d'accueil et de liaison 
Télé-université
1819, boul. Dorchester Ouest 
Montréal, QC ,
H3H 2P8

Tél. : 657-2262 (Québec) 
1-800-463-4722 
(de l'extérieur, sans frais)

Tél.: 545-5416 (Chicoutimi) 
(Frais virés acceptés)

1
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Éducation des adultes:

L’ICEA craint que Québec 
ait déjà fait ses choix
par Jean-Pierre Proulx

Le directeur général de 
rinslilut canadien d’éduca
tion des adultes. M Paul Bé
langer, a accusé le gouver
nement du Québec de poser 
des gestes qui constituent 
une «politique inavouée» en 
matière d’éducation des 
adultes et qui, en même 
temps, «heurtent de front les 
recommandations les plus si
gnificatives» de la Commis
sion Jean

M Bélanger prenait la pa
role à l’ouverture d’un col
loque qui réunissait au Cen
tre Saint Pierre-Apôtre une 
centaine de personnes re
liées au secteur de l’éduca
tion des adultes, hllle avait 
pour thème «Sauve qui 
peut» I,’objectif de ce col
loque était double prendre 
connanssance de «l’État pi
toyable» dans lequel se trou
verait actuellement ce sec
teur et dégager des perspec
tives d’action afin de faire 
changer la situation

La Commission Jean, on le 
sait, a remis son rapport il y 
a environ un an, mais le gou
vernement n’a toujours pas 
fait connaître sa politique en 
matière d’éducation des 
adultes Une rencontre ré
cente a eu lieu entre des 
membres de ViCEA et le mi
nistre de l’Éducation, M Ca
mille Laurin, mais ceux-ci 
n’en sont pas sortis rassurés, 
malgié la promesse d’une po
litique qui serait rendue pu
blique en mai

On n’e.st pas rassurés, a ex
pliqué M Bélanger, parce 
que, en pratique, le gouver
nement a déjà posé des ges
tes importants qui le lient 
pour l’avenir Ainsi, à l'été 
19H‘2, le gouvernement du 
Québec et celui du Canada 
ont conclu un nouvel accord 
en malièie de formation de 
la main d'oeuvre qui fixe les 
règles du jeu jusqu’en 1985 et 
surtout qui louche 80% des 
sommes déboursées en édu
cation des adultes

Or, selon M Bélanger, ces 
acacords donnent la priorité 
à la formation technique 
pour les emplois hautement 
spécialisés Le relèvement 
du niveau de compétence de 
l’ensemble des travailleurs 
n’est plus une priorité Kn 
s’attaquant au problème de 
20,000 emplois qu’on n’arrive 
pas à combler, on laisse de 
côté le problème des masses 
Bref, de dire M Bélanger, 
Québec a opté non pas pour 
le rapport Jean mais pour ce
lui de la «triste commission 
Lodge»

tin .second lieu, le gouver 
nement continue de main
tenir les coupures en éduca
tion des adultes Depuis deux 
ans, quelque «50 points de 
■service» ont disparu et 50 % 
du personnel qui oeuvrait 
dans ce secteur n’y travaille 
plus. Ces coupures devaient 
etre conjoncturelles mais el
les perdurent «Depuis qua
tre ans, on a complètement 
saigné le réseau de ses com
pétences. C’est un gaspillage 
incroyable pour l’avenir», de 
lancer M Bélanger

Troisièmement, M Bélan
ger est convaincu que les dé
crets que vient d’adopter le 
gouvernement ont fixé «à la 
baisse» les conditions de tra
vail dans le secteur d’éduca
tion des adultes, conditions 
qui n’étaient déjà pas très 
bonnes II se trouvait encore 
quelques éducateurs spécia
lisés, ils risquent d’être dé
placés par ceux qui seront 
mis en disponibilité

Quatrièmement, toujours 
selon le chef de l’ICEA, le 
fouillis administratif qui 
avait, pour une part, suscité 
la mise sur pied de la com
mission Jean continue de 
perdurer Les «chasses-gar 
dées» sont maintenues par
tout, dit-il

Cinquièmement, en recon
duisant les accords Ottawa- 
Québec, le gouvernement 
québécois délai.sse un des ob 
jectifs principaux de la

CEIFA qui était de rapatrier 
l’éducation des adultes au 
Québec

Sixièmement, le Québec, 
par la voix du ministre des 
PTnances, M Jacques Pari
zeau, a déjà dit non à la re
commandation principale de 
la Commission Jean concer
nant la formation en entre
prise, .soit de créer des com
ités paritaires pour gérer ce 
dossier et de prélever 1 5 % 
de la masse salariale pour 
cette formation

Plnfin, M. Bélanger a dé
noncé le rejet de la recom
mandation de la CEFA de re
connaître aux adultes le droit 
à une éducation gratuite 
équivalant à 13 ans de for
mation

Plusieurs personnahtés du 
monde de l’éducation des 
adultes sont ensuite interve
nues, dont l’ancienne prési
dente de la Commission 
Jean, Mme Michèle Jean 
Dans son esprit, il ne fait pas 
de doute qu’on a étudié son 
rapport dans les divers mi
nistères. Mais c’est préci
sément parce que chacun 
avait un «petit.bout» de pou
voir en éducation des adultes 
que le rapport a fait mal' il 
faisait justement appel à des 
réamménagements de pou
voirs. Or, chacun veut les 
garder pour soi. «J’ai aussi 
vu ça ailleurs», a-t-elle dit. 
En somme, on n’a pas eu la 
volonté politique de se con
certer.

Commentant aussi l’atti
tude con Conseil du patronat, 
Mme Jean a dit que l’on avait 
«bloqué» sur l’idée du comité 
paritaire sans faire d’analyse 
sérieuse du rapport «Il y 
avait pourtant là matière a 
négociation dans la perspec
tive d’une évolution des cho
ses»

D’autre part, l’assemblée 
était invitée à prendre des 
moyens d’action afin de re
lancer le débat, mais peu de 
mesures ont été prises en ce 
sens

Rapport Gilson: Ottawa 
annonce sa décision

tl'I'TAWA (PC) - Dans un 
déploiement de ministres 
sans précédent, le gouver
nement fédéral annoncera 
aujourd’hui sa décision quant 
aux modifications qu’il en
tend apporter aux lai ifs de 
transports des céréales dans 
l’Ouest, inchangés depuis 
1897

L’annonce marquera un 
jalon déterminant de la 
guéri e qu’ont amorcée de
puis l’aulomne les principaux 
intervenants du secteur 
agro-alimenlaire québécois 
face propositions du rapport 
de l’économiste manilobain 
Clay (iilson quant aux fa
meux tai ifs dits du «Pas du 
Nid de Corbeau»

L’annonce .sera faite si
multanément à Winnipeg, à

Vancouver et à Montréal, où 
le ministre de la Consom
mation, M André Ouellet, 
flancjué du titulaire de l’Agri
culture, M Eugene Whelan, 
expliqueront aux agricul
teurs du Québec comment 
Ottawa répartira d’ici quatre 
ans, entre les agriculteurs et 
les compagnies de trans- 
poi ts, les $3 6 milliards qu’il 
allouera au transport des cé 
réales

Depuis plusieurs semaines 
une coalition regroupant no
tamment le Parti libéral pro
vincial, le ministre québécois 
de l’Agriculture, M. Jean Ca
ron, l’Union des Producteurs 
agricoles' fUPA), la Coopé
rative fédérée et l’Associa
tion des meuniers effectue

■^nnoncei cLaiiéai 286-7200
Ameublements

MOBILIER DE CHAMBRE A COUCHER ilyle 
anglais/orienlal baige tables de chevet 
commode miroir lampes StOOO 481- 
t563 3-Z-83

Antiquités

Pendule trançaise en marbre noir et vieux col- 
fre québécois à vendre 288 2017 entre 17 h et 
21 h 3/2/83

DÉCAPAGE DE BOISERIES ET DE MEUBLES 
642 8278 t 2 83

PARTICULIER vendrait ensemble de salle é 
manger 9 morceaux Tél 845-1583 4 2 83

■ Appartements/logemenis

CEDAR 2 pas hdpital Général de Montréal 
Concierge 935-5321 28-2-83

OUTREMONT Hutchison entre Van Horne et 
LajOie 7H entièrement rénové + H sous sol 
non chauHé $625 323-6253 387-1411 2- 
2-83

DE LA ROCHE/MONT ROYAL 3 pièces 
équipé $260 286-1200 J NO

I Artisanats

’ ARTISANS intéressés pour hns d exposition 
dans les centres commerciaux de la province 
Durée d exposition variant de 3 lours à 1 se
maine Coûts de location minimes Contactez 
Jean 286-1203 7-2-83

Autos/Motos

RABBIT 81 4 portes 18 000 milles impecca 
blé 3 ans garanhe manuelle $5300 583- 
6078 5/2/83

RENAULT 5 GTL 1979, en excellenle condi- 
hon une seule propriétaire $2500 Tél 486 
9575 soir 7-2-83

PEUGEOT 504,1978 automahque servos 65 
000 km, peinlure originale voiture impecca 
ble Autos Rive-Nord Montréal 389-7866 4- 
283

■ Chaiets à vendre

MONT-ORFORD à vendre ou louer 5 cc 2 
s b laveuse sécheuse lave-vaisselle loyer 
lini pin noueux résidence luxueuse prix de
mandé $120 000 461 0201 Armand Mo
rin 9 2 83

■ Copropriétés é vendre

OUTREMONT bas de duplex coin do rue 
bien exposé 6ly avec sous sol fini terrasse 
garage 277 2006 7 2-83

A MONTRÉAL NORD luxueux condominium 
515, 16e côté ouest face rivière jamais ha
bité classe 31 rabais fédéral $3000 Particu 
lier 658 6845 après 19 h 5/2/63________

N D G rez de-chaussée duplex prés métro 
Villa Maria boiseries chêne loyer naturel 
construction parfaite pour copropriété Jour 
481-7779 7 2-83

CONDITIONNEMENT PHYSIQUE MÉTHODE 
THÉRÈSE BERTHERAT Tél 9369365 2- 
^83_____________________
ATELIER DE THÉÂTRE séssion 83 dévelop
pement et lormalion de I acteur Renseigne
ments et inscriptions Café-Théâtre I Avant- 
scène 111 Laurier ouest Jour 522-4525 
après leh 4961952 7-2-83

■ Déménagements

A BAS PRIX appelez Pierre Déménagements 
en tout genre eshmalion gratuite 937 

.9491 J NO

ACCEPTERAIS déménagements de tous genres 
Spécialité appareils électriques Assurances 

I Bien être social accepté Téléphone 263 
I 4374 J NO

DISPONIBLE en tout temps pour déménage
ments Spécialité cuisinière réirigératour 
Bien être social accepté Aussi emballage ei'- 
lieposage et assurance complète Permis 

(M304695 5263275 J NO

I Maisons à iouer

■ On demande

VOTRE conseiller en pehts et gros démena 
gemenis service rapide qualité courtoisie 
bon prix Demandez Jean Paul 6767729 
Miami (Édouard) 1-3067560055 J NO

Bureaux à iouer

(-MONTRÉAL bureaux à louer et à par- 
2861200 J N O

SHERBROOKE Sl-Huberl tout rénové 
0 à 2000 P c, près métro, 825 est Shet- 
e stationnement 667-4336 276

22-2-83

wtonsieur
Réématllé sur place

baignoires, lavabos, tuiles 
à la couleur désirée
ESTIMATION 4 4 00

GRATUITE OOO-11 OO
980 Oulmtt, Vlllt Sl-Lsunml 02 02*83

Montreal Trust
ST-LAMBERT

Spacieuse et exclusive resi
dence en pierre des champs 
offrant de magnifiques pièces 
dont une serre, agiacent au 
golf superbe HUGUETTE L- 
GODIN 672-6450,672-1839 

02 02 83

une tournée à travers le Qué
bec afin de sensibiliser les 
agriculteurs à l’impact dé- 
sa.streux qu’aurait pour eux 
les recommandations du rap
port Gilson

Réservant ses commentai
res officiels pour aujourd’hui, 
un porte-parole de l’UPA in
diquait hier que, selon les in
formations receuillies, la po
sition fédérale “serait du Gil
son intégral”, hormis toute
fois de nouvelles subventions 
agricoles accordées tant à 
l’Kst qu’à l’Ouest “pour beur
rer les mécontents” Selon lui 
Ottawa tenterait de présen 
tel comme un compromis le 
fait que le programme serait 
mis en place pour l’instant 
jusqu’en 1986 au heu de 1990

ÉCRIVAIN cherche éditeur publication essai 
humoristique d actualité S adresser 4550 
#7 Samson, Laval H7W 2G9 tél 687- 
2679 3/1/83

I Fermes à vendre

145 arpents 735 pieds de façade sur la rivière 
Richelieu (613)8261438aprés18h 7-2-83

LUXUEUSE ET PRESTIGIEUSE maison de 
ville près Université de Montréal à partir de 
$850 mois comprenant chauNage taxe 
d eau garage intérieur déneigement entre
tien gazon 3469646 J N O

I Occasions d’affaires

BON PETIT COMMECE Iranchise à vendre 
(Cercle du livre) idéal pour femmes ou hom
mes Dour Montréal-est Lachine et rive-sud 
Tél 8668173 2/2 83

RECHERCHE Steinway Grand 53 à 57 
Doit avoir une bonne sonorité clavier en ex 
cellenle condition Pas plus de 25 ans ne pas 
avoir été recondilionné Ebène ou acajou 
d un parhculier seulement 483-2543 2-2-83

I Propriétés é vendre

A ST BRUNO résidence luxueuse 3 c c 
loyer piscine intérieure sauna garage dou* 
ble grand terrain paysager particulier $250 
0Q0 84S4393 1-3 83

ST LAMBERT cottage 4 chambres salle à dî
ner planchers chêne foyer naturel 1W salle 
de bain abn dauto du propriétaire 671* 
5844 2-2-83

■ Terres/Terrains

RÉGION STE-ADÉLE pehte terre sur roule 
provinciale 83 6(X)pc â 400 000pc de 
$4,598 à $14,950 J364506 entre 16 h et 21 
h 4/2/83

(kindestpas 
^ksseuls
AUOm!

Priver l'éducation 
de son personnel 

de soutien
C'EST DÉSORGANISER 

LA VIE SCOLAIRE
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Des centaines de milliers d’expulsés fuient le Nigeria
LOMÉ (Reuter)— Au 

rythme de 300 à l’heure, ca
mions. taxis et autobus ra
patriant des centaines de 
milliers de Ghanéens expul
sés du Nigeria depuis deux 
semaines ont franchi hier la 
frontière entre le Togo et le 
Ghana.

Le point de passage d'.A- 
flao. à l'ouest de la capitale 
togolaise, qui était fermé de
puis quatre mois pour faire 
échec aux contrebandiers, 
est désormais ouvert vingt- 
quatre heures sur vingt-qua
tre. Plus de 300,000 personnes 
ont déjà franchi la frontière 
à cet endroit, ont déclaré des 
fonctionnaires.

■Actuellement en visite en 
■Angola, M, Javier Perez de 
Cuellar, secrétaire général 
de l'ONU, a fait connaître 
hier sa satisfaction de voir 
que les Ghanéens expulsés 
du Nigeria pouvaient rega
gner leur pays par la route, a 
déclaré son porte-parole aux 
Nations unies.

Des centaines de milliers

de Ghanéens continuent leur 
lente progression à travers le 
Nigeria, le Bénin et le Togo, 

Le syndicat des transpor
teurs du Togo a réquisitionné 
130 camions pour emmener 
gratuitement les déportés de 
Sanvee-Kondji. sur la fron
tière entre le Togo et le Bé
nin, jusqu’à ,Aflao, distant de 
50 Idlomètres,

Dans des pays plus éloi
gnés du Nigeria, comme le 
Sénégal, les réfugiés sont 
rentrés chez eux par avion. 
Ainsi, un premier groupe de 
80 ressortissants sénégalais, 
est arrivé dimanche soir à 
Dakar à bord de deux Fokker 
de l’armée sénégalaise.

Un second groupe d’égale
importance est attendu auj- 

se-pourd’hui dans la capitale se 
négalaise par le même 
moyen de transport.

De source informée, on in
dique, que les Fokker de Tar- 
mée sénégalaise feront plu
sieurs rotations pour évacuer 
les ressortissants sénégalais

dont le nombre n’est pas pré
cisé.

Selon des expulsés inter
rogés par le correspondant 
de l’agence Reuter à Dakar, 
plusieurs ressortissants 
ouest-africains ont été vic
times d’actes de vandalisme 
et certains ont été poignar
dés et dépouillés de leurs 
biens en particulier dans le 
nord du Nigeria.

Un comité d’accueil et 
d’hébergement a été mis en 
place à Dakar et des disposi
tions ont été prises par le 
gouvernement sénégalais 
pour acheminer les expulsés 
vers leurs villages.

■Au Togo, M. ,Anani Kuma 
Akakpo-Ahianyo, ministre 
des .Affaires étrangères, a in
formé le corps diplomatique 
de la situation, à la suite de 
l’ouverture de la frontière 
avec le Ghana,

Parlant de la décision des 
autorités de Lagos, il a dé
claré que chaque gouver
nement pouvait prendre «en 
toute souveraineté les me

sures qu’il )uge utiles pour 
réglementer le séjour des 
étrangers sur son territoire».

«Il est clair cependant que 
la mesure d’expulsion ne pou
vait passer sans produire des 
effets aux conséquences im
prévisibles, bien imprévisi
bles et non désastreuses’, a-t- 
il ajouté.

Mais à la frontière, les con
séquences sont bien visibles. 
Pour citer un exemple parmi 
tant d’autres, on peut retenir 
celui de Joe, un ouvrier d’.Ac
cra qui se trouvait depuis 
dix-huit mois à Lagos. Vêtu 
d’un «jean» et d’un «t-shirt», il 
avait pour tout bagage un 
carton effondré contenant

Les officiers d'immigra
tion ghanéens ne prenaient
pas la peine de compter les 

■■ les

quelques boîtes de soupe. 
..................................iere11 a franchi la frontière à 

pied, accompagné de son 
frère plus âgé. Ce dernier s’é
tait rendu rapidement au Ni
geria en apprenant l’ordre 
d’expulsion des étrangers 
pour venir en aide à son 
frère.

Hier marquait la date li
mite pour quitter le pays.

réfugiés ou de vérifier leurs 
papiers. La plupart passaient 
le poste sans s’arrêter, mais 
certains se sont arrêtés dans 
les camps mis en place pour 
les accueillir.

Bien des réfugiés portaient 
autour du front un bandeau 
rouge, signe de deuil dans la 
région .Ashanti du Ghana.

L’armée togolaise monte 
la garde le long du convoi 
pour s’assurer qu’aucun ré
fugié ne tente de rester au 
Togo. Le marché du travail 
au Ghana est aussi déprimé 
actuellement qu’à l’époque 
où un million de personnes au 
moins sont parties au Ni
geria dans l’espoir de faire 
fortune, fait-on observer de 
source informée.

Malgré cette vigilance des 
forces de sécurité, l’atmos
phère était détendue au 
poste frontalier d’.Aflao et 
bien des réfugiés ont rendu 
hommage aux peuples togo

lais et béninois qui leur ont 
offert des oranges, du pain et 
de l’eau pendant leur exode.

Si les Ghanéens sont anglo
phones et les Togolais fran
cophones, ils n’ont aucun pro- 

lènblême pour se comprendre 
car des deux côtés de la fron
tière on parlé aussi twi, ewe 
et mina.

Un porte-parole de la 
Croix-Roi'ge togolaise a dé
claré qu’un flot constant de 
réfugiés se présentait tou
jours à Sanvee-Kondji et oue 
plusieurs personnes âgees 
souffrant de faim et de fa
tigue étaient soignées dans 
un hôpital proche de la fron
tière.

Seuls les Ghanéens possé
dant des revenus relative
ment confortables ont pu se 
payer un billet d’avion pour 
rentrer dans leur pays.

La frontière septentrio
nale du Nigeria avec le Ni
ger. dans les régions désolées 
du sud du Sahara, est parti
culièrement perméable et 
des milliers d’immigrants

ont simplement refranchi la 
ligne, certains avec les dro- 
madames qu’ils avaient ame
nés avec eux pour passer l’hi
ver à l’étranger dans l’espoir 
de trouver du travail.

Parmi les réfugiés quittant 
le Nigeria par le nord se trou
vaient aussi des ressortis
sants du Mali, de llaute- 
Volta et du Tchad.

K N’Djamena, M. Idriss 
Miskine, ministre des .Affai
res étrangères tchadien, a 
déclaré que son gouverne
ment ne prendra pas de me
sure de rétorsion mirés l’ex
pulsion des 700,000 Tchadiens 
en résidence illégale au Ni
geria. Même si elle est bru
tale et soudaine, il s’agit 
d’une décision souveraine, 
a-t-il ajouté.

k Abidjan, des fonctionnai
res des Nations unies ont dé
claré qu’ils se rendaient à 
Lagos, Cotonou, Lomé et Ac
cra, sur la route de l’exode, 
pour aider les femmes et les 
enfants. Des cas d’accouche
ment en rase campagne et de

maladie parmi les enfants' pa.
ont déjà été signalés.

À Addis-Abeba, l’Organi
sation de l’unité africaine a 
déclaré que son secrétaire 
général, M. Edem Kodjo 
(Togo), a adressé des mes
sages répétés au président 
Shehu Shagari, chef de l’État
nigérian, pour lui demander 

rae '«d’accorder plus de temps 
afin que les travailleurs mi
grants puissent partir en or-

M, Paul Fouda, directeur 
de l’information de l’OUA, a 
déclaré qu’aucune réponse 
n’avait été reÇue du gouver
nement de Lagos jusqu’à 
présent.

M. Fouda a ajouté que le 
secrétaire général avait éga
lement envoyé un message 
urgent au président en exer
cice de l’OUA, M. Daniel 
Arap Moi, chef de l’État ké- 
nvan, pour lui suggérer de 
dêmander au Nigeria d’ac
corder plus de temps aux im- 
migiants pour partir.

Le Congrès contestera 
le budget de la Défense

WASHINGTON (d’après 
AP et Reuter) — L’adminis
tration Reagan a présenté 
hier le budget 1984 au Con
grès et la bagarre promettait 
d’être chaude, beaucoup 
n’acceptant pas l’augmenta
tion de $30 milliards accor
dée à la défense aux dépens 
des programmes sociaux.

Le budget de l’année fis
cale 1984, commençant le 1er 
octobre prochain, sera de 
$848.5 milliards avec un dé
ficit prévisionnel de $189 mil
liards ($208 milliards en 
1983).

Sur une augmentation to
tale de $43.3 milliards, les 
trois-quarts, soit $30 milliard- 
s,iront à la Défense.

Améliorer la préparation 
des forces armées actuelles 
et leur capacité à «poursui
vre le combat en cas de

guerre conventionnelle» est 
la priorité absolue de ce nou
veau budget, légèrement ré
duit par le président Reagan 
avant d’être présenté au Con
grès.

Cette augmentation de 14 
pour cent du budget de la Dé
fense s’inscrit dans un plan 
de dépenses quinquennal 
d’un montant de $1,553 mil
liards. 11 s’agit, avant tout, de 
contrebalancer la puissance 
militaire soviétique. «Nous 
n’essayons pas d’obtenir la 
supériorité, affirmait diman
che le secrétaire à la Dé
fense. M. Casoar Weinber
ger. Nous essayons de rega
gner suffisamment de force 
pour décourager toute atta
que».

Pièce maîtresse de cette 
dissuasion: la modernisation 
des armes nucléaires d’at-

Des ex-bérets 
verts préparent 
un raid au Laos

BANGKOK (AFP) — Un commando de seize anciens 
membres des «bérets verts» américains prépare en Thaï
lande un raid au Laos visant à libérer des prisonniers de 
guerre américains, a affirmé hieri le quotidien Bangkok Post.

Selon ce quotidien, le plus grand journal de langue anglaise 
iende Bangkok, une première mission de ce genre, commandée 

par un ancien officier des «Spécial Forces», le lieutenant-co
lonel James «Bo» Gritz, 43 ans, a échoué en novembre dernier.

Le journal a indiqué que l’arrivée «récente» de Bo Gritz en 
Thaïlande lui avait été confirmée par l’administration de l’im
migration thaïlandaise et que, selon des «sources sûres», à la 
fin de la semaine dernière le commando se trouvait à Nakhon 
Phanom, dans le nord-est du pays, pour préparer un nouveau 
raid à la recherche de soldats portés disparus au Laos.

Les Etats-Unis demeurent fermement opposés à toute opé
ration clandestine lancée par des ressortissants américains 
au Laos pour libérer des prisonniers de guerre américains, a 
souligné de son côté hier le département d’Etat,qui s’est tou
tefois refusé à confirmer les informations en provenance de 
Bangkok. «Le gouvernement (américain) demeure opposé à 
de telles opérations et a toujours refusé d’y être impliqué, car 
cela ne ferait que compliquer les discussions sur le problème 
des prisonniers de guerre menées entre les Etats-Unis et 
d’autres gouvernements, a déclaré un porte-parole du dépar
tement d’Etat, M. Alan Romberg.

Interrogé par l’AFP, le secrétaire général du Conseil natio
nal de sécurité thaïlandais Prasov Soonsiri a déclaré que ses 
services avaient été informés le mois dernier d’une première 
tentative de raid effectuée en novembre et cherchaient à dé
terminer si elle avait été effectivement organisée à partir de 
la Thaïlande.

Concernant l’éventuelle présence actuelle d’anciens mem
bres des «bérets verts» en Thaïlande pour une mission simi
laire, il a indiqué que ses services procédaient à des vérifica
tions.

Le ‘Bangkok Post’, citant des sources militaires et des ser
vices de renseignements thaïlandais, a indiqué que lors du 
premier raid quatre anciens membres des «Spécial Forces», 
dont Bo Gritz, et quinze Laotiens, avaient pénétré en terri
toire laotien le 17 novembre.

Selon le journal, le commando est tombé le 28 novembre 
dans une embuscade montée par des maquisards laotiens op
posés au régime de Vientiane. L’un de ses membres, identifié 
sous le nom de Dominic Zaponi, a été capturé par les insurgés 
puis ultérieurement libéré contre des médicaments livrés aux 
maquis. Le reste du commando, selon le journal, a regagné la 
Thaïlande le 3 décembre.

Le Bangkok Post a affirmé avoir reçu une déclaration auto
risée du département d’Etat américain dans laquelle Was
hington reconnaît «être au courant de comptes rendus» con
cernant ce raid, baptisé «Opération Lazare».

«Le gouvernement des Etats-Unis n’y est mêlé en aucune 
sorte. Il ne soutient pas et n’excuse pas de telles actions», 
ajoute le communiqué cité par le journal.
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taque à laquelle $18.2 mil
liards sont consacrés. La 
somme de $6,7 milliards de
vrait être alloués la fabrica
tion du nouveau missile MX 
dont l’avenir n’est toutefois 
pas encore fixé. Le Penta
gone va également deman
der au Congrès un crédit sup
plémentaire de $988 millions, 
qui n’avait pas été alloué en 
1982, pour commencer la pro
duction des MX et un autre 
crédit de $479 millions, éga
lement de l’année dernière, 
pour la fabrication de mis
siles Pershing-II, dont le dé
ploiement est prévu en Al
lemagne de l’Ouest à la fin de 
Tannée.

M. Weinberger a affirmé 
que si ce crédit n’était pas 
débloqué, les chaînes de pro
duction du Pershing-II de
vront être arrêtés et il en 
coûterait $320 millions à l’ad
ministration juste pour re
prendre la fabrication.

Dans le même temps, le 
président Reagan a décidé 
de geler les soldes des 2.1 
millions de membres des for
ces armées. Mais M. Wein
berger a affirmé qu’il «de
manderait expressément» 
que ce gel soit compensé lors 
de Tannée fiscale 1985. Le 
nouveau budget n’en prévoit 
pas moins l’engagement de 
37,300 hommes et femmes 
qui serviront sur de nou
veaux bâtiments de la ma
rine ou qui viendront étoffer 
d’autres unités.

Mais l’ambition de M. 
Weinberger, telle qu’il l’avait 
présentée il y a deux ans, 
d’augmenter de 200,000 per
sonnes les effectifs des force 
armées, devra attendre des 
temps meilleurs pour se réa
liser.

Les quatre corps de l’ar
mée américaine se verront 
doter de matériel nouveau, 
mais moins que ce qui était 
prévu. Ainsi, l’armée de 
terre, qui devait avoir 1,080 
nouveaux chars M-1, n’en 
aura «que» 720.

L’aviation et la marine re
cevront 387 nouveaux chas
seurs et autres appareils tac
tiques. La marine, d’après M. 
Weinberger, devrait attein

dre son objectif de porter à 
600 le nombre de bâtiments- 
«des forces de combat opé
rationnelles».

La marine devrait égale
ment obtenir les crédits né
cessaires à la construction 
de six nouveaux bâtiments et 
à la transformation de six au
tres vaisseaux. Elle se verra 
aussi doter d’un sous-marin 
lourd lanceur d’engins Tri
dent, de trois sous-marins nu
cléaires d’attaque et de trois 
croiseurs équipes du système 
de missiles Aegis, destinés à 
la protection d’un porte- 
avion et de son escorte.

Au titre du budget 1984, $9 
milliards seront alloués à 
l’aide étrangère. Signe des 
temps; pour la première fois, 
l’aide en matière de sécurité, 
avec $4.6 milliards.

Navon prend 
une retraite
«tactique»

Des employés du gouvernement américain se préparent 
à distribuer des copies du budget 1984, dévoilé hier par 
le président Reagan. (Photolaser AP)

Les journalistes ont 
été lynchés au Pérou

LIMA (AFP) — La presse 
péruvienne d’hier, se fondant 
sur des témoignages de pay
sans, met en cause les forces 
de Tordre dans le massacre 
de huit journalistes et de leur 
guide, mercredi dernier dans 
des circonstances non encore 
élucidées, dans la région 
d’Ayacucho (sud-est du 
pays).

Selon ces témoignages, les 
neuf personnes auraient bien 
été lynchées par trois à qua
tre cents paysans, mais ces 
derniers avaient reçu des 
instructions des commandos 
de lutte contre le terrorisme 
de la Garde civile (Sinchis) 
pour tuer tout étranger qui 
se présenterait dans la ré
gion. Depuis le 24 décembre 
dernier, l’armée est entrée 
en campagne dans la région 
d’Ayacucho, aux côtés de la 
police, contre une guérilla 
très active, menée par un 
groupe maoiste, le Sentier lu
mineux.

Les journalistes qui se sont 
rendus sur les lieux décri

vent l’horreur du massacre 
de leurs collègues, dont l’un, 
selon certaines versions, au
rait été crucifié.

Plusieurs journaux ont fait 
remarquer que ces méthodes 
expéditives avaient déjà été 
utilisées dans le passé contre 
des personnes soupçonnées 
d’être liées à la guérilla, et 
que leurs auteurs n’avaient 
jamais été arrêtés.

Selon l’influent journal de 
Lima, El Comercio, les pay
sans de la localité d’Uchurac- 
cay, pensant obéir aux ins
tructions laissées par les mi
litaires, ont massacré les 
journalistes à coups de ha
ches, de machettes, de bâ
tons et de pierres. Les jour
nalistes venaient justement 
enquêter sur le lynchage par 
des paysans de sept mem
bres de Sentier lumineux, 
quelques jours auparavant.

Selon El Diario, dont deux 
collaborateurs ont été tués, 
les villageois ont déclaré aux 
envoyés spéciaux que le gou
vernement leur avait or

donné d’assassiner toute per
sonne étrangère à la com
munauté avec cruauté, en les 
torturant et les mutilant.« 
Arrachez les yeux et la lan
gue des personnes que vous 
ne connaissez pas», auraient 
enjoint des militaires à des 
paysans, selon d’autres té
moignages rapportés par ce 
journal.

Les paysans, des Indiens 
ne parlant en majorité que le 
quechua, ont entendu que les 
nouveaux venus se présen
taient comme des terroristes 
(terrori.stas en espagnol), 
alors qu’ils s’annonçaient

JERUSALEM (AFP) - Le président israélien, M. Yitzhak 
Navon, a annoncé hier au cours d’une conférence de presse à 
Jérusalem qu’il ne prévoyait pas de retourner à la vie poli
tique au terme de son mandat présidentiel.

Élu le 19 avril 1978, M. Navon, membre du Parti travailliste, 
a précisé qu’il ne demanderait pas le renouvellement de son 
mandat de cinq ans et qu’il comptait partager son temps en 
tre l’écriture et les activités éducatives.

La presse israélienne estimait cependant hier que Tan- 
nonce du président Navon de se retirer de la vie politique ne 
pourrait etre que provisoire. Selon la presse, M. Navon n’au
rait pas renoncé à briguer la direction du Parti travailliste et 
à défier M. Begin lors des prochaines élections générales, qui 
ne devraient pas, en tout état de cause, intervenir avant l’au
tomne prochain.

Un certain nombre d’éléments permettent en effet de pen
ser que la décision de M. Navon pourrait n’être que tempo
raire. Depuis plusieurs mois, le nom de l’actuel président a 
été constamment avancé comme successeur possible du pre
mier ministre actuel, M. Menahem Begin.

Trois faits importants semblent désigner le président Na
von comme successeur potentiel de M. Begin:

1. l’imminence (mi-février) de la publication des conclu
sions de la commission d’enquête sur les massacres de Sabra 
et de Chatila, camps palestiniens de Beyrouth, qui ne manque
ront pas de provoquer des remous dans l’opinion israélienne si 
les responsabilités du gouvernement dans cette affaire de
vaient être établies.

2. l’éventualité de nouvelles élections législatives annon
cées par le premier ministre lui-même pour 1983,

3. la crise intérieure du Parti travailliste israélien (PTI), 
déchiré par la rivalité permanente opposant le chef du parti, 
M. Shimon Pérè.s, à l’ancien premier ministre, M. Yitzhak Ra
bin. Celte crise fait du président Navon l’homme apte à re
faire l’union et de mener, grâce à sa forte popularité, les tra
vaillistes à nouveau au pouvoir.

Selon plusieurs sondages réalisés par les grands q^uolidiens 
israéliens, le président Navon serait un candidat sérieux au 
poste de premier ministre, entre M. Begin, qui conserve une 
forte popularité malgré les revers politiques et économiques 
de son cabinet, et M. Pérès qui ne parvient pas à imposer son 
image à Téleclorat israélien.

La forte popularité du président Navon au sein de Télec
lorat sépharade (Juifs originaires des pays orientaux), qui 
soutient traditionnellement le Likoud, est notamment due au 
fait que M. Navon est issu lui-même d’une vieille famille sé
pharade implantée à Jérusalem depuis trois siècles.

comme journalistes (perio- 
1 des té-distas), selon certains 

moignages

Ce prestige fait de l’actuel président israélien la seule per- 
usceptible de ravir à M. Begin les quel-sonnalité travailliste susceptic 

ques dizaines de milliers de voix nécessaires au PTI pour re
venir au pouvoir.

Des manoeuvres
pour avertir Managua

WASHINGTON (AFP)- 
Les manoeuvres de grande 
envergure que les Etats-Unis 
vont effectuer à partir d’au
jourd’hui au Honduras cons
tituent un avertissement au 
Nicaragua et à Cuba contre 
tout aventurisme dans la ré
gion des Caraïbes, indiquait- 
on hier de source proche du 
Pentagone.

Cet exercice baptisé Big 
Pine est le plus impiortant ja
mais organisé au Honduras 
par l’armée américaine. 
Près de 1,600 soldats améri
cains y participeront aux cô
tés de 4.000 militaires hon
duriens.

Ces manoeuvres se dérou
leront durant six jours dans 
Test du pays, dans le dépar
tement de Gracias a Dios, à 
moins de 20 km de la fron
tière avec le Nicaragua.

Elles interviennent à un

moment où les relations en
tre Washington et Managua 
sont particulièrement ten
dues. Alors que les Etats- 
Unis estiment que le gouver
nement sandiniste de Ma
nagua est de plus en plus 
sous l’influence de Cuba, le 
Nicaragua accuse Washing
ton de mener contre lui une 
«guerre non déclarée».

« Le Nicaragua est un pays 
que Fidel Castro est en train 
de transformer activement 
en un nouveau Cuba», décla
rait récemment le sous-se
crétaire adjoint américain 
aux affaires inter-américai
nes, M.Nestor Sanchez.

Selon les services de ren
seignements américains, 
Cuba a envoyé 2.000 conseil
lers militaires et civils sup
plémentaires au Nicaragua, 
ce qui porte à 8,000 le nombre 
de Cubains dans ce pays.

Le Pentagone s’inquiète en 
outre de« fréquentes viola
tions de la frontière et du ter
ritoire hondurien» par les 
sandinisles, accusés par 
Washington de vouloir dés
tabiliser le régime pro-amé- 
ricain du Honduras.

De son côté, Managua a of
ficiellement protesté au dé
but de Tannée auprès du gou
vernement américain contre 
le soutien que les Etats-Unis 
apportent, selon lui, aux dif- 

. férents mouvements anti- 
sandinistes, comme le Front 
démocratique nicaraguayen 
(FDN) et les indiens Misqui- 
tos, qui mènent des opéra
tions de commando contre le 
Nicaragua.
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Le «Britannicus» de Brassard

Une réussite de 
grande envergure
par Robert Lévesque
Britanicus, de Jean Racine, 
mis en scène par André 
Brassard. Décor de Claude 
Goyette, costumes de 
François Barbeau, éclairages 
de Pierre-René Goupil. Avec 
Luce Guilbeault (Agrippine), 
Monique Bélisie (Albine), 
Gilles Pelletier (Burrhus),
Henri Chassé (Britannicus), 
René Gagnon (Narcisse), 
Normand Daoust (Néron), 
Hélène Mercier (Junie), Une 
copprOduction du Centre 
national des Arts et de la 
Nouvelle Compagnie 
Théâtrale Au Théâtre Denise- 
Pelletier les vendredis et 
samedis jusqu'au 9 mars.

Vendredi, un public de pre
mière a injuslemenl reçu 
dans la froideur l’admirable 
Br/lunnicus d’André Bras
sard qui, outre qu’il soit une 
réussite théâtrale d’enver
gure internationale, demeu
rera pour ceux qui auront été 
-sensibles à la modernité et la 
vitalité de l’approche de 
Brassard, et grâce au magis
tral traitement visuel signé 
Barbeau et (loyette, un sou
venir marquant.

Il s’agil (i’un HrilunnicusHt 
implacable, si vif, et à la fois 
si froid, SI Iranchant comme 
le sombre de,stin de Néron — 
un Néron fragile el pressé, 
plus éperdu que cruel, plus 
en proie à la névrose qu’au 
calcul, dont l’actualisation 
axée sur la (lélinijuance mo
derne esl parfaitement inté
grée à un classicisme des 
formes — que je reconnais 
dans ce travail de Brassard, 
où l’on épouse le point de vue 
du monsire (Néron), une 
grandeur,une fermeté et un 
emportemenl peu communs 
où rigueur el inspiration .sont 
conjuguées.

Avec ce rougeoyant fin- 
tunnicustm a le résultat ner
veux d’une démarche cohé
rente (|ui allie respect du 
texte el sacrilège dans l’ar- 
geur d’un artiste impétiieux. 
l’Ianchon, en 70, avait fail de 
liérénico, â travers un jeu de 
glaces, le procès de la sincé-

Monique Bélisie (Albine) et Luce Guilbeault (Agrippine) 
dans l’admirable «Britannicus» de Brassard.

rité; 'l’itu.s, Bérénice et Anti- 
ochus menant plutôt un chan
tage au suicide qu’évoluant 
vers leur désir de mourir. 
l’Ianchon avait rai.son de pré
tendre que le .sens des textes 
classiques n’e.st pas fixé une 
fois pour toutes. Bra.ssard ne 
va pas si loin dans le blas
phème, mais il ramène aux 
préoccupations de son 
épouse un Hrilunnicus où Né
ron, figure de proue, qui re
lient son dé.sespoir sous une 
apparente dureté, avance de 
façon brute (habillé de cuir 
bleu) vers l’affrontement li
bérateur (la morale punk), 
cassant son propre buste, se 
réfugiant dans cette insensi
bilité nerveuse qui est celle 
qui marque souvent les rap- 
porls, par exemple, de l’ho
mosexuel captif, face à sa 
mère. Voilà le Néron de 
Bra.ssard, à (jui Normand 
Daoust donne une vie intense 
et une fébrilité étonnante.

(’e Néron semble aimer 
•luiiie (qui aime Britannicus) 
dans le but de provoquer sa 
révolution, son «dropout» par 
leijuel il éliminera les obsta
cles qui l’enlourent. «Il a.spi- 
rait |)lus loin qu’à l’hymen de 
.luiiie», dit Narcis.se, après le 
meurlre du bon Britannicus, 
et cela éclate à l’oreille. Né
ron détruit un monde. Il

Bonne année pour 
le concours OSM
par Carol Bergeron
Orchestre Symphonique de 
Montréal. Dans la série des 
Concerts Esso. Chef 
d'orchestre. Franz-Paul 
Decker. Solistes: Juiie Triquet, 
violoniste, et Phiiippe Magnan, 
hautboïste. Programme: J. 
Haydn, «Symphonie no. 83 en 
sol majeur (la Poule)»; W. A 
Mozart, «Concerto our 
hautbois en do majeur K 
314». P I. Tchaikovsky, 
«Concerto pour violon en ré 
majeur op. 35. A la salle 
Wilfrid-Pelletier de la Place 
des Arts

1)0 toute évidotico, dos von- 
daiigos 82 du (’oncours OSM 
sont sortis doux oxcollonts 
crus, l.a violoiii.sto .lulio Tri- 
quot ot lo hautboïste Philippe 
Magnan, tous les doux do la 
région do Québec, ont, cotte 
année, roinporlé les hon
neurs d'un concours dont lo 
premier prix donne le privi
lège de se produire eti soliste 
avec l’Orchestre sympho
nique de Montréal, Une des 
activités principales du Uom- 
ité féminin de l'orchestre, le 
(’oncours de l’OSM était 
donc, cette foi.s-ci, ouvert aux 
disciplines des cordes et des 
vents,

('eux qui participent au 
Concours OSM .sont évidem
ment de jeunes inst ruinentLs-

r.e soJl

PASSIONNANT!
— Le Devoir
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tes: les deux gagnants de 
cette année étaient âgés de 
1!) ans. 1,’éventuelle possibi
lité de se produire avec un 
grand et prestigieux orches
tre comme celui de Montréal 
devient donc un facteur de 
motivation important et peut 
aussi servir de baromètre à 
ceux et celles — el ils sont 
encore fort nombreux — qui 
rêvent d’une carrière de so
liste. D’autre part, et ce point 
n’est absolument pas négli
geable, cette heureuse initia
tive permet à l'OSM de se 
rendre compte de l’excel
lence du travail qui s’accom
plit dans le domaine de l’en
seignement instrumental au 
Québec. C’est une bonne fa
çon de s’intégrer au quoti
dien du milieu qu’il doit ser
vir.

(iue ce soit du magnifique 
Concerto en do majeur K SU 
pour hautbois de Mozart ou 
du très populaire Concert en 
ré majeur op. .35 pour violon 
de Tchaikovsky, on retiendra 
que leurs jeunes interprètes 
se sont admirablement tiré 
d’affaire. Ce qui a pu faire 
défaut aux chapitres de l’ex
périence du concert et de la 
maturité musicale a fort heu
reusement été comblé par 
une bonne dose d’enthou
siasme juvénible qui, dans le 
cas de la violoniste .Iulie Tri
quet, lui a permis de défier 
avec brio les redoutables dif
ficultés techniques du Con
certo de Tchaikovskv.

laMS»»
Les Cl rands Concerts de 

Radio-Canada, à la salle 
Claude-Champagne, accueil
lent le vendredi -I février le 
trio Rorodine qui jouera des 
oeuvres de Haydn, Chosta- 
kovitch et Schubert. Billets 
gi'atuits, que l’on peut se pro
curer à la maison de Radio- 
Canada (tél.: ’285-2767).
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passe aux actes. Son état lui 
a commandé la violence. Il 
casse le huis clos où le rete
nait sa mère Agrippine. Il 
«sort».

La référence au drame de 
l’homosexuel face à sa mère 
est subliminale, mais l’on 
sent qu’elle sert à Brassard 
de point d’appui. Son Britan
nicus est secret el procède 
du fait que, l’amour de Bri- 
lannicus el .lunie n’étant pas 
exercerbé, tout est plus ner
veux et, grande idée, tout 
dans ce palais rouge de
meure froid, comme ces 
éclats d’un lourd buste blanc 
que l’on casse dès l’ouverture 
de la pièce, et dont les débris 
jonchent Taire de jeu. C’est 
la tête éclatée de Néron, que 
les acteurs du drame engam- 
bent ou évitent comme si de 
rien n’était.

Dans cette approche, Nar
cisse est le personnage le 
plus important (après Agrip
pine) autour de Néron. Une 
complicité trouble le colle à 
Tempreur encore adolescent. 
C’est le seul «couple» de 
celle journée où tout éclate. 
Prend forme le complot du 
délinquant qui s’allie circons-

La bière et ses lettres de noblesse
par Jean Basile

Avec une consommation de huit 
cent millions de barils dans le 
monde chaque année, on ne peut 
pas dire que la bière est une bois
son inconnue. Pourtant, en regard 
du vin, ce n’est pas une boisson no
ble. Du moins le croit-on.

«La bière n’a pas une belle image 
el pourtant elle a une belle histoire, 
aussi longue que celle du vin», dit 
Pierre Lambert, réalisateur de Ra
dio-Canada. Celui-ci et Jacques La- 
rue-Langlois ont entrepris de ré
habiliter cette image.

On pourra s’en rendre compte, 
dès jeudi prochain, à 16 h 30, date à 
laquelle commencera une série de 
huit émissions consacrées à la plus 
populaire des boissons alcoolisée, 
sur les ondes de CBF-FM.

«L’idée nous en esl venue autour 
d’une table de taverne. Nous nous 
sommes mis à la recherche. À no
tre grande surprise, le matériel est 
impressionnant. La bibliothèque de 
Molson contient plus de mille li
vres. Kt ce que nous avons appris, 
c’est que la bière est vieille sans 
doute de 6000 ans, qu’on la connais
sait à Sumer et que les Égyptiens 
en fabriquaient plus de 14 sortes. 
Sans doute la bière est-elle une 
boisson populaire mais elle a ses 
lettres de noblesse si Ton veut bien 
s’intéresser au sujet».

Kt Pierre Lambert s’y intéresse 
depuis des années. Non pas en 
«gros buveur» mais en connaisseur. 
Il a exploré le marché et il possède 
une «cave de bières» comme cer- 
lais ont une cave de vins. «Après

tout, nous rappelle-t-il. le Québec 
esl un pays de bière».

Il n’était pas possible de faire en 
huit demi-heures une encyclopédie 
de la bière. .Mais on a réuni une 
masse considérable de matériel: 
en tout, 40 heures d’entrevues avec 
une trentaine de persones. du spé
cialiste à l’amateur. Pour plus de 
clarté, on a divisé les émissions en 
huit grands thèmes.

On parlera donc des origines de 
la bière, de Sumer à nos jours en 
passant par les Égyptiens et, bien 
sûr, les Gaulois qui avaient leur 
cervoise. Puis, on évoquera les 
nombreuses légendes qui entourent 
ce que certains considèrent comme 
un nectar divin. Sait-on, par exem
ple, que sainte Brigitte changeait 
de Teau en bière pour désaltérer 
les lépreux dont elle s’occupait?

Vient le tour des ingrédients qui 
sont Torge, Teau, le houblon et la le
vure, et de la fabrication. Ce sera 
l’occasion de visiter nos trois bras
series montréalaises: Molson, Car- 
ling-ü’Keefe et Labatt. On abor
dera ensuite les grands types de 
bières qui se départagent en deux 
famille: les «ale» d’origine anglaise 
el les «lager» d’origine allemande. 
Il est à souligner que les Québécois 
boivent des «ale», alors que le reste 
du continent nord-américain boit 
des «lager». Pour ceux que ce 
genre de détails intéressent, disons 
que la Brader est une «ale», alors 
que la Labatt «Bleu» est une «la
ger».

Puis, on fera le tour du monde de 
la bière pour apprendre que le plus 
gros producteur est américain

mais que les plus gros buveurs sont 
les allemands. On abordera éga
lement le phénomène de la bière au 
Canada, depuis les temps artisa
naux où Jean Talon fondait une 
brasserie et où les Jésuites ne dé
daignaient pas de fabriquer leur 
propre bière. Reste enfin les ques
tions de santé... et de cuisine. Il 
existe, en effet, une cuisine à la 
bière comme il existe une cuisine 
au vin. Fit la première ne le cède en 
rien à la seconde.

Pierre Lambert et Jacques La- 
rue-Langlois s’en sont donné à 
coeur joie pour nous faire partager 
leur passion. Ils ont interrogé beau
coup de monde. Ils ont aussi un peu 
voyagé; «on espère, disent-ils, qu’a- 
pres cette émission on ne considé
rera plus la bière comme du Seven- 
Up pour adulte mais bien comme 
une boisson qui mérite notre inté
rêt».

Quitte à avoir des spécialistes 
sous la main, autant leur demander 
leur avis. Voilà donc, selon Pierre 
Lambert, quatre des meilleures 
bières du monde: 1) la Traquair, 
une «ale» écossaise qui titre 14% et 
qui se vend $4 la petite bouteille; 2) 
la //ardy’s .4/e d’origine anglaise, 
un peu moins forte que la première, 
elle est aussi un peu plus chère; 3) 
une «lager» maintenant, la Grolsch, 
une bière hollandaise dont le coût, 
plus raisonnable, est de $1.25 la ca
nette. Enfin, pour ceux qui fréquen
tent notre Société des alcools, en 
voici une dernière qui est excel
lente; c’est une «lager», la Pilsner- 
Urquel qui vient de Tchécoslova
quie; elle ne coûte que $1.75 la pe

tite bouteille. Si ces prix paraissent 
élevés, qu’on se rassure! On a déjà 
vendu une bouteille de bière histo
rique quelque $1,000... On ne fait pas 
mieux pour le vin.

À surveiller
■ Ce soir, Radio-Canada, 19 h 30: 

à L’Objecf//on traitera du conflit 
dans le secteur public avec, comme 
invités, Yves Rabeau et Jean-V. 
Dufresne. L’émission durera une 
heure exce^itionnellement.

■ Ce soir, Radio-Canada, 21 h 30: 
à Première page: la crise sociale 
au Québec. L’émission sera en di
rect avec des entrevues avec les 
principaux intervenants.

■ Demain, Radio-Québec, 19 h 
30: à Droit de parole, on traitera de 
la question « Êtes-vous satisfait de 
l’information au Québec».

■ Demain, Radio-Québec, 20 h 
30; les finissants du conservatoire 
d’art dramatique de Montréal pré
sentent une pièce, réalisée par Ro
bert Desrosiers sur un scénario de 
Denys St-Denis. Un week-end heu
reux.

Dernière heure
L’animateur de La Pare est à 

vous (Télé-Métropole), M. Gilles- 
Philippe Delorme, vient d’être 
nomme directeur de l’information 
au poste CJMS. Il est entré hier 
dans ses fonctions en promettant 
d’accorder une présence plus im
médiate à l’information dans une 
grille horaire essentiellement ba
sée sur les intérêts des Montréa
lais, pubUc cible de CJMS.

tanciellemenl au plus dispo
nible, au plus pervers, au plus 
libre des individus de l’entou
rage, au plus abject aussi, 
pour se livrer aux délices 
amers du grand affranchis
sement, dût-il être un enfer.

Luce Guilbeault esl une 
Agrippine écorchée. Elle sait 
son fils perdu, et ses gestes, 
en particulier lorsqu’elle re
pousse l’étreinte de Néron au 
quatrième acte, sont em
preints de désespoir. On peut 
reprocher à Guilbeault des 
faiblesses de voix, des es
camotages, mais son Agrip
pine est un débris, elle arrive 
les chaînes aux mains, elle

est plus désemparée et folle 
que la «monstrueuse ambi
tieuse» qui rendait Denise 
Pelletier, et ses soubresauts 
faits de registres entremêlés 
sont très dramatiques.

Les Narcisses de René Ga
gnon est parfait, 11 boit sa vi

lénie. Hélène Mercier est une 
Junie qui incarne bien la 
peur rentrée. GiUes Pelletier 
a des accents d’une autre 
époque qui percent (et dis
tancient) la modernité du 
spectacle. L’Albine de Mo
nique Bélisie sert aussi à ra-

peler que nous sommes au 
théâtre français. Henri 
Chassé est un Britannicus ef
facé dans la vision de Bras
sard.

Bref, voilà une proposition 
théâtrale spectaculaire, em
ballante, un exemple de mise

en scène personnalisée, où 
les costumes de Barbeau 
sont des chefs-d’oeuvre, où le 
tout, derrière l’intense per- 
formance de Normand 
Daoust, forme la plus magni
fique production théâtrale de 
la saison en cours.

Johanna Meier, soprano de réputation internationale, chantera 
Leonore de Fidelio avec l’Opéra de Montréal du 8 au 28 février. 
Madame Meier a été notamment applaudie dans ce rôle au Me
tropolitan Opera de New York en juin 1982 et à l'Opéra de Vienne 
en janvier 1983. Elle est également une interprète reconnue du 
rôle d'Isolde avec lequel elle a triomphé au Festival de Bayreuth
en 1981. (publicité)
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CBFT
Le teléjournal 
Allô Bou Bou 
Au jour le |0ur 
Cinéma

■ Lettre d'une inconnue” (A Letter 
from an Unknown Woman) Drame 
sentimental réalise par Max Ophuis, 
avec Joan Fontaine et Louis Jourdan 
(Amer 47)
Bobino
Edgar Allan, détective 
Grizzly Adams 
Ce soir
Nouvelles du sport 
Télex arts 
Grand-papa 
Les Girouettes 
La bonne aventure 
Ûuincy
Première page 
Le teléjournal 
Nouvelles du sport 
Rencontres 
Reflets d'un pays

15.00

nando Rey. Christine Kauffman (Les 
derniers ours de Pompéi)
Forum

16.00 Adele
16.30 Cinema

18.00

"L'affaire Mirella " !t Couleur 
1957 Mélodrame réalisé par Giu
seppe Van, avec Irene Gaiter, Ettore 
Mani Beniamino Maggio et la petite 
Mimi Dupré
Le 18 heures

19.00 Un monde en folie
19.29 La quotidienne — Tirage
19.30 Chips
20.30 Une vie
21.00 Peau de banane
21.30 Michel Jasmin
22.30 Les nouvelles TVA

23.00

Le dix vous informe (Edition mé
tro)
Les sports

23.15 La couleur du temps

Œ) C FTM
12.15 Ledixvousinlorme 
12.30 Ciné-quiz

' Cataclysme " Hisp-Germ-lt Cou
leur I960 Drame réalisé par Mario 
Bonnard, avec Steve Reeves, Fer-

œ RADIO- QUEBEC
12.30 Teleservice
13.00 Pierre Nadeau rencontre
13.30 Marché aux images
14.30 Justice pour tous
15.00 Les oiseaux ne meurent pas de faim
15.30 Planete italienne
16.00 Nourrir le Québec
16.30 L'homme botanique
17.00 C'est arrivé à Hollywood
17.30 Sur le bout de la langue 
17.45 Propos d'écologie
18.00 Passe-Partout
18.29 La minute a Gérard D Lâflaque
18.30 Teleservice
19.00 Pierre Nadeau rencontre
19.30 L'objectif

20.00
20.30

22.10

Propos d'écologie
Cine-mardi

"Un étrange voyage " Film français 
realise en 1960 par Alain Cavalier, 
avec Jean Rochefort, Camille de Ca
sablanca. Arlette Bonnard. Domi
nique Besnehard
Festival des courts métrages québé
cois

TVFQ (Câble)
12.30 Legrand échiquier
15.50 Le théâtre de Bouvard
16.00 S'il vous plaît
16.12 Les actualités régionales
17.00 L'ileaux enfants
17.20 Les Ouat'zamis
17.30 Les sorciers de l'écran
16.00 L'Academie des neuf
18.35 Des chiffres et des lettres
19.00 Aujourd'hui la vie
20,00 Mardi cinema
21.15 Le cirque Achille Zavetta à Pans
22.30 L'horizon des hommes
23.30 Le théâtre de Bouvard
23.40 S'il-vous-plait
23.52 Les actualités régionales

O c B M T
12.00 The Midday News
12.10 Midday
12.25 Community Announcements
12.30 Wok with Ÿan
12.58 Program Highlights
13.00 All my Children
14.00 Take Thirty
14.28 Weather Report

15.00 Daytime Challenge 
15.30 Afternoon Delight
16.00 Do it for Yourself
16.29 Newswatch 6
16.30 Yes, you can
17.00 Happy days
17.30 Three's company
18.00 Newswatch
19.00 Fame
20.00 The Fifth Estate
21.00 Three's Company
21.30 Too close for comfort
22.00 The National 
22.25 The Journal
23.00 Newswatch Headlines and the Natio

nal Update
23.05 Neswatch 
23.27 Barney Miller

CB CFCF
12.30 Pulse
13.00 The Alan Thicke Show
14.00 Another World
15.00 General Hospital
16.00 WKRP in Cincinnati
16.30 Take a Break with Mathew Cope 
16.37 Family Feud
17.00 The Price IS Right
18.00 Pulse
19.00 M*A*S*H
19.30 Lome Green's New Wilderness
20.00 Shogun 2ème de 5
22.00 Hart to Hart
23.00 CTV National News 
23.21 Pulse
00.00 Cinéma 12

"No Blade of Grass'" Drame de 
science-fiction, 1970 (1 hr 55)

1.55 Emergency

ASTRE I: (327-5001) — "L’empire contre- 
attaque" 9 h 05. "La guerre des 
étoiles” 7 h 00.

ASTRE II: — "Les aventuriers de l'arche 
perdue" 9, h 20 "Desgens comme les 
autres" 7 h 10.

ASTRE III: — "La grande bouffe " 8 h 
35. "Tendres cousines" 7 h 00

ASTRE IV: — "La maison du lac" 9 h 
00. — "Lechanteur dejazz". 7h00 — 
"Dolly rmitiatrice" 6 h 00,9 h 40

AVENUE: (937-2747) - "Kiss me Good- 
bye"’7h15.9h15.

BERRI I: (280-2115) — "Le quart d'heure 
américain"’ 12 h 30.2 h 25, 4 h 15. 6 h 
05, 8 h 00.9 h 50

BERRI II: "Le beau mariage”: 1 h 15, 3 h 
15, 5 h 15, 7 h 15. 9 h 15.

BERRI III: — "L'oeil du tigre" 1 h 30.3 h 
30. 5 h 30. 7 h 30.9 h 30.

BERRI IV: — "Comedie érotique d'une 
nuit d’été" 3 h 05,6 h 30,9 h 55 — "Ar-

AmODBIFllDI, 
NOÜSATONS 

BESOIN DE TO1I& 
ETSI,DE1IIAIN, 
(TBTIUTVOUS?

Domiezdnfonddneonic
La Fondation canadienne des maladies du cœur.

thur 'l h20, 4h45. BhlO.
BERRI V;-"Diva" 12 h 35, 2 h 50.5 h 

05. 7 h 25. 9 h 40
BONAVENTURE I; (861-2725) - 

"Tootsie"' 7 h 00,9 h 10 
BONAVENTURE II:- "The toy ” 7 h 

00, 9 h 30
BROSSARD I: (465-3851)- "L’oeil du 

tigre” 7 h 30.9 h 30.
BROSSARD II; — "Annie": 7 h 00, 9 h 

20
BROSSARD III: — "Tootsie": 7 h 00,9 h 

10
CHAMPLAIN I: (271-1103) - ”E T. l’ex- 

tra-terrestre" 7 h 10.9 h 20. 
CHAMPLAIN II: — "Horreur dans la 

ville” 8 h 00 — "Happy Birthday, souhai
tez de neiamais être invité " 6 h 10,9 h 
45

CHÂTEAU I: (271-1103) - "Star Trek II; 
1 h 00, 5 h 25, 9 h 50 — "La patrouille 
du cosmos" 3 h 05, 7 h 30.

CHATEAU II: "Emprise des cannibales ", 
3 h 05, 6 h 25, 9 h 45 —"Défenseurs 
sauvages" 1 h 25.4 h 45,8 h 05. 

CINEMA LUMIÈRE; — "Opération 
Dragon" 7 h 15 — "The song remains 
the same" 9 h 15.

CINÉMA MONTROSE: — Croisières 
pour couples pleins d'ardeur" 12 h 00,2 
h 00, 4 h 00, 6 h 00, 8 h 00, 10 h 00. — 
"Échange érotique” 1 h 00.3 h 00, 5 h 
00, 7 h 00, 9 h 00.

CINÉMA DE PARIS: - "Dark Chrys- 
lal '.l h 15,3 h 15,5 h 15, 7 h 15.9 h 15. 

CINÉMATHÈQUE: (842-9763) - "La 
première nuit". “Le rideau cramoisi " 18 h 
35 "Night Cap", la dernière neige" 20 h 
30

CINÉPLEX I: (849-4518) - "Trail ol the 
Pink Panther" 1 h 40.3 h 30.5 h 20, 7 h 
10.9h00

CINÉPLEX II: — "Six weeks " 1h50.3 
h 45. 5 h 45, 7 h 45, 9 h 45 

CINÉPLEX IM: — "The last american 
Virgin"' 1 h 45.3 h 40.5 h 35,7 h 30,9 h 
25

CINÉPLEX IV: — "Canterberry taies” 1 
h 35,3 h 35, 5 h 35. 7 h 35, 9 h 35. 

CINÉPLEX V; — 'Last tango in Paris” 1 
h55, 4 h 20. 6 h 45, 9 h 15.

CINÉPLEX VI; — "The world according 
to Garp" 1 h 40, 4 h 15, 6 h 50, 9 h 20 

CINÉPLEX VII: — "Frankenstein” (Andy 
Warhol)'2h00.3h50,5h40.7h30 9
h 25

CINÉPLEX VIM: — "La cage aux fol- 
les"■' 1 h 55.3 h 40.5 h 30. 7 h 20,9 h 10. 

CINÉPLEX IX: — "Not a love slory " i h 
35,3h05.4h35.6h05,7h35,9h05 

CINÉMA MONTRÉAL I; (521-7870) - 
Blade runner" 1 h 20, 5 h 20.9 h 20 —

" Loin de la terre " 3 h 25.7 h 25 
CINÉMA MONTRÉAL II: - "Annie ".

1 h 50, 5 h 45. 9 h 40 — "Les lour- 
gueurs "12h10, 4h05, 8h00 

CINÉMA NEW YORKER: - "La 
tituee”7h30 — "Lefaussaire" 9h30 

CLAREMONT: (486-7395) - "Peter 
Pan" 7 h 10,9 h 15

COMPLEXE DESJARDINS I; - Et
Dieu créa les hommes" 12 h 15,13 h 50 
15h25,17 h 00,18 h 35. 20 h 10 21 h 
45

a pros-

COMPLEXE DESJARDINS II: -
"Les filles de Grenoble”: 12 h 05,15 h
10.18 h 15.21 h 20. — "Jeux érotiques 
de deux jeunes infirmières": 13 h 55.17 h 
00,20 h 05.

COMPLEXE DESJARDINS III; -
"Fantaisies érotiques": 12 h 05.14 h 15, 
16 h 25,18 h 35,20 h 45 — "Adolescen
tes trop curieuses": 13 h 10,15 h 20,17 h
30.19 h 40,21 h 50.

COMPLEXE DESJARDINS IV: -
"L'amant de Lady Chatterly" 12 h 20,14 
h30,16 h 40,18 h 50,21 h 00 

CONSERVATOIRE D’ART CINÉ
MATOGRAPHIQUE; (879-4349)- 
"Zabriski Point" 20 h 30. 

CÔTE-DES-NEIGES I; (735-5528) - 
"The Verdict”'7 h 30,9 h 40. 

CÔTE-DES-NEIGES II: "Tootsie ": 7 h 
00 9 h 10.

CRÉMAZIE; (388-4210) — "Les chariots 
de teu"' 7 h 15,9 h 30 

DAUPHIN I: (721-6060) - "Maman aura 
cent ans"' 7 h 25,9 h 25 •

DAUPHIN II: "Fitzearraudo"' 8 h 00. 
DORVAL I: (631-8587) - "48 hours" 7 h 

40, 9 h 30.
DORVAL II: "Comeback": 7 h 00,9 h 20 
DORVAL III; “Pranks": 7 h 20,9 h 00 
DÉCARIE I: (341-3190)-“Dark Chrys- 

lal"' 7 h 00,9 h 00.
DÉCARIE M: "E T exira-terrestrial" 7 h 

10,9 h 20.
Elysée I: {842-6O53) — "La nuit de San 

Lorenzo": 19 h 25,21 h 30.
ÉLYSÉE II: — "Plein Sud". 7 h 05,9 h 

05
FAIRVIEW I: (697-8095) - "Kiss me 

Goodbye"' 19 h 20,21 h 20.
FAIRVIEW II: — "Best friends": 19 h 00, 

21 h 05
IMPÉRIAL: (288-7102) - "Le bateau " 1 

h 30.4 h 00, 6 h 30, 9 h 05. 
JEAN-TALON: (725-7000) - "Annie"' 9 

h 20. — "Les fourgueurs"' 7 h 35 
KENT I: (489-9707)-"48 hours": 18 h 

00,19 h 50,21 h 40.
KENT II; — "Comeback"' 19 h 20.21 h 

40
LA CITÉ I: (844-2829)- "Veronica 

Voss”' 7 h 05.9 h 05.
L"A CITÉ II: — "Veronica Voss". 7 h 10,9 

h 15.
LA CITÉ III: — "Si ma gueule vous plaît" 

7 h 30,9 h 15
L'AUTRE CINEMA: (722-1451) - 

(Salle 1) "Le troupeau" 7 h 15. "Fran
kenstein Junior" 9 h 30. "Le partum des 
Meurs des champs" 7 h 00. "Les es
pions" 9 h 00.

LAVAL I: (688-7778) - "Le con de la 
classe" — "Les guerries de l’apoca
lypse” 6 h 00.7 h 40.

LAVAL II: — "La vengeance des fantô
mes": 7 h 00.9 h 10.

LAVAL IM: — La nuit de la mort" — 
"Planque ton fric |e me pointe" 6 h 00 7 

h 45
LAVAL IV: — "Avec les compliments de 

l'auteur" 7 h 00. 9 h 05 
LAVAL V: — "'Emprise des cannibales " 

— "Défenseurs sauvages" 6 h 40 8 h 
20

CAFÉ DE LA PLACE: Place des Arts 
(842-2141) — "Meurtre pour la joie" 
Jusqu’au 19 février. 20 h 30 

THEATRE DU TRIDENT: 269 est. 
Saint-Cyrille (643-8111) — "Les Sorciè
res de Salem" Jusqu'au 19 février 

théâtre QUAT'SOUS: 100 est, ave 
des Pins Molusse et Pallasse el Claude 
Besson 20 h Jusqu'au 22 fév 

théâtre du P'TIT BONHEUR: 
Cour Adelaide. 57 rue Adelaide esl, (416) 
363-4977 "Le Bateau pour Lipaia" Jus
qu'au 2 lévrier.

THEATRE DE L'iLE: 1. rue Wellington. 
Hull (819) 77t-6669 Du poil aux pattes 
comme les CWACS Jusqu’au 12 tév 

théâtre ARLEQUIN; Plus folle que 
ïamais" Clémence

THEATRE DU NOUVEAU MONDE:

84 0 Ste-Cathenne)86t-0563)— "La 
chaire" 20 h

THEATRE EXPERIMENTAL DES 
FEMMES: 320est. Notre-Dame(879- 
1306) — Le Rire de l'Étrangère Jusqu'au 
26 tév 20 h 30.

SALLE FRED-BARRY: 4353 Sle-Ca- 
therine est (253-8974) — "Syncope " 
Jusqu'au Srlévrier à 20 h 30 Relâche 
lundi

THÉÂTRE D'AUJOURD'HUI; 1297 
rue Papineau (523-1211) — "Roméo el 
Julien" Jusqu'au 13 lev 1983 20 h 30

LA LICORNE: 2075 bout. Saint-Laurent 
(843-4166) — "Le sexe el l'argenl" 20 h 
30

L'OPALE: 3887 St-Denis (843-6089) — 
Younousâ Cissoko, 21 h 30

QUEBEC
GRAND THEATRE DE QUÉBEC:

269 bout. St-Cynlle esl (613-8131) — 
Salle Louis Fréchette Jean Lapomle 26 
janvier 20 h 00. Salle Octave-Crémazie 
"Les Sorcières de Salem" lusau'au 19 

fév 20h 30 - I M U is

LAVAL-ODÉON I; - "E T. Extra-Ter
restrial”: 19 h 10,21 h 20. 

LAVAL-ODEON II: — "L'oeil du tigre" 
19 h 20, 21 h 30.

LOEWS I: (861-7437) - "Airplane II": 12 
h10.14h05,16h00,18h00,19h50, 
21 h 45.

LOEWS II; - "Besl triends" 12 h 05 14 
h20,16h40,19h00,21 h 20 

LOEWS III; — "Still ot the night": 12 h 
20.14 h 15,16h 10,18 h 10, 20 h 00, 21 
h 55.

LOEWS IV; — "An olficer & gentle
man": 12 h 00.14 h 20,16 h 40.19 h 05, 
21 h 30.

LOEWS V; - "First blood": 13 h 20,15 
h20,17 h 20,19 h 20,21 h 20. 

MERCIER: - "L'oeil du tigre": 19 h 20, 
21 h 30

OUIMETOSCOPE; (525-8600) - 
"Comme un taureau sauvage" 7 h 00,9 h 

30. "Docteur Folamour" 7 h 15,9 h 15. 
PALACE I: (866-6991)— "H.O.T.S.": 1 h 

00,2 h 45,4 h 30,6 h 15,8 h 00, 9 h 45 
PALACE II; - "Pranks"' 12 h 30,2 h 15, 

4h00,5h45,7h30,9h15.
PALACE III: — "Corne back’"' 12 h 10.2 

h30, 4 h 50, 7 h 10,9 h 30.
PALACE IV: — "Corne back": 1 h 10,3 

h10.5h50,8h10.
PALACE V; — "48 hours"' 1 h 30, 3 h 

20. 5 h 10, 7 h 00,8 h 50.
PALACE VI; — "48 hours"' 12 h 30,14 h

20.16 h 10,18 h 00.19 h 50, 21 h 40 
PARALLÈLE: (843-4725) — "Subway ri

ders" 19 h 00.21 h 30.
PARADIS I: (866-6991) — "L’arme ab

solue" 8 h 50. "Couple en fuite" 7 h 00 
PARADIS II: — "Les lueurs de l'éclipse" 

7 h 10. "La dernière maison sur la gau
che" 8 h 45

PARADIS III: — "Secrétariat privé": 7 h 
30. — "Chattes ravageuses": 8 h 35. — 
"Dolly l'inilialrice": 6 h 00.9 h 35 

PARISIEN I: (666-3856) - "Avec les 
compliments de l'auteur"-12 h 35.2 h 50
5 h 00,7 h 10,9 h 20

PARISIEN II: — "Les uns les autres" 13 
h00.14h30,20h00

PARISIEN III: — "Les rouges ": 12 h 45. 
4 h 25,8 h 15.

PARISIEN IV: — "Les misérables"; 13 h
10.16 h 45,20 h 30.

PARISIEN V; — "L'as des As" 1 h 15,3 
h20.5h25,7h30.9h35 

PLACE LONGUEUIL I; (679-7451) - 
"E T. l'extra-terrestre"' 19 h 10,21 h 20. 

PLACE LONGUEUIL II: - "Horreur 
dans la ville" 7 h 55. — "Happy Birth
day. souhaitez de ne jamais être invité" 

PLACE VILLE-MARIE I; (866-2644) - 
"My Javorile year " 12 h 45,2 h 30.4 h 15.
6 h 00.7 h 45,9 h 30

PLACE VILLE-MARIE II; - "Yol ": 12 
h 15,14 h 25,16 h 40.18 h 50,21 hOO. 

PLACE ALEXIS NIHON I; (935-4246)
— "Sophie's choice"' 6 li 30.9 h 15. 

PLACE ALEXIS NIHON M: - "The
Verdict" 18 h 45.21 h 30 

PLACE ALEXIS NIHON Ml; - "E T 
the extra-terrestrial"'" 7 h 10,9 h 20. 

PLACE DU CANADA; (861-4595)- 
"Ghandi": 12 h 00,4 h 00.8 h 00 

SAINT-DENIS II: (845-3222) — "Les fil
les de Grenoble". 18 h 20, 21 h 15 — 
"Les leux érotiques de deux jeunes infir

mières"" 17 h 05,20 h OO,
SAINT-DENIS j||; — "|| y a toujours de 

l'espoir pour ceux qui s'aiment" 17 h 20. 
21 h 05. — "Le faucon blanc" 19 h 20. 

VAN HORNE: (731.8243)-"H.OTS""
7 h 10,9 h 10

VERDUN: — "ET. l'extra-terresire" 19-h 
10,21 h 20

VERSAILLES I: (353-7880) — "Le don 
de la classe" — "Les guerriers de l'apo
calypse"- 7 h 10.

VERSAILLES II: — "La vengeance des
fantômes". 19 h 10,21 h 10.

VERSAILLES III: — "Emprise des Can
nibales" — "Défenseurs sauvages". 6 h 
00, 7 h 40.

VILLERAY: (388-5577) — "E T. l'extra
terrestre "" 19 h 10.21 h 20

WESTMOUNT SQUARE: (931-2477)
— "The boat ": 6 h 30,9 h 00

YORK: (937-8978) - "Pink Floyd: The 
watt" 12h30. tenio, 18h00 19 h 50.
21 h 40
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CP à $37.25
Les cours ont de façon générale fluctué à la hausse, hier à la 

Bourse de Toronto, où l’activité a été plutôt modérée.
L’indice composé des 300 a terminé avec un gam de 1.5,73 points 

à 2,031.47. Le volume a été de 9.47 millions d’actions au regard de 
10.56 millions vendredi.

Parmi les industrielles très actives, Inco Ltd. a progre.ssé de 1 à 
$161-4; Union Cas de 1-8 à $9 5-8; Hays-Dana Inc. de 1-8 à $11 5-8; 
CP Ltd. de 3-8 à $371-4; et Great Lakes Forest de 13-4 à $68 3-4.

Mais Bell Canada est tombé de 3-8 à $22 3-8; Daon Development 
de 15 cents à $1.80; Gulf Canada de 3-8 à $13 5-8; Falconbndge Nic
kel de 1 3-4 à $50 3-4; et Mitel Conj. de 1 1-4 à $33 1-2.

Du côté des mines, Campbell Red Lake a pris 3 à $37 3-4 ; Lac 
Minerais 1 5-8 à $29 3-8; et Dome Mmes 1 7-8 a $26 5-8. Mais Teck 
Corp. B a délaissé 1-4 à $12 1-4.

Parmi les pétroles, Lochiel Kxplorations B a ajouté 25 cents à 
$1.20; Westmin Resources 1-8 à $14; et Precambnan Shield 1-8 à $6 
1-8. Mais Canu.sa Knergy a abandonné 5 cents à $315; et Dome Ca- 

• nada 10 cents à $4.70.

Cour# fournis par la PRESSE CANADIENNE
Vvniti Haut Bai farm Ch

AhACA int 
Abti Prce

6035 S22V4 22H 77Vt * ^ 
1113 $19'/2 19 19 — V*

Abltbl7'/3p z50 S32;^> 32^4 32^ 48600 
Agossiz O 20467 195 175 195 * 18
Agassiz w 3533 95 90 95 4 6
Agnico E 59685 STO'A TO'ü * IH
Agro Ind A 1000 SIOV4 lO'/s IOV4
Akaitco 
Albany 0 
Albonv r 
Ait Energy 
Alt Enr A 
Al Enr 1125
Alla Not 
Alcan 
Alcon y^
Algoma St 
AStel P 
Algon pr 
Alum A 
Alum Isl (
Am Eagle o13200 200 
Am Leduc 10950 39

1100 135 130
4975 125 121 125 h

Z4000
9755 $15% 15 15% h
3575 $29% 29'/î 29V4-

Z84 $32% 32% 32%
z50 $23V4 23% 23%

23873 $35V3 34’/4 35% 4 1%
58459 $9% 8% 9% 4 %
13716 $28% 28% 28% — Vz

600 $22 22 22
z48 $12% 12% 12%

21600 $23% 23'/2 23y3 — %
1200 $24% 24% 24%

185 185 —10
39 39

Vanlat Haut Baa Farm Ch
Bonzo O 200 
Bow Valy 6940 
Bow Vly 7 200
Bow Vly 205 2550 
Bow Vly R 6400 
Brolor Res 
Bromaleo 
Brscode p 
Brascan A 
Brscn 8%
Brscn 1981 
Brendo M 
Brinco 
BCFP 
BC Res 
BC Res P 
BC Phone 
BCPh 4 84 
BCPh 5% P 
BCP 7 04 P 
BCP 10.16 P 210 
BCP 11.24 P 1200

800
2000
7742
6962
800

1200
14950

3700
12561
39740

2850
4884
z78
z35
900

Andrs WA I 600 $22% 22'% 22’% 
Ang CT 265 z20 $22% 22% 22%
Ang CT 315 zl5 $27'% 27'/4 27'%
Ang dGld 0 6400 170 160 170 •

1200 50 50 50
336 $7% 7% 7%

1000 40 40 40 •
108 $7 7 7
400 $23 23 23
300 $23'/4 23 23’%-

z8 $5% 5% S'%
25572 240

Anthes 
Arbor B f 
Argosy 0 
Argus 
Args 260 p 
Argus B pr 
Argus C pr 
Argyll o 
Asomera 
Asbestos 
Alco I f 
Atco IIV3 
Atl C Cop 
Atlantis 0 
Atlas Yk O 
Augmitto O 
BC Sugar A 
BC Sugar P 
BP Can 
Bachelor 0 
Bkrtic 
Bonister C 
Bank BC 
Bgnk Mtl 
Bk Mtl 285 
6k Mtl 250 
Bk Mtl w 
Bank N S 
Bankeno u 
Bankeno w 
Barymin 0

9404 $21’/3 21% 21’/2 
485 460 465

4720 $10 9% 10

5051
13200

zlO
9350
5016

23450
422

Brooke pr 
Broul Reef 
Brunswk 
CAE 
CIL
CME Res 0 37434 
Cableshar 32350 
Cabre 0 
Colvert O 51900 
Camchlb 725 
Cmchib w 500 
Camel O G 1001 
Camflo 16770 
CRL 117780

490 490 490 *y0
$17 16% 16% — '%
$66 66 66 —1
$26% 26'% 26'%

$6'% 6V4 6% — '/4
$6 5% 5% 4 %
$9% 9 9'/4

$34% 34% 34% 4 % 
$22% 22% 22% 4 % 
$22% 22'% 22'% — % 
$25% 25'/4 25%
$14% I4'% 14% 4 Vé 
350 345 350 4 5
$9% 9% 9% 4 1/4

298 287 295 — 4
$26'% 26 26'%
$17% 17'/4 17’/4— '% 
$11% 11'% 11%
$51% 51% 51%
$16 16 16 
$25 25 25
$27'/4 27 27 — '%
$19'/4 19'/4 19'/4 
179 170 175 4 8
$16'/4 15% 15%
$9% 9% 9%

$24% 24% 24% 4 '/4 
109 105 105 — 5
$5% 5'% 5% 4 %

7
— 2

Camp Res 
Campeau f

$32'/z 32 32'/# + '/# j Camreco o
140 IX 130 + 5 i Can Cem
84 84 64 — 1 1 C Cem 6'/z
48 47 46 + IVz ' CCem 2 p

XO 250 XO + 45 i CDC f
$17% 17 17 - Vz 1 CDC pr B
$10 10 10 
$43'/z 43'/# 43% - '/z

1 CDC 1980
C Nor West

5811
1100
8700
3989
204

2550
1103
1728
5622

720 7 
88 77
$7 7

200 192 200 4 8
300 300 300
$17% 16% 17'% 4 1
$37% 35 37% 4 3
$12'/4 12 12'/4 4 '/4
$11% 11% 11%
112 105 110 —5
$14 13% 14 4 %
$12% 12'/4 
$16% 16 
$7'% 6%

$95 94
$14'% 14'/4

12'/4 
16%
7 — %

94'% — '/4 
14% _ 1/e

32800 $9% 8% 9% 4 '% 
z300 66 66 66
7700 $6% 6'/4 e’/4 4 '%
770 $17% 17 17% 4 %

22294 $26'% 24% 25'/4 — '% 
3610 $31% 31% 31% - '% 
5780 $26% 26 26'% — %
7365 $5% 5% 5% 4 '%

24390 $32'/4 31% 32 - '/#
120 410 410 410 —60

1900 125 125 125
5300 26 18 26

Boslc Res O56200 273 247 260 419
Baton A f 800 $12% 12'% 12V3— 'ü
Baton B 300 $12'% 12'% 12%—%
Bell Can 362644 $23% 20% 22% — %
Bell C pr 35245 $22'% 22'/# 22'/4 — '%
Bell 1.80 950 $10% 10 16 — V3
Bell 1.96 aCOO $27 27 27 - V3
Bell 2.05 1500 $22% 22'/# 22'/4 - '%
Bell 2.70 34990 $26% 26V3 26%
Black Phot 4900 $12 12 12 4 '%
Bomac A f z20 490 490 490
Bombdr A 114 $13'% 13% 13%—'%

CanP Enl 
C Packrs 
CS Pete f 
Can Trust 
C Trust 11 
CTrust w A 3800

$54% 53'% 53'%—1'/4 
$20'% 19% 19% 4 <%50101

800 $35% 35% 35% 
1200

C Tung 
Conadex 0 
C Arrow 0 
C Curtis

700
600

1000
7600

$31’% 31'% 31'%—% 
$22% 22 22 — % 
$10% 10% 10%

C Forms! I 3300 
CG Invest 400 
Cl Bk Corn 9751 
CISC 250 p 500 
CIBC 2.05 P 6325 
CISC 35625 13350
CIBC w 
CIBC 
CNot R 
C Ocdental 
C Ocdntl p 
CP Ltd 
CPL A p 
CPL 4 p

3700
W

14520
300
600

37406
236

z9

$18'/# 18 18
218 218 218

70 70 70
125 120 125
260 260 2X
$25 25 25
$30 29% X%
$25% 25% 25%
$24'/a 24 24Va
$29% 29'% X%
$8'/# 8 8

2 6270
240 230 240
$15% 15% 15%
$23Vz 23'/# 23V2
$37'/# 36'/7 37’/#

$8»/2 B'/a 8Vz
$10 10 10

Bell en vedette
A la suite de deux séances de reprise, les cours ont varié irrégu

lièrement, hier à la Bourse de Montréal.
Le volume a été de 1,S90,474 actions transigées, au regard de 

1,448,11,14 vendredi. L’indice composé a additionné 0.69 point à 
3.12.,11. Six des 11 secteurs titres ont repris du terrain.

Le secteur des pétroles a reculé de 4 14 points à 480.82; le sec
teur des banques de 1.06 à 1190.94 et celui des services publics de 
0.72 à 249,44. Mais le groupe des papetières a ajoulé 2.99 points à 
17,1.72 et celui des indiistnelies 1,54 point à .147..11.

("est Bell Canada, en recul de .1-8 à $'22 3-8 dans un virement de 
293,527 unités, qui a été le titre le plus actif des industrielles.

Des grands gagnants de la journée: Dome Mmes, qui a bondi de 
1 3-4 à $26 1-2, I.ong Lac Mmes, plus 1 3-4 à $29 1-2; Agnico F.agle, 
|)lus 1 3-8 à $20 1-4 et Alcan, jilus 1 1-4 à $35 3-8.

Le grand perdant : les warrants de Canada Trustco Mortgage, 
qui ont déboulé de 1 1-2 à $10 1-2.

Il y a eu 74 titres gagnants, contre 42 perdants et 60 inchangés 
pour un total de 176.

(Jiielques autres valeurs très actives' Ima.sco a gagné 5-8 à $.12 
7-8; Noranda 1-2 à $22 3-4; Banque Nationale 3-8 à $10 5-8; et Kiena 
1-4 ù $’27 1-4

Mais Northern retecoiii a cédé 3-4 à $91 ; et Gulf 3-8 à $13 3-4.

Cour# fournis par la PRESSE CANADIENNE
Vtnttt Hflut Bm fprm Ch

Agnico E 4850 $20'# 19$$ 20’# 4-1% 
Alcon Alu 23322 $35V3 34'/# 35%-fl'# 
Alcon Wt 8900 $9% 8% 9% -f- % 
Algomo 8 ' 400 $22'# 22 22'# + 'A
Alum 2 312 10000 $23% 23% 23% — 'A 
Amca Int 4300 $22% 22% 22%+ % 
Am« z233 15 15 15 —5
BCPorst 800 $9queMtl 9152 $25'# 2 
BMO 2.65 1100 $31% 31'# 31V3—%
BMO $2 50 2900 $26% 26V% 26%—%
BMO Wts 200 $5% 5% 5%
Bank NS 3695 $32% 31% 32 — %
Bq Eporg 1418 $19% 19% 19% + %
Bque Not 47143 $10% 10'# 10% + %
Bq Nat B 235 $29% 29% 29% — %
Bq Royole 7417 $26% 26'’8 26'#— % 
BqRv 1.88 500 $18% 18% 16% + %
BqRy 2.75 1250 $31 30% 30% —
Bell Con 293527 $22% 22% 22%—% 
Bell 1 96 100 $27% 27% 27% - '#
Bell 2 70 4160 $26% 26V^ 26% - '/#
Bomb A 3559 $13% 13'# 13'#
fBomb B 4474 $11% 10% 11%—\| 
Bow Val 1200 $16% 16% 16% — '/#
Brascode 1106 $34% 34% 34%
Brascon A 3250 $22% 22% 22% + %
Brcan prF 1100 $25V’2 25'# 25% + %
Brunswick 100 $16 16 16 + %
CAE Ind z50 $9% 9% 9%
CIL 400 $24'# 24''# 24'#
C Trst Wf 100000 $10% 10% 10%-1%
C Found 
C lmp Bk 
Cl Bq 2.05 
Cl BQ 3 562 
CIBQ W C 
CP Ltee 
fC Tire A 
fC Utillt A 
C Util Prk 
C UtIl pM 
Contol 
Cari Ok 
Cascodes 
Cominco 
Comterm 
C Bath A 
C Both B 
Cons Gas 
Dovis DIst 
Dofosco A 
Domco Lte 
Dome Cdo 
OomeC wt 
Dome Mns 
Dome Pet 
DomP Wt 
Domtex 
Domtor 
Echo pr a 
fEnPr A 
Entrep CP 
FCA Inter 
Fol Nck

Ventes Heul Bet Ferm Ch

100 $5% 5'2 5%

f 5

1275 $29% 29% 29%
200 $24'# 24'a 24'#

1650 $29% 29% 29%
20150 610 410 410

7194 $36% 36’: 36% 
zSO $52^3 52% 52^3-% 
zlO $14% 14'8 14'8 — % 
780 $29% 29% 29% + % 

4900 $21% 21% 21%—Vf 
200 285 285 285
900 $13% 13'# 13%+ % 

8455 $5'# 490 5 + 10 50
150 $52 52 52 - %

22755 $10'# 9% 9%- %
7353 $17% 17% 17'#

Zl $17% 17% 17% + % 
1100 $16 16 16 - %
1000 190 190 190 + 15
200 $3713 37% 37% + '*2 
z30 365 365 365 -10

2150 480 470 470 -5
1010 27 27 27

17700 $26% 25% 26V3 ♦ 1% 
23000 440 430 440 -10
3833 17 16 16 -3
3180 $16 15% 16 + %
522 $23% 23% 23% + ve 
275 $23’3 23% 23'3 + % 
500 140 140 140 +25

3842 $20 19% 20 + %
1000 $16'# 16 16 
1650 SSO'T 50% 50%-2

L’or et l’argent

■ L’once d’or en devise cana
dienne était cotée hier à la clô
ture des marchés à $623.90 (of
fre) et $633.13 (demande) par la 
Fiducie Guardian, un courtier de 
métaux précieux et de devises 
étrangères. L’once d’argent était 
cotée quant à elle à $17.13 (offre) 
ret à $17.84 (demande).

■ Voici les cours de l’once 
(Troy) d’or à la fermeture des 
principaux marchés mondiaux, 
nier, en dollars US avec, entre 
parenthèses, les cours de ven
dredi:
Londres: $300.00 ($493.30)
Paris: $304.44 ($495.90) 
Francfort: $502.00 ($493.00) 
Zurich: $499.30 ($493.50)
Hong Kong: $492.20 ($491.89).

Gaz Metr 
Goz 15 
Genstor 
Gulf Can 
HIr Waikr 
H Wlkr D 
H Wlkr E 
H Bov MS 
H Bov Co 
H Bov pA 
Husky Oil 
InvFnd A 
Imosco ltd 
lmp Oil A 
Inco Ltd 
IRM 
IntRock 7500 
fLaVrdv O 
Logistec 
Min Lac 
McM Btdl 

, C Marconi 
I Mass Fer 

Merland 
! Merland o 

MItel Corp 
fMolson A 
Molson B 
Moore

. NfIdLIht A 
NfIdL 9p 
NfIdL 9 84 
Nfld 1414 
Noranda 
Norcen En 
Normick 
Nor Tel 
NWest Spt 

' fNova Alt 
Nova 638 
Nova 612 
Nova 12 
Plocer Dv 
Prnor Gr 
Provigo 
Que Tel 
Québécor 
fRogerC B 
Ry Trco A 
Sceptre 
Seagram 
Sensormot 

: Shell Can 
Sodecom 
Stelco A 
Stei 1 94 
fTel Ml B 
Texaco 
Tor Dm Bk 
Tolol Pete 
Tot Pet pr 
TrAlto A 
TrCon PI 
fUAP tnA 
fünigs 6 
Union Gas 
Webb Knp 
West Trn 

Total soles

7926 $6% 6% 6% + %
1830 $29V3 29'4 29V3
245 $22'/# 22'/# 22'/#

20595 $14 13% 13% — %
8083 $22 21% 22 + %
1220 $23% 23% 23%
200 $25% 25% 25% + %
zl $19% 19% 19V3+2%
z4 $19% 19% 19% — %

z37 $15% 15% 15% — %
225 $8% 8% SV-:
500 $54% 54% 54%

23093 $33 32% 32% + %
5021 $27’a 26% 27 + V#

12089 $16'% 15% 16% + %
13 $119% 119% 119% + *# 

39 38 39ena 3i
1675 $6<3 6V‘a 6%
z75 465 465 465

4645 $29% 20% 29% + 1%
200 $27’,# 27''# 27'/# + 1'/#
zl $56% 56% 56%+3%

801 470 455 455
300 $5% 5% 5% — %
100 $17% 17% 17% + %
500 $33% 33% 33%—1%
301 $37 37 37 + %

Z2 $36% 36% 36% +1'/#
500 $53 52 % 53
500 $25'# 25% 25’/# — '.# 
100 $8% 8% 8%
100 $9'# 9'# 9’'#
500 $12 12 12 — '#

26139 $22% 22% 22% + % 
z15 $28% 28% 28% — Va 
244 $8 8 8

3243 $92 91 91 — %
zl5 420 420 420 —15

8062 $8'% 7% 8
200 $33 33 33 — ’/#
300 $22'# 22 22'# + %
560 $32 31% 32 + ’#

19640 $21% 21% 21% + %
400 $5 $ 5

2798 $13% 13'# 13': + %
438 $21 20% 20% — '#
375 $20% 20% 20%
100 $10% 10%

20 
6%

94

V*nt*t Haut Baa Farm Ch
CPL UK P 100 $10’A 10'A 10'/#—% 
C Reserve 1000 $16 16 16 — %
Cdn Tire 260 $54 54 54
CTire A f 5618 $52% 52 52%
CUtil A f 1072 $14>A 14'/# U%
eu 10’A 2X $24 24 24
C.Util 9.24 240 $22% 22% 22%
C Util 7.x 200 $16% 16% 16%— 'A 
CUtil 2nd D 400 $77% 27Va 27% — %
cuti! 2nd E 440 $26% 26% 26%
CUtil 2nd F 600 $29% 29% 29'% — %
CUtil 2nd G 7X $30% X X'/# + 'A
CUtil 2nd H30295 $21% 21% 21% — '/#
Conroy 
Conron A 
Conuc 0 
Canuso 
Canuso w 
Cnwst Fin 
Coro
Caro A f 
Cori OK 
CorI B p 
Corma8% 
Celonese 
Celan 175 i 
CFund A

7000 55 52
1200 $13'A 12 
3000 78 78

31927 3X 310
5575 66 65

52 — 3 
12'/# + '/# 
78-2 

315 - 5 
66 — 4

P 400 $25% 25% 25% + %
2300 $10'/# 10 10'/#
1000 $10% 10% 10% + '%

19292 $13% 13'/# 13% + %
z7$ $25’/# 25'/# 25'/#

4M $5 5 5 - ? Il
2340 $7 7 7 + %

0 1500 $14'/a 14'/# 14% + %
f 3200 $11 10% 11+4

Ceres Res o 51W 2M 275 275 — 5
Chneir 3800 140 140 140
Cherokee 900 $6% 6'/b 6'/a — '/#

z124 $23% 23% 23%
7066 $22 21% 22 + %
1000 25 25 25
7300 $7 6% 7

200 $6'/# 6'/# 6'/# + 'A
2390 $S'/2 5'/# 5'/# — '/#

Coin Lake o 5000 74 70 70
Colonlol o 200 224 224 224 + 4

19700 125 118 118 + 2
IM 125 125 125

14X7 $52'/2 52 52'/#
1500 $21% 21% 21%
1300 $27’/3 27'/# 27'/3 + %

Cmrel OG o 2000 180 180 IX
Cmplg 17M $7 6% 7
Comterm 17545 $10'/# 9'/2 9'% —'/i
Coniagas o 111X 4 X 400 4X +X
Con Bath A 5800 $17'% 17% 17'/<
C Both 575 1340 $51% 51% 51% +
Con Bath p zX $13'/3 13'% 13V2
Con Fordy 1739 242 230 239 +5
C Copper 0 23005 72 71 72 +2
C Durham 15400 142 136 138
C Marbnr o 1000 56 56 56
Cons Pipe 400 $9 8% 8%—’/#
Con Prof o 63658 259 240 251 + 6
CSummito 1500 52 52 52 + os 1
C Gas 13% 1125 $X% X% X%- '/a
Cons Gas wî2000 325 315 315 — 5

Chiefton D 
Chrysler 
Cinequlty 
CoostI A f 
Cockfield 
Coho A f

Cmplx 
Comlesa o 
Cominco 
Cominco A 
Cominco D

'/#

%

'/#

Con Glass 
CTL Bonk 
Control F 
Conventrs 
Conwest A 
Conwst 6 f 
Conwest r 
Conwst 6 p 
Cooper C 
Cop Fields 
Corby vt 
Corby B f
C Falcon C 26525 $17’/# 
Corrido o 14200 IM

11M $17’/# 17'/# 17'/#
6010 $I1'/b 11 11% + %
200 300 300 300 

3900 $5'/0 5 5 - '/#
600 $6% 6’/# 6% + '/#

3585 $6% 6'% 6% + '/#
98258 49 45 48

400 $17 16% 17 + %
400 $7'% 7'% 7%

3300 $11'/a
1789 $M'/#
100 $29

Coseka R 
Coseka 7 r 
Courvan o 
Croigmt 
Crestbrk 
CZeirba A 
Cullaton 0 
Culaton 10 
Cuvier 0 
Czor Res 
Daon O 
Daon 8% p
Doon 9'% p 1500 305 
Datllne z42 $7
Deiour 0 33600 75
D Eldona o 17300 74 
poc 091931 59
Denison 
Develcon 
DIcknsn A 
DIcknsn B 
DIgtech 
Discovry 
Dis! Tr A 
Dofasco A 
Dfs 4%
Dfs 235 
Dofasco wt 
Doman l 
Dome Cda

11
X'/#

29 29 + ’%
17 17'/a + '/a

125 125 - 4
4X 420 —25

5% 5% _ J/g
135 154 + 4
221 221 -19

27 27 —2
f 150 $X% X% 30% - Va 
98831 $5 475 495 + 35

405 405 + 5
60 67 + 10

235 235 - 5
175 180 -15
240 
X5 

7
70
71 
57

98X 445 
2500 $6
6900 154 
5500 240 

200 $27

84550 420 
49700 60 
10600 245 

101120 195 
1100 275 240 

305 
7

75 
73 
59

4450 $31'% 31 31
14550 $19'% 18'/b 19'/#+!'/# 

6%
6%

LALIBERTÉ LANCTÔT

attodé à Coopert a Lytxand

/

Jean Lanctôt, F.M.A.C., C.A.

Les associés de Laliberté 
Lanctôt ont le plaisir d’an
noncer la nomination de 
Monsieur Jean Lanctôt à ti
tre de président. Monsieur 
Lanctôt est Fellow de la So
ciété des comptables en 
management du Canada 
Laliberté Lanctôt, autrefois 
connu sous la raison so
ciale Laliberté, Lanctôt, 
Morin & Associés, est un 
cabinet de comptables 
agréés qui regroupe les as
sociés québécois du cabi
net Coopers & Lybrand 
Laliberté Lanctôt, membre 
de l'association internatio
nale Coopers & Lybrand, 
oeuvre au Québec depuis 
1910 et offre une gamme 
complète de services finan
ciers et d'expertise-comp
table dans les principales 
villes du Canada et dans 96 
pays. Laliberté Lanctôt as
sure une présence impor
tante dans la capitale du 
Québec depuis 1922.

Vtniti Haul Bat Farm Ch 
Lovo Cop O 9300 194 189 190 — S

51t— H

V*nt#a haut Baa Farm Ch

Letgh Inst 44500 $5% 5%
Levy A pr IM $7-.4 7% 7’/#
Lfr>eor T 429M $10 9 9% ■
LL LOC 4560 $39 36 39 + 4%
LPbiaw Co S4M $10 9% 9% — '<#
Lob Co pr ZlO $23% X% 23%
LOChel A i f30M1 140 95 128 + 33
Lochiel B 379X IX 95 IX +25
Logistec 575 4X 4X 4X —X
Lumontes 14M $24% 24% 24% — % 
Lynx Con o362M 183 IX 181 +17
Lytton MO15M 40 40 40 +5
Mice 208 $8% 8% 8% — %
Mice A 29240 $24 22 24 +2’A
Mice 8% Z40 $16% 16% 16%
Mice 8 p IM $22% 22'% 22% ♦ %
MSR Exp 83M $5’% 5*'# 5% + %
Mcknz 27M $8% 8% 8%
Melon H X 362M $12 11% 11% + %
Mcln HY f 61M $11 10'A 10% + %
Macm$22% 22/# 22%
MacQuest 0 lOM 2M 

14323 92
2M 2M —10 
07 87 —6Modeltne

Mogno A f Î3M $15% 15% 15%—% 
Moislin I lOM 155 155 155 —15
Moistc Wil 17M 415 410 415
Manitou 0 7040 43 41 41 +3
Monvllle 0 lOM 295 295 295 +5
Moplex A f 5M 375 375 375 — 5
Mrtme El p IM $24% 24% 24% 
Morltlme f 6835 $26% 26'/# 26% + %
Mar T 860 2M $7% 7% 7% + %
Mar T 940 4M $9'% 9'% 9% — %
Mor T 765 6M $7'% 7% 7% — Va
Mork Spnc 4M $7% 7% 7% — %
Mark Wrk f 15M IM ÎM 150 +-10
Moscon 10M 4M 4M 4M +40
Mascot Go 5M 2X 2X 2M — 5
Moss Fer 35X7 470 455 470 + 15

23M $8% 8% 8% — % 
940 $8% 8'/# 8'% — % 

325M 60 58 60 + 4
5M 3M 3M 3M -10

385M 51 48 51 +4
240 135 IX IX

Mas F A 
Mos F B 
Motchon 0 
Moynord o 
McAdom 0 
MeChip 
McGrow H 
Mc Intyre 
Melcor 
Mentor 
Mercontll 
Merlond E 
Merland p 
Meston 0 f 
Metalore 
Mfnri Res 
Minorco p

3M $15'% 15'% 15'%
5M $29’% 29 29% + %
IM $10’/# 10’/# 10'/#

34M $7Ve 6% 7'% + %
405 $15'/# 15’/# 15’/# - %

9975 $5'% 5'/# 5’/# — ’/#
4M $17'% 17'/# 17'/#

64M 285 266 270 +10

0233 159 
IM $49

Mitel Corp 40618 $34% 
Molson A f 875 $37

26M 265 
IM — 5 
49 + '%
33% -1’/#

Vantaa Haul Baa Farm Ch

f88495 $7% 6% 7'% + %
$57X $7 6'/a 6% + %
32200 110 105 105 -4
27160 330 315 330 + 20
z225 35 35 35

10080 $38'% 37 38'%+1%
Z25 $42% 42% 42%

3400 $21% 21% 21% + '/#
700 $7'% 7'/# 7% + 2

4114 $6’% 6% 6%
31623 485 465 470 -10

Dme Cda wl2B53 27 25 25 —2
Dome Mine 92136 $26% 25 26% + 1%
D Pete 155902 445 425 440
DPete A p 1900 $14% 14V2 14% + ’/#
DPete B p 160 $14’% 14'% 14'%
D Pet w 177258 17V3 16 17% — '%
Dome Res p62683 $57% 57V2 57% + '/#.
D Explor 0 57100 150 125 145 + 16 
Dom Store 1577 $17% 17Vb 17'% - %
D Textie 3808 $16'/# 15% 16 + %
Domtor 1557 $23% 23V3 23% — %
Dorset o 10700 47 45 47 +2
Dorset w 81500 Vs '/z Vz
Dover Ind 900 $17% 17 17 — '/#
Dr Mc C B zl $5V3 5'% 5V3
Drm P 343025 46 40 46 +8
Dunroine o 9500 133 120 130 + 10
Du Pont A 3550 $19 18’% 18’% — %
DylexLtd 1M $26'% 26’% 26nexA 61C 
Eaglet o 4200 390 365 375 + 10

Janock wf 2 2311 
Jofre 0 f 12212 
Jorex Ltd 14M0 
Joutel 0 12700
Kam Kotio 105M
Keeprite 
Keg Rest 
Keg A f 
Kerr Add 
K Anacon o 
LK ResA f 
LK Res 
L Mnr 
Lacana 
Loidiaw A 
Laidlw B f 
LOnt Cem 
L Shore 
Larder o 
Laurasla o

100
833

1300
7800
3920
275

B
106575
32550
7525
5650

300
8566
6050

54000

405 400 400

142 135 135 -
289 270 209 •
$15 15 15 -
315 315 315 ■
3M 290 300
$17% 17’% 17% i 
105 95 105 H
250 225 250 h

1000 44 % 44% 
$29'% 28'/# 29% ■ 
$10’/# 9% 10'/# •
$15% 15Va 15%- 
$15% 15'% 15%- 
$7 7 7-

$56 54 56 -
71 70 71
60 54 60 •

36% 37 + Ve
Molson B 3M $36% 36% 36% — Ve
M Trsco A 1335 $6V2 6'% 6V2
Moore 2445 $53 52’% 53+4
Morisn 82M 295 290 290 — 5
Mt Jamie 0 lOOM 77 70 70 —8
MSL p 7M $7’/# 7'/# 7'/#
Murphy 5M $29'% 28% 29'% + '%
N B Cook 140M 62 5 5 58 +3
NBU Mine 65M 165 IM 165 +14
NSR Res 0 275M 58 55 57 +2
Nahanni 0 85M 56 M 53
Nat Bk Con 7366 $10'% 10% 10% + Ve
Nat Bk çv 
Nat Bk 15 
N Hees Ent 12210 $10 
Nat Pete 0 14M 
Nat Seo A 5M
Not Trust 215
Neorctic 0 851M 
Neomar 600 
NB Tel 1070
NB Tel 1 85 120
N Kelor 0 197M 
N Provid 0 1000 
N ORagIn 0 5M 
N York Oil 
Nfl CopA f 
Nfld LP A 
Nki Ofset 0 
Nkl Rim 0 
Noble M 0 
Noma A f

575 $29% 29'% 29% + 
23M $29% 29'% 29%

zM

30M
53M
lOM

100

Noranda 45867
Nor 9'% 1720
Norbaska 0 100M 
Norcen 1210
Norlex 0 61M
■NC Oils 1250
Nor Cl 785P z40
Nor Tel 8490
Northgot 
Nthind Bk 
Nthind O < 
Northstar 
Nthmber

15150
SM

35M
16M

45500
Nva AltA f 59246 
Novo E 
Nova F

$10 10 10
63 63 63 — 4

$10 10 10
$X 28% X
130 120 125 + 5
180 160 180 + 15
$23'/# 23 23'/# + '/#
$18'/2 18'/2 18'/2

54 49 54 + 8
23 23 23 + 2

265 265 265 + 5
151 151 151
$8'/# 8'/# 8'/#

$25'/s 25'/b 25'/«
76 75 76 + 1
X’/z 29'/2 X'/z + 2'/2
80 80 80 + 5
$6'/# 6'/# 6'/#

2X 240 245 + 5
$22% 22’/# 22% + '/z
$97 96% 97 + ’/#

50 49 49 + 4
$28% 28'/2 28’/2 - Vb
X 19 20

$15'/a 15'/2 IS'/z + V#
$17% 17% 17%
$92 90% 91 — Vz

$9 8 9 + 1’/#
$9 9 9
27 27 27 — 1
82 82 82
95 87 95 + 5
$8’/8 7% 8% + '/#

$17% 17% 17%
$23 23 23

$7'/#
$7’/#
$7'/#

East Sul 10620 $6 
Echo 6 3M 1400 $23% 
Echo 1986 w 1639 $7%
Echo 1987 w 739 
Echo 1988 w 3739 
Echo 1989 w 4039 
Ego Res 0 25100 
Etethom X 1000 
Elcthm Y f 4300 
Elks 
Emco
Empire A f 
Energy R 0 
Epitek

5%

$8 
$8

400 175 
245 $13 
100 $11 

4000 110 
27850 180 
158M $37 
zlOO 68 
z50 $12Va 
799 $12Va

6 + % 
23’/# 23'% — '/#

7'/# 7'/#
7 7'/# + %
7 7'/# + Vz
7 7'/# + Vz

81 85+2

12'/e 12V8 
12 12% + %

13800 $15% 15% 15%-% 
50'/# 50%-!%

Equity Svr 
Exquisite 
Extnd 
Ext A f 
FCA Inti
Flbrg Nik 29065 $52
Fothm Ocn 12200 410 4M 405 + 5
Fed Ind A 1584 $12V3 12Vb 12'/b—% 

600 $12% 12% 12%
700 $10% 10% 10% + %
200 $10 9% 10
IM 125 125 125 - 5
490 135 135 135 - 5

100

Fldelty Tr 
Finning A 
Finning B f 
Flran
F Calgary 0 
F Colgry p 
F City Fin 
F Cty Tr B 
F Cty Tr D 23M 
F Mar
F Sea A pr 6M 
Fraser 
GB Auto 0 
G81H Steel 
Gandalf 
Gone 
Garbell p 
Gaz Metr 
Gaz 15 p 
G DIstrb A 
GMC
Genstor L 
Gnstar 2 35 
Geocrude 
Gesco Ind 
Giant Yk 
Glbroltor 
Glencoir 0 
Goldole A

1400 $6% 6% 6%
IM $15'/# 15'/# 15'/# + % 

$6% 6% 6%
$8'8 8Va 8'%

32M 40 + %
$6V'3 6% 6%

225 $13% 13% 13% - % 
z29 $11% 11% 11%

28M $6% 6’^# 6% + %
12320 $20% 20'/# X% + '/# 
80M 72 71 71
8M 410 410 410 + 15

Gain de 10.9 points
l.a Bourse de New York a évolué irrégulièrement hier dans une 
atmosphère calme, les investisseurs marquant une pause pour 
analyser le budget fédéral présenté par le président Reagan.

I.’indice des valeurs industrielles, en hausse à l’ouverture, s’est 
affaibli à la mi-séance pour se raffermir à nouveau, et s’est établi 
a la clôture à 1.075.70 en hausse de 10.95 points.

Quoique 67 millions d’actions ont changé de mains.
Selon les analystes, bien que le budget de l’année 1984 commen

çant le 1er octobre projette une reprise économique relativement 
lente dans les prochains mois et un déficit exorbitant, il n’a pas 
causé de surprise majeure.

Kii clôture, le nombre des hausses a dépassé celui des baisses: 
87‘2 contre 680; .163 titres ont été inchangés.

General Klectric, qui a annoncé son intention de vendre la ma
jeure partie de sa filiale Utah International, a gagné 3 1-4 à $103. 
.I.U. Penney a monté de 3 5-8 à $51 7-8. Texas Instruments a clôturé 
à $172 en hau.sse de 7 1-8. MSI Data a cédé 9 1-2 à $26 1-4 après l’an
nonce que son projet de fusion avec Sensormatic Klectronics 
avait été abandonné. Burroughs a perdu 31-2 à $44 1-8. Union Oil 
California a clôturé à $33 1-8 en baisse de 1.

Parmi les canadiennes, Campbell Red Lake a ajouté 2 1-2 à $30 
l-’2. Dome Mines 13-8 à $211-2 et Hudson Bay Mining 11-8 à $161-2.

Mais Ashiand Oil a fléchi de 1-8 à $28 5-8 et Genstar de 1-8 à $18.

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE
Vantaa Haut Baa Farm Ch

13M $6'% 
IM $29''# 

1100 $17 
3M $77 

4150 $22'-3

6'/# 6% + 'A
29'/# 29''#
16% 17
77 77 + 1% 
22 22 - %

15M $26% 26% 26%
13400 225 

SM IM 
3403 $26 

127X $13 
12000 92 

f 10648 $5
82480 250 

ZSO $22 
500M 210

Goldlund 
Goodyear 
Gowgnda 
Grandma 
Granduc 
GL Forest 
GW Steel A 
G Goose 
Grevhnd C 
Grevhnd 
Guor Tr o 
Guard Cap 
HCl A f 229M 117 
HCl HIdg B 0OM 117 
HCl w B 
Haie Res o 
Hoiev
H Group A 
Hordee 
Hrding A t 
Horris A f 
Horris B 
Howker 
Hov D

215 215
190 190 + 15
26% 28 + 2'/#
12''# 13 + %
80 92 +7

5Va 5'/# + 1% 
225 2X + 25

22 22
IM M2 +18

772 375 360 360 -%? 
10M 180 180 180 + 2
1425 $68% 68% 68%+1% 
13M X5 2M 2M
IM $10’% 10% 10% + % 
IM 240 240 240 -10
170 $23% 23% 23%
3M $13<'a 13% 13%

2M 0 150 7
112 117
116 116 — 1
45 45 -10

110 IX +10
$5% 5% 5% + %

SOS 2S0 230 230 -X
10M M M M
5M IX IX IX - 5
z25 4M 4M 4M
IM $5% 5% 5%-%

2SS0 $15'# 14% 14%—%
1M247 $11% 11% 11% + %

55M 55
40M 120 
22M

5M SX 
322 $6%
z25 $94

10%
X + % 
6%

94
8940 $10% 10% 10\ï — ’#
40X $X 19% 19% — %

731 160 160 160 —40 inb
6M $23% 23V$ 23% #■ %
IM $22% X% 22% + '#
705 $18% 18'a 18% + %
zX $X% X% 28% — %

3170 $41'# 41'# 41'#
4M $12V$ 12 12% - %
130 $28'-3 28% X%

23X $21'# X% 21'# + %
17492 $27 26% 26% - 'j#

Z24 $21'# 21 21% + %
2410 110 110 110 
28M $9% 9\i 9V^ — Kt
19M 72S 22S 225 —16 
3M $14% 14'# 14'#

895,582

Hightield A 5M IM IM IM -X
Highwod 0 63M 295 2M 295 +5
Hollinger z15 $26% 26% 26%
H Bov Mng 5314 $X% 19'^ X + %
H Bay Co 4859 SX'# X X%
HBC pr 6087 $15'# 15 15’A + %
Hu Pam 0 10M 80 80 80 +9
Husky 011 18250 $8% 8% 8% ■ %
Husky 13 p 2780 $X% X X% 
Hvdra Ex o 90M 105 IM 105 +10
ITL Ind z2X 67 65 65
lU Intl z22 $21'-3 21% 21’'3
imosco 121X $33 32% 32% + %
Imosco A p 3M 315 315 315
Imosco B p 28M $66 66 66 + %
lmp Life P 6M $28%

20095 $27'

Abcourt 
Abitibi As 
Algue 
Aigue Wts 
Bachelor 
Bateman 
Borells Ex 
Brosnan 
Bruneou 
CadlMc Ex 
Cartier Re 
Cons I Rs 
Dumogml 
Dumont 
Dvno Mn 
E Sul M 
Explo Que 
Goldex ltd 
Kew Gold 
Loduboro 
LynxExp 323M 183

Junior
16100

Minet Oili 
2X 240 2X +X

1000 17 17 17 —3
16708 $13% 13',<i 13% + %
X300 465 4X 4X +25

2200 $9'# 9 9’# + V:
3X00 la^ï 17% 17X1 - XI
3535 $27 25% 25% ♦ 2%

16500 65 62 62
95700 47 43 45 +4
34785 $6% 6'# 6Xl + '#
4000 55 55 55

X500 70 65 70 +7
36X $9% 9 9<»( + ',4
500 37 37 37

8300 39 39 39 —1
41885 56 5% 6 ♦ XI
407X 75 70 73 +7
72X 133 IX IX

105X 240 215 2X +15
13000 40 40 40

lmp Oil 
lmp Oil B 
Inco 0 
Inco w 
Inco 
Indol 
Indusmin 
Inland Gas 
Inind G IOp 
inter-CItv 
IBM
Intl Thom 
Intpr Pipe 
Ipsco 
Inverness 
Inv GrA f 
Irwin Toy 
Irwin Toy f 
islondTel 
ivoco A f 
Ivaco B 
Ivaco C p 
Ivoco D p 
JQ Res 0 
Jonnock 
Jonnock 8

28 28 
26% 27’,# + % 

140 $26% 26% 26%—% 
BXX $7 6% 7 + %
457M 310 295 X5 + 25 

12123 5 5'4 + ’.#
6M $17'/# 17'A 17',#
ZlO $10% 10% 10%

3575 $13% 13% 13% + %
21’# 21'#
11 11'#-% 

2

z40 $2r#
9610 $11%

1316 $121% IX'# 121%
6M $8'# 8 8'#

27120 S22h 22% 22% - %
152 $21% 21% 21%
9M 445 445 445 - 5
IM $24% 24V% 24VS

2581 $10% 9% 10
1X7 $9% 9% 9% #■ %

z81 $16% %%% UV-s 
16M $11% 11% 11% ♦ %
780 $11% n 11 - %
z25 $35% 35% 35%
5M $X 22 22

119M 105 94 103 + 12
31 TM $9V3 9% 9V'3 + %

995 $91, 9’# 9%-'4

Mscoch 
Unergle 
Prov Exp 
Queenstn 
Sullvn Min 
Talisman 
W Q Mnes 
Wrlghtbr

457M 245 
90M 31 
91M 73 

234M 350 
76229 $7
100M S8 
9200 169 
13M 169

171ldConod 15M
215 240 + 25
X X -3 
X X —2 

325 350 + X
5% 6% + 1

55 57 +2
159 162 + 17
156 169 + 14

Le dollar canadien

Le dollar américain a pro
gressé hier de 3-25 à $1.2367 en 
devise canadienne. La livre ster
ling a cédé 1 '24-25 a $1.8806.

Le dollar canadien a descendu 
de 2-25 à $0.8086 en devise amé
ricaine. La livre sterling a perdu 
1 73-100 à $1,5207 US.

ACF
AMRCp
AMRwt
ASA
Alcon
Allg Cp
Alg Int
AlldCp
AllIsCh
Alcoa
Amax
AmHes
ABrond
A Bdest
Am Can
A Cvon
Am EIPw
AmExp
AHome
AmMot
Amstd
ATT
Ampin
Armeo
Arm Win
Asorco
AtiRich
Aveo Cp
Avon
Axia
Bkrintl
BoIdU
BaxtTr 10
Beth StI
Block D
Boeing
Bois Cas
Borden
BorgWo
60S Ed
BristM
BritPt
Brnswk
Buev Er
Burl Ind
Burrgh
CBS
CCX .32e
CPC Int
CSX
Collhn
Camp R
Comp Sp
Cdn Poc
Cop Cit
Corling
Celonse
Chose
ChrisCf
Chrvsir
Citlcrp
Clark Eq
Clorox
CocoCi
CoigPoi
ColGos
CmbEn
Corn sot
ConEd
CntICp
Cntl Grp
Crone
Cr Crk
Cr Zell
Curt W
DortKr
Dota G
DotTer
Dotpnt
Deere
DenMfg
Dexter
Digltol
Disney
Dr Pepp
Dome
Dorsev
Dow Ch
Drovo
Dresr
duPont
EGG
Eos Kod
Eoton
EIPoso
EIMeMg
Esmork
Ethvl

6 110 33% 33 X%+ %
2822 XVa 21% 21%..

793 10% 9% 10%+ %
822 79% 75% 78%+3% 
420 28% 27% 28%+ % 

9 72 52% 52 52 — '/#
8 185 30 29% 29%...
5 907 35’/# 34% 34%- % 

149 12’/# 12 12'/#+ %
x2447 34% 31% 34%+2V3 
2594 25’/# 24% 25'/#+ % 

12 1852 24% 24
7 286 46 

10 801 54

24%— % 
4S'/» 45%— % 
53% 54 + %

Ventes Haut Baa Farm Ch

225 31% 30% X% .
12 549 36 35'/# 35%+ %
10 2428 19V2 19'/# 19%
11 1777 65% 63% 65'/#+!%
12 2534 44% 44% 44%—’/#

1687 7% 7’/# 7%+ %
21 143 33% 33'/# 33%+ % 

8 6782 69% 68’/# 69'/#+ ’/#
22 10M 73% 71’/# 73%+2%

721 16% 16% 16%. .
29 349 22 % 21% X%— ’A

4104 u39% X% 39 +1
7 x3199 44V1S 43’/# 43%+ %

11 772 27% 27 27% .
10 1047 32% 31% 32%+ %
12 15 IBV3 I8V2 18%
8 1413 21'# M% X%— %
5 1252 28% 26% 27 —1% 

1269 47% 47'/#p 12 3X 21^
1640 19% 19% 19%— '/#
2135 u21'/# X% X%+ </#

12 2687 M% 3SVa X%+l'A 
143 222 37% 37V'a 37'/#— %

9 X499 51% 51 51%+ %
10 SX 41 39% 41 +1%
9 45 25% 25% 25%+ %

13 959 69 67% 69 +1
4 434 19<4 18% 16%— % 

13 IX 26’,# 26 26
13 215 16 15% 15% .
19 345 27% 26% 27V%
11 10572 46% 43% 44%—3’#
12 938 59 X% 58%- 'A

161 4% 4% 4%+ %
8 524 40'# 39% 40%— %
6 1845 X',# 52 52%— %

573 27 25% 27 +1%
1893 u30% 28% X%+2%

10 83 47% 46% 46%— %
94 30 2913 X + '#

18 M 126 123 125 —1
129 11 10% 10%
49Î 54 52 % 54 +2

7 15M X% 49V3 X%+1%
17 18 60 59% 59%— %

46M 17% 17',# 17%+ V3 
6 2862 X% X'A X',#+ % 

121 29% X% 28%+ %
11 398 24'A 23% 24 
14X62 X'« 49% 50'/#.
8 2318 19% 19% 19%—% 
6 484 X% X% X%
8 734 X% 35% X’A+ %

19 177 74% 72% 73%— %
6 31M XV# 19% X'/4+ %
7 321 27% 26% 27%+ %

6 7 15 15'A 15'/#— %
IX 26 25 25 - %

8 178 29% 29% 29%+ % 
223 29% 29% 29%

6 16 42'A 41% 42
10 544 66'# 65VS 66'/#+ % 
42 631 48% 46% 48 + %

560 7% 7% 7%
. 1144 22Vi 22 »%♦ %
42 2578 X% 31 32%+ %
12 7 26% 26% 26%— '<«
12 109 31’A 31% 31%... 
XX69 u121% 117% 121%+2% 
22 4X 67% 66% 67 — %
11 11X 12% 12% 12%

2430 21% X% 21%+1%
61 37'f# 36% 36%— %

14 2462 X% X'A X%+ %
93 12% 11% 12%+ %

8 2291 17% 17% 17%+ % 
39% 40 +1 
29 30 + 1%

13 2705 65% 83% 85%+1%
15 702 31% 31% 31%+ % 
10 1412 20% 20% X%+ %

X 6% 6'/# 6%+ %
8 140 57 55% X%+1%
8 631 X% 35 X%+ %

9 1034 40 
22 1115 30

Exxon
FMC Cp
Fairchd
FIrestn
Fluor
FordM
Foxbr
Fruehf
GTE
Gn Dvn
GenEI
G7 46 46
Gn Mot
GPU
GenRe
GnTIre b 41 
Genst 
Go Poc 
Gillette 
GloblM 
Goodreh 
Goodvr 
Gould 
Gt AP 
Greyh 
Gulf Oil 
GulfRs 
Holbtn 
Honno 
HortSM 
HecloM 
Heinz 
Hercül 
Hewl P 
HiVolt 
Holiday 
Homstk 
HonwII 
HudM 
Hunt Ch 
IC Ind 
INA In 
lU Int 
INCO 
IngerR 
Intrik 
IBM 
IntFlov 
IntHarv 
Int
ItekCp 
JonLgn 
JovMfg 
K Mort 
KoisrAI 
Kellogg 
KerrM 
Kroehir 
LTV 25 
LTV Pt 5 
LTV pf I 
LeeEnt 
Lilly
Litton b 
Lockhd 
Loews 
Lubrzi 
LuckvS 
MCA
MGM UA 
MocMIl 
MrshM 
MortM 
Morv K 
Masco 
Masse y 
MosCp 
Movtg 
McDnIs 
McDnD 
Mcint 
Merck

6 9236 30'/# 29% 30%+ Va
8 394 35% 35 35%— %

10 466 16% 15V: 16%+ V3
475 6333 19 18’/e 19 + %
12 1144 23% 22% 23%+ 'A

39% X% 39%+ %
36% 36%10 139 37

716 29% 29’/a X'/#- 
9 2317 42'/# 41% 42 

21 2739 u36 36% 38 +1’/#
13 6094 u103’/3 99% 103’/#+ 3% 

46%+ %
21 3859 63’/# 61% 63 +1'/# 
15 839 8 7% 8 + %
13 IX 56% X% XVz— Vz 

61 32% 32 32%+ %
114 18'/# 17%

'/#

16
51 1106 24 % 24'/# 24V3 
11 401 45’% 44% 44%, 

9%

%

3 630 9'/#
%

9%— %
23 178 31% 31% 3îV3— % 
10 1259 33% 32% 33%+ %
17 938 36'/# 35% XV3— %

214 9% 9’/# 9V2 . .
8 225 19% 19% 19%— '/#
6x7713M 29'/# X%+ %

19 116 15% 14% 15 — Va
7 1721 34% X% 34'/#+ % 

27 21% 21% 21%+ %
10 42 36% 36'/# 36%+ '/#
B9 3552 u25% 24% 25%+2V8
9 703 38’/# 37% 37%+ %

15 706 28% 28% 28%
26 1961 79% 78’/# 79%+ % 
22 221 10% 10 10 - %
18 3701 37% 35'2 36%—1%
86 x2X2161% XVz 61%+1%
7 1135 91 89% X%+ %

113 16V2 15% 16%+!’%
19 36 17% 17% 17%+ ’'4
11 301 37% 36% 37%+ %

42 17'A 16% 17 — Va
12 124 18'% 17% 18%

XX 13'# 12% 13’/4+ %
18 X8 42% 41% 42</4+ >/4
35 98 32% 31% 32%+ %
13 5742 98% 96% 98%+1%
14 2662 24% 24'4 24X1— %

X33 5% 4% 5%+ 1’/4
Pop 18 2 + %

177 662 U47% 47% 47% + '4
9 4 22 X X -• %
8 3X 24% 23% 23%-- %

16 4894 27 26% 26%— %
442 16% 16% 16%- Va

9 437 26% 25% 25%-- %
8 590 X 28’^ X

32 9 9 9 .
1863 13 12% 12%-• %

1 47 47 47 -•1
1 12>/4 12'4 12'/4-.

14 4iu40''^ 40 40 -• %
12 690 63’/q 62% 62%-- %
8 396 55% 54% 55% + %
9 961 90 88'A 90 + 1%
8 42 151% 151 151%-• %

13 464 X 19% 19%— %
10 451 16% 16% 16% + %
11 176 34V, X% 34</4 ,

18 1054 }0% 9% 10
14 344 24% 24% 24%+ X%
12 M7 X% 39% XVz- %
14 375 42% 42 42'4- V$
26 79 55% 54% 55% ♦ '4
15 309 27% 27% 27X^ %

978 3% 3% 3%+ X$
X 21’/# X% 21

16 48 41 40 40%+ %
12 1055 59 58 59 ♦ %
9 1479 44',# 42% 44%+!% 

11 23% 23'A 23%+ % 
15 527 86% 85% 85%- 'A

Merr Lyn 8 x2423 62% 60% 61%+ % 
MId Ros 26 tt 17% 17% 17%- %
MMM • ■ - -14 719 75% 74% 75%+ %

59M 27% 26% 27%- %
8X21 26% 25% 26%+ %

443 6% 6’m 6%+ %
17 2X 17% 16% 16%- %

•# 94%+2%
NL ind 6 1849 1 7% 16% 17%—% 

B 917 X% 38 X%+ %
12 612 25% 24% 25%+ %
X 45 27% 26% 27%+ %
6X19 16% 16% 16%+ %

NorSo 2 80 8 x 2516 52% 52 S2%+ %
NorTI 265 74'/# 73 X%— %
Nthgote 3i2 7% 6% 7%+1%

Mitfl
Mobil
MoblH
Mohosc

NobscB 
Not Dis! 
Not Ovo 
NioMP

Novo G P 
Nova H p 
Novo J p 
Nova K p 
Novo L 
Nova M 
Nova N 
NS Sovngs 
Nowsco W 
Nu-Wst A 
NuWst C f 
Nu-Wst 
Numac 
DPI
Ookwood 
Ookwod pr 
Obrien o 
Ocelot B f 
Omego

IX $23
4M $18

23 23
17% 17%-

2500 $X% X% 33'^ ^
650 $22% 22 22% f

23X $29% 29% 29y:
149X $32 31% 32 H
479M $26'# 25% 26%

2M $13% 13% 13%
24M $16% 15% 15%-

S37X 275 255 260 -
12M 195 190 IM *

p 5 5% H
B1M $16% 15% 16 -
8M 315 315 315 f
IM $14% 14% 14%-
5X $21% 21 21% 1

89M 155 145 155 h
1285 $15% 15% 15% «

X% 8% 0%

31
625 425 
IM 185

31
425 +5
185
360 +X 
115 ♦ 8 

7% + % 
5% — 'A

57 57 - 5
335 335 + 10

15 16'4 +1%
44
82

45
82

+ 2

75 90 + 19
140 140 + 5
215 215 + 4

6 6 - %
15'/t 16 + 1%

SVz
IX

SVz + V» 
^00

61
2

68
2

+ 13

69 75 ♦ 6

11550
Onoping 0 f 44M 345 335 345 
Onyx Pet 0 23M SBVz 8% 8% 
Oshowo A f 3615 $24'/# 24% 24% 
Osisko 0 240M
PCL Indus!
PCL p
P Cosior 0 46M 360
Poc Coper ol57M 115
Poge Pet 6M $7%
Pgurin A f 58X $5%
Polllser 0 25M 57
Polomo P 3M 335
Pomour 143M $16’/#
Pon Cntrl 0 16137 45
PanCon P 575 $82
Pongo 179M M
Porloke 0 62M 145
Pe Ben O lOM 215
Peerless 1M $6
Pegosus 24360 $16
Pembino IX X'/3
Penn Wst 0 9X IM
PenWst A f 4X8 X
Pen Wst W 2167 2
Penont 1175X 75
PetroCon lM5$149'/3 l49%RoyltAo 10M 
Ptrotech 0 177M 2X 2X 2X +X
Phillips Cb IM $X 22 X + %
Phonix Oil 7M X% 6 8
P(ne Point 710 $X'/3 X’/a X’/z + %
Place GO 0140M IX 140 IX + 4 
Placer 2XM $X 21% X + %
Poco 0 631M 230 210 230 +15
Pysr pr 10X $28% X'/# X’/# — %
Powr Cor f 16X $13% UVz 13% + '/a
Prado Ex o235M 81 78 80 +2
Precamb 276M $6’/# 6 6% + %
Provigo 2M1 $13% 13% 13% + %
OMG HId O 206M 185 176 179 + 1
Quarte! 0 50M 2X 230 2X + 5
Que Sturg o324M $9'/a 8% 8% + Va
Oenstk 46M 415 395 415 + 15
Ram Pet 0 4M $6 6 6 — %

30M 51 50 51 +1
5824 X’/z 8 8% — '/#
46M $7% 7 7 — '/:
1327 $24% 24Vz 24% + '/# 

2X30 X’/# 7% 7% — %
263M $12 11 11%+IVa
70M 26 26 26
7M 175 165 175 +10

13M $12% 12'/a 12% + Va 
4M $18 16 18

75M 115 110 111 — 4
579 $14% 14'/# 14% + % 

7 7% X
325 325 -15
n 11

X'/z X%

Rambler 0 
Rnchm A f 
Rnchm B f 
Rnchmn p 
Ranger 
Royrock f 
ReolCop w 
Redlow 0 
Redpoth 
RdPth 1.665 
Redstone 0 
R Sth A 
Relchhold 2040 $7% 
Res Serv t 23M 340 
Revelstk p IM $11
Revn Prp A 807 IX 
Revnu B t 3915 82 
Rio Algom 14985 $42% 42% 42% ,< 
Rio Alto 0 258M 440 415 425
Rogers A 
Rogers B f

12M $11% llVa ll'/z ■ 
52X $10% lOVa 10’/8-

V»f>taa Haut Baa F*rm Ch
Seco 3.5625 1200 $29% X% 79Vi 
Seco Ser B 300 $25% 25% X%
Selkirk A f 2S9M $10'4 10 10 — 'h.
Show ind 4M $11% 10% 11 —
Shownee 7000 36 36 36 +1
Shell Con 134» $X 19% 19%—% 
Shitr Hy A 5118 210 IM IM —35
Shitr OG 0 53X IX 155 155 — S
Sheoerd P 4M $7’/i Vu 7’*#
Sherritt 277X $9% 9',# 9% — %
Shpng NZ P 980 $24% 24% 24% + %
Sfgmo 88X $X% X X% ♦ 1%
Silver Lk 0 75300 270 252 264 + 14
Silvmq 0 28062 43 41 42 +5
Silverlon o X49 175 175 175 — 5
Silvrwd A f 2M $11 11 11 — •#
Simeo Erl SM 410 410 410 + 10
SSeOfS A f 1164 $7% 7’A 7% + 'a
S Seors B 20M $7’# T* 7’/# + '#
Sloter Sn 2M $12% 12% 12% + %
Slot Steel p z66 $11% 11% 11% 
Southm 14570 $32% 32 X — %
SPOr Aero f 6508 $X 27% 27% — %
SPOr w 23M $16'# 15% 16 — %
Spooner 17200 64 61 61 —1
St Brodes! 5M $10% 10% 10% + 'A
Stand 1 A IM $10 10 10 + %
S Trstco p 135M $23 22% X + 2
S Trstco w 17X 260 X5 255 + 5
Stonford 0 95M 215 210 215 — 4
Stinbg 195 IM $19 19 19
Stelco A 13576 $23% X% X% + %
Stelco C P 86M $22% X% 22% #- %
Stelco D P 34M $25 24% 25
Stelco E P 34M $29
Strnd OG 0 209X 480 4X
Strheono 0 50M 43 43
Strothn A f 10M X 65
Stuart Hse SM $5 5
Sud Cont 0 77X 285 275
Sulptro 6 f S5X $7
Sulivan 21275 $7
Sunburst 0 285M 48
Suncor pr z40 $24
Sydney 0 115X 4X 435 440 +5
Systmhs A 42580 360 3X 335 +5

- Tolcorp 35M IX 145 145 — 5
Tara 0 1025 $9'/# 9'/# 9’/# — ’A
Taro ind 3M 104 104 1 04 +4
Teck Cor A 1X75 $14% 13% 13% + % 
Tek B f 2817M $12% 11% 12'/#—'/# 
Tectonic 95X 2X 215 215 —11
TelMet B f 34M $18% 17% 18% + 1
Temogmi 262M 92 86 86
Terra Mn 0 27746 X% 8% 8% + %
Tex Con 230X $28% X’/z X% + 2 
Thd CGInv 206 $M% XVz X'/z 
Thom L 0 92X 115 IM 115 +X
Thom N A 235X SX 27Vz 27%
Thom N pr z25 $M 30 X
Tintino 0 70M 112 18’/# + Va
TD Bk 2.375 9M $23% 23% 23'/z + %
TD Bk C 106M $23'/z 23’/# 23'/# — '/#
Tor Sun IM X’/# 8’/# 8'/# — '/#
Torstar B f 3282 $12% 12’/# 12'/# + '/#
Torstar 268 3M $25Vz X'/z XVz
Totol Pet 108M $12'/% 11% 12 — ’A
Total PA p 52M $28% 28'/a XVz
Traders A f 3X SXVa 12’/a 12'/a + ’/a
Tr 10'/# 7X $9'/# 9'/# 9'/#
Trade 7'/z p 292 MIV2 31'/# 31'/z + '/# 
Tr C Gloss 5M XVz S'/z 8V2
TrCan R A 14021 3M 286 291 +6
TrC R p 13M $15% ISVz 15% + Va 
Trns Mt 808 $7 7 7 — %
Trns Wst 8M $5% 5% 5% —
TrAlt A 15421 $21'/# X'/z 21 + %
TrAlt B zll $X'/z X’/z X’/z
TrAlto 10 85 SIM 96 96 —4
TrAlto 9.80 Zl5 $95 95 95
TrAlta 9.75 zlO 594 94 94

Ventât Haut Baa Farm Ch
TrAlto 2.36 
TrAlto 1.40 
TrAlto 12 
TrAlt 14.x 
TrAlt 12% 
TrAlt w 
TrCon PL 
TrP 2.80 p 
TrP 4X

464 SX% X% X% 
5566 $21% 21 21%
1400 t2Pt 27% 27%- 
29M $X% X% J 
19X SX% X',# X%- 

44330 46C 4X 460 ,(
21418 $27 X% 26%- 

zX $27% 277a 27% 
190 $X'># X'h4 X'#

TrP tst D 2900 XI X% 51 
TrPlstE 900 XI # SI'- 51
Trmc 103185 X'a 7% 8
Trc 9 12 
Trinity Res 
Trizec Crp 
Tru-Woll 
Turbo f 
Turbo SP 
Turbo 8%
Turbo 10%
Ulster P 0 
Unicon S 
Umeorp A f640X 
Unicorp B 2M 
Un Corbfd 77X S15Vz 14% 15'
U Gos 148109 $9% 9Vz 9%
UGos 6 pr zX $26 26 26
U Gos U36 65X $24% 24% 24% 

13M

IM SX% 20% 20% 
28M $7% 7% 7%
640 $24 # X% 24',# 
2M 4X 4X 4X 

S59X 110 102 103 
SOM 113 113 113 
IM 460 460 460

tt% 5','# 5% 
181 182 

4M 380 375 375 
Xva 5 5
X%

1335
IXX

+ % 
+ x 
— 6 
— 2

r 2
-X

6% 6% — #

X% 5% 5% H 
5M2 475 445 475 h
1054 $18 17 17% H 
62X $X% X% X% H 

XXX-

6% 6%

Un Asbstos 
U Conso 
Un Corp 
U Keno
Un Reef 0 775
U Siscoe 3695 X'/z 8 8%
Un Tire 7p 19M 95 95 95 -
Un Wburn 3M $9Vz 9% 9%
VerstI A f 46X $7% 7'/# 7%-
Verstl Cl B 21M $7Vz 6% 7 -
VerstI Cor p 834 $11’-# 11% 11%- 
VerstI 26X XX $28% X% X%- 

3MVerstI wf 2 
Vestgron 
VG Trstco 
Vulcan Ind 
Woddy 0 
Woiax A 
Waiox 1.86 
Walker R 
Walker 9 
Wolker 7% 
Wolker 9Vz 
Wlkr 14.16 
Wolker w 
Wal Redkp 
Wordoir 
Worren 0 
Wrintn 
Wosabi 0 
Weldwod 
Wst Joy 0 
Wstburne 
Wcoast T 
Westfield 
Westfort 0 
Wstgr 
Westmin 
Westmnt r 
Weston 
Wstn 4'/zp 
Wstn 6pr 
Whorf

XX $18 
3M X% 

56M

X'-a 5% SVa 
18 18 
8% 8% 

X% 8% 6% 
63M 330 315 3X 
4M $12 12 12
7M SX X X 

156X SX 21% 21% 
2X $X% 28% X% 

3265 $23% 23'/# 23% 
4745 $X% 25 X% 
8M $30% 30’/# 30% 

35X 380 370 380
6M 410 

12M 395
155M 
106M 69
170M 128 

6M $28 
20M 85

410 
185 395 
40 40
68 X 
X IX 
27% 27% 
85 65

1560 $15% 15% 15% 
7848 $14% 14'/# 14% 

IM 
75 

110 
14 

115

57M 195 173
5M 75 75

30M 110 105
193M $14’/# 14 
24M 115 115
2X $44 44 44
z33 $46'/z 46% 46Vz 
z20 557 57 57

202M 56 5% 6
Whim Crk 0 26M 171 162 171
Whonok A f 3734 $7'/# 6% 6%
Wilonour 0 177M $5’/b 470 5
Wilco 0 186M 45 40 40
WIn-EIdo 30M X 56 X rg 
Yk Beor 6X $9’/a 8% 9Va
York Con o z12 40 40 40
Y Rusel 9% zX 415 415 415
Y Rusel 170 IM 425 425 425
Zephyr 0 50M 102 IM IM

+ 15 

— %

- % 
+ '/#

+ 10 
+ 10 
+ 15 
- 2 
+ 2
— 3
— ’/#
- 5 
+ Va 
+ ’/# 
+ 25 
+ 5

+ 1
— 3 
+ '/#

+ '/#

- '/a 
f Vz
- 5 
4770
f %

Rolland A f 10M $5% 5%
Roman 9290 $16% 15% 16'/# • 
Ronvx Cor 67M 475 415 4X ■ 
Rothman IX $45'/a 45'/a 45'/a - 
Rothm 2p 525 $12 12 12
Roxv Pet 0 34750 345 325 335 - 
Roxv wt 30M 37 33 37 -
Royal Bnk 42456 $26% 26'/a 26% ^ 
Ry Bk 1.88 240 $18% 18% 18% -
Ry Bk 2.75 89M XI 30% 30%- 
RyTreo A f 5218 SX'/# 19% X h 
R Te B p 2M $28'/# 28'/# 28'/# h 
RyTreo C P IM $27 27 27 -
Rovex 0 17M $9 8% 0% h
Ruprtind 0 2XM 120 116 117 h
St Fabien 0 210M 18 16Vz 18 h
StL CemA f IM $15’/# 15'/# 15'/# 
Santa Mo 1143 55 55 55 ̂
Scorboro 0 196M 162 151 IX -
Sceptre 4805 X% 6% 6% -
Sceptre pr 2M $15'/# 15'/# 15'/#- 
Sclntilor 0 56750 264 218 250 h 
Scintrex MO $9'/# 9V# 9’/# -i
ScotPoper 733 $22'/z 22 22'/z + E
Seco 2.25 p IM $24'/# 24'/# 24’/# h

Int. an
Moia Prix Vol. court Farm. Titra

Alcon Fb 271,! 10 897 $7% $35^8
Alcon Fb 32Vi 5 919 $2 J3538
Alcon Fb 35 15 420 110 $35ït
Alcon Mv 32'à 25 336 S314 $3535
Alcon My 32V!P 11 306 140 $3535
Alcon My 35 36 734 $2'/! $3535
Alcon My 35 0 3 165 $234 $3535
Alcon My 40 50 369 85 $3535CA5
Alcon As 40 p 5 18 $6'/» $3535

tnt. an
Moia Prix Vol. court Farm. Titra

Alt Enr Mr 12'/z 
Alt Enr Mr 15 
Alt Enr Jn 12'/z 
Asama Ap 15
Asamo
Asamo
Asamo
Asamo

Ap 20 
Ap 22'/z 
Ap X’/zp 
Jy XVz

Bell Can Fb 15 
Bell Can Fb X

2 112 $3'/# $15% 
10 2X 120 $15% 
5 15 $3% $15%

10 X4 $6'/z$21'/z 
5 533 S2%$21Vz

11 141 175 $21%
2 10 S2’/z$2T/z
5 28 S3 $21%
1 70 $7% $22%
1 807 $2% $X%

Dom M 
Dom M 
Dom M 
Dom M 
Dom M 
Dom M 
Dom M 
Dom M 
Dom M 
Dom M 
Gnstar 
Gnstar 
Gnstar

Vantaa Haut Baa Farm Ch
! Northrp 
I Nor Sim 
, Nucor 

Occ Pet 
Olin 
OutbM 
PPG 
PonAm 
ParkDrI 
Penney 
Pennzol 

' PepsiCo 
PerkEl 

i Pfizer 
Phibro 
PhilMr 

, Phll Pet 
Pitney B 
Pittstn 
Polorid 

j Portée 
I ProefG 

QuokO 
1 RCA 
I RalsPur 

Raymd I 
, Revlon 

Rch Vck 
Riegel T

110 108 73'/# 72% 72%— Va
n x413 22V8 21% 22 + V#
19 103u70Vz 70 70'/#+ '/#
6 1082 XVa 19% 19%- ’/a

11 179 25V# 25 25'/a- %
8 70 31 30Va 30%+ %

12 1193 55'/a 54Vz 54%+ %

Bell Con Fb 22'/z 323 1834 55 $22%
Bell Con Fb X'/zp 107 717 30 $22%
Bell Con Fb 25 p 5 19 $2’/2 $22%
Bel! Con My 17’/2 
Bell Con My X 
Bell Con Mv XVz

10 24 $5'/# $22%
31 1224 $2% $22% 

t 3301 90 $22%
Bell Can My 22'/zp 12 159 X $22% 
Bell Con My 25 230 2992 35 $X%

2709 
5 281
9 6549 52

3% 3%— Va
9% 10 + Va 

48% 52 +3% 
9 743 34 % 34 34%+ %
9 2119 34% 33% 34'/#+ % 

24 1307 30'/e X’/# 30 + Va 
16 1828 69% XVz X'/z—1’/# 
12 2050 57'/a 56 57 - V#
9 2784 59’/# 58’/# 58%— '% 
8 x3831 32% 31% 32%-%

10 1424 43% 43 43 —1
11 464 15’/a 14% 14%-’/# 
59 564 29'/8 28% 20%- Va
12 13 12% 12% 12%
11 1085 112'/a 110% 112'/:+ % 
11 IX 48Vz 48 48’/a .
10 4113 21’/# 20% 21'/#+ Va 
22 2459 19Va 18% 19 — Vz 

14% 14% . 
32% 32%+ % 
24% 25

Bell Con My 25 p 
Bell Con Ag X 
Bell Can Ag 22'/z 
Bell Can Ag X'/zp 
Bell Cnn Ag 25 
Bell Con Ag 25 p 
Bk Mtl Fb X

5 63 $2% SX%
X 343 $3V8 $22% 
54 1069 IX $X% 
8 43 70 $22%

38 1042 60 $X%
2 62 $2'/a $22%
5 33 $5'/a $25'/#

Bk Mtl Fb 22'/zp 3 IX 5 $25’/#
Bk Mtl My 22'/a 10 832 $2% $25'/#
Bk NS Mr 32'/zp 85 274 IM $32
Bk NS Jn 35 5 70 95 $32
Bk NS Jn 35 p 2 5 $3 $32
Bow Val Ap 15 5 126 $2'/z $16%
Bow Vap 20 20 1548 50 $16%
Bow Vol Jy 17Va 19 927 190 $16%
Bow Val Jy 17'/zp 29 298 $2'/8 $16%
BP Can Ap 35 5 52 SS'/z $43%
BP Can Jy 45 2 247 $2% $43%
C Im B Mr 30 P 40 170 100 $29%

7 153 15
11 237 33 
11 46 25
10 84 25'/# 24% 25V8 + 

Robins 13 1059 16% oyi 5 1X7 34V 
Ryder S 12 79 47% 47Va 47%— Va

11 222 32% 32V8 32'/#+ Va
8 243 45% 44% 45'/#+ %

20 198 26% 26'/# 26%— ’/a
19 544 65% 64'/z 64%—IVa
12 x1041 41

C Im B Jn 32’/z 
C Im B Sp 32'/zp

Mv 17'/z 
Mv 20

SCM 
Safeway 
StRegP 
Senders 
Schr Plo 
Schlmb 
Scott P 
Seagrm 
Sears 
Sedeo 
Shell Oil 
Signal 
Singer 
Skyline 
SmkB 
SonvCp 
Sou Pac 
Sportn 
Sperry 
StOilCl 
StOlnd 
StdOOh 
Steego 
Sterl Dg 
Steven J 
StorTe 
SunCo 
SunMn 
Supr OU 
Svntex 
Taft Brd 
Tenneco 
Texaco

40 40%+ %
9 49X 46% 45'/8 45%- Vz
7 310 20'/# X X .
9 93 76% 76 76%+ %

13 2151 28% 28 28%+ %
8 192 30% 30'/# 30%- '/#
7 446 38% 38 38 — %

14 494 27»/# 26% 27%— Va 
224 19% 18% 19'/#+ Va

39 124 23% 22% X%-1 
12 1362 67V: X% 67%- % 
17 1685 14 13% 13%- Va
101131u43% 42 43 +2%
11 93u22% 21% X%+ %
11 2643 37% 36% 37%— %
8 2862 33% 32% 33%- %
6 1958 40% 39% 40%— % 
5 3378 38% 37% 37%-1V:

22 14 3% 3% 3%+ %
11 1697 23'/# 22% 23%
14 184 22% 21% 22
9 3096 22% 21'/# 22%-%
7 566 31% 31 31%- '/#
. X82 17'/# 16'/# 17’/#+!'/#

15 3070 30% 30% 30V:— % 
51'A- % 
38%+ %

CanP E 
ConP E 
CanP E 
CanP E 
CanP E 
CBth A Jv 15 
CBth A Jy X 
CBth A Oc 20 
CP Ltd Fb 35

7 201 100 $29% 
1 38 $3'/# $X%

10 444 $3 $19%
203 911 145 $19%

My 20 p 205 621 110 $19%
Mv 22'/z 
Ag 22'/:

CP Ltd 
CP Ltd 
CP Ltd

Fb 40 
Mv 32V2 
My 35

5 808 60 $19% 
10 705 125 $19%
10 36 $3'/# $17'/#
15 120 95 $17'/# 
3 3 125 $17'/#

103 1036 $2 $37'/# 
5 282 40 $37'/#

20 202 $5% $37’/# 
135 558 $3% $37'/#

CP Ltd My 35 p 103 557 IM $37'/# 
My 40 
Ag 35 
Mr 20

13 896 52% 51
10 48 38V2 38

6 x2047 32% 31% 32%—'/#
7 7959 32'/# 32 32'/#+ %

Tex Inst 35 1822 U176 164 176 +11%
TxOGas 13 1312 35% 35 35 — V:

379 24cp 57 1143 31%
107 X 19% X + '/#

8 4X X% 22Va X%- %
9 72 27% 27V# 27%- %

12 327 63% 63
13 1476 56 
16 130 48

Textron 9
TW Cpf 2
Transm
Tranwv I
U Camp
Un Carb
US Gvps
US Steel
Un Tech
Upiohn
Vorian
Woinoc
WkHRs
WoltJm
WornL
WstetT
WestgE
Weverh
Whit Cn
WInnbg
Womet
Wolwth
Xerox
ZenIthR
Zurnin

63 - % 
54% 56 +1
47% 48 + '/#

x3444 X% X'/a X%+ H
8 566 61% 60% 61%+ </#

10 812 51 50 X%. .
20 34 67'/# 66% 67'/#+ ’/#

49 5% 5% 5%
36 17% 17% 17%.

13 330 34'/# 33V2 33%- %
14 x4231 30% X X%+1%

5 11% 11% ll%_ %
9 x3028 45'/# 43'/: 45%+!%

41 456 36% 36'/#

CP Ltd 
CP Ltd 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
RL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL 
CRL

219 535 160 $37'/#
14 304 $4%$37V#

1 299 $15Va $37%
Mr X p 100 204 5 $37%
Mr 22’/z 103 527 $15’/# $37%
“ ■“ 0 193 5 $37%

40 417 $12% $37%
Mr 22'/ap 
Mr 25
Mr 25 P 10 292 20 $37%

CTL Bk Mr 10 
D Pete Mr 5 
D 
D 
D

Mr 27Vz 9 273 $9% $37%
Mr 30 124 770 $8% $37%
Mr 32'/z 60 404 $6% $37%
Mr 32’/zp 28 235 160 $37%
Mr 35 286 1247 $S'/a $37%

Mr 35 p 64 347 $ 
Jn 20 10 72 $16'.'# $37%
Jn 25 84 261 SUVz $37%

8 64 60 $37%
17 139 $10'/2 $37%
7 10100 $37%

12 298 $9'/2 $37%
4 86 $2 $37%

26 182 $8% $37%
5 33 $2% $37%

47 301 S7’/e $37%
7 X $3V2 $37%

45 408 S5 $37%
20 132 $12'/2S37%
5 197 $10 $37%

Sp 30 p 30 214 $2% $37%
Sp 32Vz 12 117 $8% $37%

21 246 S8V: $37%
1 42 $4% $37%

17 181 $6 $37%
6 53 $7 $37%

27 322 125 SlIVa
X 657 20 $4

1X10953 40

Jn 25 p 
Jn 27V2 
Jn. 27V2P 
Jn X 
Jn 30 p 
Jn 32V2 
Jn 32V2P 
Jn 35 
Jn 35 p 
Jn 40 
Sp 27V2 
Sp 30

Sp 35 
Sp 35 p 
Sp 40 
Sp 40 p

Gulf 
Gulf 
Gulf 
Guif 
Gulf 
Gulf 
Gulf 
Gulf 
Gulf 
Gulf 

' Gulf 
I Gulf 
: Gulf 
' Gulf 
! Gulf 
I Gulf 

Gulf 
Husky 
Husky 
Husky 
Husky 
l-City 
l-Citv 
l-Citv 
l-City 
Imsco 
Imsco 
Imsco 
Inco 
Inco 
Inco 
Inco 
Inco 
Inco 
Inco 
Inco 
Inco 
lOil 
ION 
lOil 
■Oil 
lOil
toil
■Oil 
lOil 
ion 
ton
lOil 
lOil
ion
tel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Mitel
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Moore
Nat Bk
Nat Bk
Nat Bk
Nat
Not

Jy 17'/z 
Jy 17’/ap 
Jv 20 
Jy 22V2 
Jv 25 
Jy 27'/2 
Jv 27V:p 
Oc 25 
Oc 25 p 
oc 27'/2 
Ap X'/a 
Ap 25 
Jv 22’/z 
Fb 12’/2 
Fb 12'/2P 
Fb 15 
Fb 15 p 
Fb 17'/2 
Fb 17'/2P 
Mv 12'/2 
My 12'/2P 
My 15 
My 15 p 
My 17’/2 
My 17'/zp 
Ag 12'/2 
Ag 12'/2P 
Ag 15 
Ag 15 p 

C Ag 
Jy 10 
Oc 7'/2 
Oc 7V2P 
Oc 10 
Mr 10 
Jn 12'/z 
Sp 10 
Sp 12'/2 
Ap 30 
Ap 32V2 
Jy 30 
Fb 12'/2 
Fb 15 
Fb 15 p 
My 15 
My 15 p 
My 17'/2 
Ag 12'/2 
Ag 15 
Ag 17'/2 
Fb 25 
Fb 25 p 
Fb 27'/2 
Fb 27'/2P 
Fb 30 
Fb 30 p 
Fb 32'/: 
Mv 25 P 
Mv 27'/: 
My 27'/ap 
Mv 30 
My 30 p 
Ag 25 p 
Mr 20 
Mr 25 
Mr 27'/a 
Mr 30 
Mr 30 p 
Mr 32'/'a 
Mr 32’/zp 
Mr 35 
Mr 35 p 
Mr 40 
Mr 40 p 
Jn 27'/2 
Jn 27'/2P 
Jn 32'/2P 
Jn 35 
Jn 35 p 
Jn 40 
Jn 40 p 
Fb 50 
Fb 55 
My 45 
Ag 45 
Ag 55 
Ag 55 P 
Fb 7V: 
Mv 10 
My 12'/2 
Ag 10 
Ag 12'/a

4 426 $10 $26%) 
15 172 X $26% 
10 196 $8% $26%
4 111 $7'/# $26% 

22 426 $5% $26%
45 261 $4'/# $26% 
10 X $5 $26%
46 98 $7% $26%
92 102 $4 $26%
36 59 $5% $26%
7 307 $2Va$22 

28 329 125 $22
1 72 $3’/# $22
2 541 IX $13%

43 SX 15 
330 3657 25 
245 1678 IX
93 4626 10 

170 365 $3’/2 $13% 
X 585 $2 $13% 
10 512 55

145 3216 110
37 602 185 

312 4948 X
2 120 $3% $13%

15 474 $2% $13%
33 158 90 $13% 
93 691 165 $13% 
30 243 $2 $13%
61 5913 35 
X 3400 75
8 23 $2% $8'/2
5 5 55 $8'/2
4 124 105 X'/z

10 315 175 $11'/# 
25 412 70 $11’/# 

2 1 $2'/2$11’/# 
13 46 125 $11'/#

2X 2207 $3'/b $32% 
100 105 95 $32%

2 330 $3'/b$32% 
10 1704 $3V# $16'/#

155 1537 110 $16'/# 
20 212 35 $16'/# 

7 995 $2'/e$16'/#
16 343 100 $16'/#
44 821 110 $16’/#
22 139 $4'/# $16'/#

3 419 $2% $16'/# 
25 394 140 $16'/#

1 296 $2'/# $27

$13%
$13%
$13%
$13%

$13%
$13%
$13%
$13%

M'/z
M'/z

1 196 15 
10 290 50 
15 331 110 

1 984 30 
15 417 $3 
25 1003 5 
5 54 75

17 325 185 
5 308 $2 

10 678 110

$27
$27
$27
$27
$27
$27
$27
$27
$27
$27

Pete Ap 5 
Pete Ap 5 p X 1705 90
Pete Jy 5 I X72 60

D Pete Jy 5 P 35 1548 110

19 134 36
36V2+ Va 

35'/# 35^+ '/#
38 916 13V2 12% 13Vz+ % 
22 2241 034 32'/# 32'/#+1'/a

3989 24% 23% 24 + %
7 3830 36 % 35Vz 36%+1

IX 14% 14% 14%+ %
8 475 31Va X% 31 + %

Denis Ap 27V2 10 60 $5'/# $31
Denis Ap 32'/2 10 261 195 $31
Dom M Ap 15 16 333 $10V2 $26%
Dom M Ap 15 P 22 2X 10 $26%
Dom M Ap 17V2 X 256 $8% $26%

Ap 20

Nor Tel Ap 70
Nor Tel Ap 05 p
Nor Tel Ap 90
Nor Tel Ap 90 p
Nor Tel Ap 9p 
Nor Tel Jv 90
Nor Tel Oc 90
Noran Fb 17'/2
Noron Fb X
Noron Mv 20

Dom M 
Dom M Ap 22'/2 
Dom M Ap 22’/2P 
Dom
Dom M Jv 12Vz 
Dom M Jv 15

38 387 $7% $26% 
51 410 $5% $26% 

5 76 IX $26%
M 7V2 125 656 $3 $26%

3 394 $13% $26% 
3 324 $12 $26% 

Dom M Jy 15 P 10 49 55 $26%

Noron
Noran
Noran
Noran
Noron
Noron
Noron
Noran
Noren
Noren
Nvo

My 22'/2 
Mv 22'/2p 
My 25 
Ag 17’/a 
Ag X 
Ag 22V2 
Ag X'/zp 
Ag 25 
Fb 32'/2P 
Mv 30 

A f Fb 7'/a

UBlIkMQiUllâltÛli

V.

Dépôt à ferine
Institutions 30-59 1 an 3 ans
Fid. du Québec 8.75 10.00 12.00
Trust Royal 8.75 10.25 10.75
Trust Génral ' 8.75 10.00 12.00
Crédit Foncier 8.75 10.00 11.50
Morguard 9.50 10.50 11.75
Montréal Trust 8.75 10.00 11.50
Fid. Prêt. Rev. 9.00 10.25 11.50
Guardian 9.25 10.75 11.75
Fiduciaires 8.87 09.75 11.25
Fid. Permanent 8.75 10.25 10.75
Morgan Trust 10.50 12.00 12.75
Soc. Nat. Fid. 9.00 10.00 11.00
Trust National 8.75 10.25 10.75
First City 9.00 10.50 11.50
Guaranty Trust 8.75 10.25 11.75
B. Mercantile 9.50 9.50 10.00
B. Nationale 8.25 9.75 12.00
B. d'Épargne 8.50 9.50 11.50
B. Royale 8.50 9.75 11.00
B. de Commerce 8.25 9.75 10.25
B. de N.-Écosse 8.50 9 75 10.75
B. Continentale 8.75 10.00 10.25
B. de Montréal 8.00 9.50 11.00
B. T.-Dominion 8.25 9.25 9.75
(Taux,fournis hier par Sogecar Inc.)

5 ans
12.50
12.25
12.50
12.50
12.50
12.25
12.50
13.00
12.00 
12.25 
12.00 
11.75 
12.25 
12.50 
12.87 
10.00 
12.00

11.25 
11.50
10.25 
11.50

Prêt
hypothécaire

1 an
11.75
11.75
11.50 
11.75
13.00 
11.75 
11.75
12.50
12.00 
12.00
14.50 
11.75 
11.75

S ans
13.75
13.50 
14 00 
13.75
14.50 
13.75
13.50

13.75

14 00

16 161 S34t$27 
7 25100 $27

40 9ia $134$ SOSV:
60 660 $9'/a$33y3
61 423 $67$ $331'! 
20 1131 $5% $33'/! 
30 1026 100 $33'/: 
85 391 $34(iS33y!
3 378 52 $33V: 

217 723 $2H$33'/! 
112 397 $3'/, $33'/: 
37 602 110 $33',!
7 311 $64,4 $33'/: 
5 199 $8'/4 $33'/:
8 106 160 $33V$ 

45 217 $3V! $33'/! 
45 231 $44» $33',':

5 53 $44» $33V:
4 141 $24» $33'/!

20 37 $74i $33'/!
10 ISS $3'/4 $53 
10 30 90 $53
9 31 $9'/4 $53
2 12 $10'/4 $53

15 81 $27» $53
3 3 $3V!S53

10 603 $3 5104» 
10 631 ISO $104»
10 184 80 $104» 

103 879 $2'/4 $104»
5 879 100 $104»

13 $23'/4 $91 
16 $246 591 
86 $8'/! $91 
37 $6 $91
18 $446 $91 
48 $114» $91 
23 $16 $91

11 990 $47» $224» 
30 530 5246 5224» 
10 599 $37» $224» 
28 729 $246 5224»

9 174 185 $224»
139 762 155 $224»

3 180 $61/! $224» 
20 368 $44» $224»

2 501 $34» $224»
4 40 $24» $224»

120 768 $2'/! $224»
2 16 $37» $28'/!

10 196 140 $28'/! 
30 1599 65 $8

Prêt
personnel 
1 à S ans

1200 13.50

11.75 —
11.75 —
12.00 —

11.75 —
12.00 —

11.75
11.75

13.50

15.00

14.25

14.75
14.75
14.75
14.50 
14.75
16.50 
14.75 
14 50
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au jour le jour
■ Entente Bell-TVEC

La compagnie Bell Canada a signé hier un contrat de 
cinq ans avec la firme TVEC pour la transmission, via 
le satellite canadien Anik-3. des signaux de la télé\Tsion 
payante aux téléspectateurs francophones de l’Est du 
pays. Les termes de l’entente n’ont pas été dévoilés. 
TVEC sera le principal concurrent de Premier Choix, 
qui offrira une programmation francophone d’un océan 
à l’autre.

■ Aide au Challenger
Le Challenger 600 de Canadair vient de recevoir l’au

torisation de l’aéroport Washington National d’atterrir 
et de décoller durant la nuit. Les dirigeants de cet aéro
port - qui enregistre le plus grand nombre de vols d’af
faires en .Amérique du Nord - se sont dits satisfaits des 
faibles niveaux de bruit du Challenger 600. Cette déci
sion donnera un bon coup de pouce à Canadair qui a jus- 

présent vendu 120 Challenger 600 et 48 Challenger

■ Les minéraux 82
La production de minéraux au Canada a sensible

ment diminué en 1982. indiquent les résultats publiés 
par Ottawa hier. Ainsi, la production de minerai de fer. 
de zinc et d’amiante a chuté respectivement de 30.4%. 
44.6% et de 26.7%. Le volume de la production de pé
trole brut et de gaz naturel a baissé de 4.6% et 0.1%. La 
valeur de la production de ces deux combustibles a tou
tefois grimpé de 23% et 10.1% respectivement. Par ail
leurs. la production de l’or a augmenter de 20%.

■ Les congrès à Sherbrooke
Sherbrooke aura presque son Palais des congrès... En 

effet, un édifice multifonctionnel sera construit au prin
temps pour recevoir dès septembre les expositions, les 
congrès et aussi les marché pubUcs et les encans. Une 
subvention de $1.5 milüon vient d’être accordée par le 
gouvernement fédéral au titre du programme «de sti
mulation immédiate de l’emploi».■ En raccourci

Le taux d’inflation annuel de la Communauté éco
nomique européenne est tombé en 1982 à 9.4%, soit à 
son niveau le plus bas depuis 1978... Le premier numéro 
de l’édition européenne du quotidien américain «The 
Wall Street Journal» a été publié hier à Bruxelles. 
Comprenant 32 pages, il a été tiré à 10,000 exemplaires... 
CP Air ne portera aucune plainte formelle contre Air 
Canada qui offrira des rabais jusqu’à 75% sur les ügnes 
nord-américaines ce printemps... La Hong Kong 
Land, une très importante société immobilière de 
Hong Kong, a obtenu un prêt international de $615.3 mil- 
lions,dont $15.3 millions de a Banque Toronto-Domi
nion... L’équipe de l’Université Dalhouse, de Halifax, a 
remporté la Coupe Concordia contre 13 autres uni
versités canadiennes, au concours annuel de cas en ad
ministration des affaires... Le Centre de recherche in
dustrielle du Québec vient de publier son répertoire des 
laborastoires d’essais et d’analyses de la province... Les 
actionnaires de Allied Corp. (produit chimiques) et de 
Bendix Corp. (aérospatial, machinerie! ont approuvé la 
fu.sion de ces deux multinationales américaines.

André Bouthillier

$863 millions de prestations 
d’assurance-chômage en novembre

OTTAWA (PC) - Les 
prestations d’assurance-chô
mage versées au Canada en 
novembre ont totalisé $863 
millions, soit le montant 
mensuel le plus élevé de l’his
toire de ce programme fé
déral institué il y a 40 ans.

Selon les chiffres fournis 
hier par Statistique Canada, 
ce chiffre porte à $7.7 mil
liards le total des prestations 
versées durant les 11 pre

miers mois de 1982. contre 
$4.3 milliards durant la 
même période en 1981.

Les prestations de novem
bre étaient de r29% plus éle
vées que durant le même 
mois de l’année précédente, 
et 24% plus élevees qu’en oc
tobre. alors qu’elles ont tota
lisé $694 millions.

Statistique Canada a ré
vélé que 1.230.000 Canadiens 
étaient admissibles à Tassu-

rance-chômage durant la se
maine qui a pris fin le 13 no
vembre, soit une hausse de 
IPV sur le mois précédent et 
de 73‘\, sur novembre 1981.

En novembre. Ottawa a 
reçu 438,000 nouvelles récla
mations. une hausse de 23‘V, 
sur octobre et de ‘25% sur no
vembre 1981.

.Au cours des 11 premiers 
mois de 1982, la Commission 
d’assurance-chômage a reçu

environ 3.5 millions de nou
velles demandes, soit 37>\, de 
plus qu’en 1981.

En novembre, les presta
tions moyennes étaient de 
$141 par semaine, soit 9% de 
plus qu’un an plus tôt. Ces 
prestations sont proportion
nelles aux revenus anté
rieurs des bénéficiaires et 
peuvent atteindre $210 par 
semaine.

Action Location aurait offert 
deux fois les mêmes garanties
par Michel Nadeau

Une trentaine de locataires 
d’automobiles se retrouvent 
actuellement coinçés entre 
la Caisse populaire de Ville 
Mont-Royale et la Banque de 
Montréal, qui soutiennent 
toutes deux être propriétai
res des véhicules loués par 
l’intermédiaire de la com
pagnie Action Location, ap
partenant à M. Paul Ciélinas.

Selon les informations re
cueillies parle DEVOIR, la 
firme .Action Location aurait 
offert en garantie auprès des 
deux institutions financières 
les mêmes automobiles qui 
étaient louées par des contri
buables désireux de réduire 
leur note fiscale.

Au cours de l’automne der
nier, Action Location cessait 
ses paiements auprès des

institutions prêteuses, qui se 
retournèrent alors vers les 
locataires pour rappeler les 
véhicules.

«C’est notre dossier le plus 
difficile», a déclaré le prési
dent du conseil d’administra
tion de la Caisse. M. Gilles 
Champagne, qui entrevoit 
trois hypothèses pour le rè
glement de ce problème fi
nancier de $125,000 s’ajoutant

aux pertes prévues par la 
Caisse au cours de l’exercice 
financier qui a pris fin hier. 
L’année 1982 laissera des [>er- 
tes dont l’importance est dif
ficile à préciser actuelle- 
ment. En 1981, le déficit fut 
de l’ordre de $150,000 après la 
subvention de $160,000 en pro
venance de la Fédération ré
gionale sous la forme d'un 
prêt sans intérêt.

«Nous pouvons réclamer 
les quelques $5.000 aux em
prunteurs, qui ont signé un 
billet personnel auprès de la 
caisse, comme nous pouvons 
également négocier un règle
ment avec la Banque de 
Montréal pour le partage des 
dégâts». Enfin, la solution 
d'une radiation des créances 
ne semble pas du tout sourire 
à M. Champagne.

Mitzi Dobrin quitte 
la direction de 
Miracle Mart
par Michel Nadeau

Mme Mitzi Dobrm quittera prochainement la direc
tion des magasins Miracle Mart pour occuper la fonc
tion de vice-présidente, affaires juridiques et institu
tionnelles. de la compagnie Steinberg.

Ce changement important dans la carrière de la fille 
de feu Sam Steinberg a été rendu public, hier, par le 
nouveau président de la firme de a Place .Alexis-Nihon, 
M. Peter F. McGoldrick.

Depuis plusieurs années. Mme Dobrin tentait en vain 
de rentabiliser les 32 magasins Miracle Mart. L’an 
passé, les pertes furent de près de $6 millions. «Aucune 
amélioration significative n’est prévue pour l’avenir im
médiat dans ce secteur», notait le président dans le der
nier rapiHirt annuel.

La direction ne cachait pas le fait que si un acheteur 
intéres.sant se pré.sentait pour l’acquisition de Miracle 
Mart, elle serait heureuse de s’en départir.

C’est l’adjoint de Mme Dobrin, M. Soty Cohen, qui 
s'installe à la barre de cette division ayant affiché des 
ventes de $'24t initiions en 1982.

En devenant vice-présideiite, affaires juridiques et 
institutionnelles, Mme Dobrin passe à une activité 
ayant beaucoup moins d’impact dans la gestion quoti
dienne des opérations. Elle oeuvrera dans les domaines 
du contentieux et des relations publiques, comme le fi- 
sait M. .lames Doyle, cpii a pris sa retraite récemment.

Seule femme à la haute direction de la compagnie et 
une des rares personnes bilingues à la tête d’une com
pagnie dont la majorité des ventes sont au Québec, 
Mme Dobrm pourra ainsi projeter une image plus «vi
sible» de Steinberg au Québec, comme le font ses con
currents Provigo et Métro-Richelieu.

Pâtes et papiers: une vive concurrence est à prévoir
par Claude Turcotte

Malgré toutes les difficul
tés présentes qui ralentissent 
les activités de l’industrie des 
pâtes et papiers, les produc- 
teurs canadiens doivent

néanmoins se préparer à 
faire face à un défi peut-être 
plus menaçant encore, celui 
de la concurence internatio
nale qui deviendra de plus en 
plus farouche et dure au 
cours des 10 prochaines an-

Nouvelle formule à 
la Fiducie du Québec

Fiducie du Québec veut re
lancer les activités de ses 
Fonds Desjardins en propo
sant aux contribuables en 
quête d’un régime enregistré 
d’épargne-retraite (REER) 
une information plus com
plète et une formule plus sou
ple de gestion de leurs éco-

La jeune Chambre de 
Commerce de Montréal

DÉJEUNER-CAUSERIE

Conférencier invité:

Date:
I.A Kl I

Endroit: O’kêefe

Prix: $10.00 le billet 
Nombre limité

M. Pierre Desmarais 11 
Président du comité exécutif de la 
Communauté Urbaine de Montréal

Mardi, 8 février 1983 
Midi précise

Au Grand Salon
1100 ouest, Notre-Dame (coin Peel) 
Montréal

R.S.V.P.
Tél.: 526-3309

nonnes.
L’objectif de cette nou

velle offensive de mise en 
marché est de permettre un 
plus grand mouvement entre 
les fonds d’actions, d’hypo
thèques, d’obligations et d’é
pargne garantie.

Par le biais d’un bulletin 
périodique, «Informations fi
nancières» Fiducie du Qué
bec, une institution du mou
vement des Caisses populai
res, suggère une répartition 
entre ces quatre types de 
placements afin de tirer le 
maximum de la conjoncture.

Ainsi, au lieu d’investir la 
totalité des fonds disponibles 
dans des actions ou dans des 
hypothèques à travers un 
fonds mutuels, le client peut 
ventiler ses placements selon 
révolution des rendements 
prévus. Le passage d’un 
fonds à un autre se fait sans 
frais ce qui n’est habituel
lement pas le cas dans les 
fonds mutuels traditionnels.

Par contre, il faudra 
compter certains frais d’ad
ministration. Comme dans 
tous les fonds mutuels, les 
gestionnaires prennent entre 
1% et 2% de l’action par an. 
De plus, dans le cas des 
RHIER, le client doit ajouter 
$3 par fonds et par trimestre. 
En supposant que l’épar
gnant utilise les quatre véhi
cules durant l’année, il devra

débourser $48 en plus des 
frais ordinaires de gestion 
des différents fonds.

«Cette formule est plus 
conforme aux besoins des 
consommateurs et permet à 
ceux-ci d’obtenir des ren
dements alléchants», a dé
claré, hier, le vice-président 
de Fiducie du Québec, M. 
Raymond A. Reid.

APPARTEMENTS ^

EXÉCUTIFS
Meubles (au mois) ou 

non meubles (a l'annee)
Le meilleur atout des Appar
tements Haddon Arms est 
une gérance dévouée qui as
sure un entretien impeccable 
et un service excellent Nous 
sommes situés au centre ville 
mais sur une élégante rue 
résidentielle \

nét's.
C'est ce qu'ont soutenu 

trois représentants de l’As
sociation canadienne des 
producteurs des pâtes et pa
piers. au cours d’une confé
rence de presse donnée hier 
à Montréal, à l’occasion de 
l’ouverture du congrès an
nuel de l’organisme.

On sait déjà que 1982 a été 
une année très difficile pour 
rinduslrie et on a confirmé 
hier que 1983 donnera des ré- 
sultats un peu mieux que 
ceux de l’an passé, mais tout 
de même inférieurs à ceux 
de 1981. Il y aura cette année 
d’autres mises à pied, pro
bablement quelques ferme

tures et certainement un ra
ient i.sement des dépen.ses de 
capital; à cet égard, la l)aisse 
prévue est de 36'Vi.

Mais, l’industrie des pâtes 
de papiers se dit très cons
ciente de la concurrence qui 
se prépare à l’étranger, par
ticulièrement dans le sud des 
Etats-Unis. Les producteurs 
canadiens ()ui exportent plus 
(le 50e(, de leurs produits aux 
Etats-Unis craignent de 
toute évidence une baisse de 
leurs ventes dans ce pays.

M. Ilowad Hart, le prési
dent de l’Association, et deux 
de ses collègues, M. Ray
mond Pinard, de Domtar, et 
M. .lohn Fisher, de Fraser,

ont insisté sur la néce.ssité de 
relever certains défis pour 
assurer dans quelques an
nées une ])lace aux produits 
canadiens sur le marché 
mondial. Les mots-clés .sont : 
force financière des entrepn- 
.ses, productivité, bonne ges
tion de la forêt, qualité des 
produits, recherche et rela
tions de travail harmonieu
ses.

SHELL CANADA 
LIMITÉE

LENGVARI, BRAMAN, TRUDEL

Jacques Durocher Richard Fontaine

(514)935-9224
HADDON ARMS

2170 AVE. LINCOLN 
Près du Forum & Metro

Les associés de Lengvari, Braman, Trudel ont le plaisir 
d'annoncer la nomination de Me Jacques Durocher et Me 
Richard Fontaine à titre d’associés, Me Durocher et Me 
Fontaine sont diplômés en droit de l’Université d’Ottawa 
et l’Université de Montréal respectivement.

Shell Ciiiiudii l.iniilée unnoiiee 
la noininalioii de .I.F. (Kd) 
C/aja à son eoiiseil d’ad- 
iniiiislralion. M. C/aja esl 
viee-|irésideiil exéeiilif de Shell 
Canada l.iinilée el présideni de 
Itessniirees Shell Canada 
l.iniilée. Il assnine la respon- 
sahililé des seelenrs du pélrole, 
(In pa/ nalnrel el du eharhon 
an sein de Shell.

«LAISSEZ VOTRE TRACTEUR POUR NOTRE LA
UNE SUPER PERFORMANCE
Le nouveau service Laser de CN Rail vous permet 
maintenant d acheminer vos remorques plus rapidement 
et plus économiquement, entre Montréal et Toronto. 
Notre réseau de voies doubles a permis de mettre «sur 
rail» la dernière innovation de CN Rail; le Laser, un service 
nocturne de livraison ultra-rapide entre Montréal et Toronto. 
C'est une exclusivité CN Rail.
Chaque soir en semaine, vos remorques seront acheminées 
sans délai, à l'heure prévue, vers Toronto. C est toute 
une garantie! Et toute une économie de millage et 
d'entretien! Votre représentant CN Rail vous donnera 
tous les détails.

Ne tardez pas à taire vos réservations; plusieurs de vos 
concurrents ont déjà fait du Laser. . .un succès sur toute 
la ligne.

RI ..‘.Il !’■. ' ■’.•f-M.-M. . (fii.-i hou f-tj R.1

CTvIRAIL
Une division du Canadien National



Début des 
767 chez 
Air Canada

Les deux Boeing 767, dont 
la société Air Canada a pris 
possession en janvier der
nier, seront intégrés à la liai
son Toronto-Calgary, à 
compter du 14 février pro
chain.

Air Canada a conclu une 
entente pour l’achat de 12 de 
ces appareils ultra-modernes 
et pouvant transporter 201 
passagers, à raison de $55 
millions par avion. Les deux 
premiers Boeing 767 ont été 
livrés à la mi-janvier et ont 
servi, à titre d’essai, dans la 
liaison Montréal-Toronto.

À compter du 14 février, le 
premier appareil sera im
matriculé 601 et sera affecté 
aux liaisons Toronto-Calgary 
et Calgary-Toronto-Mon- 
tréal. Le voyage inaugural du 
second appareil, immatriculé 
602, aura lieu le 1er mars pro
chain sur la liaison Toronto- 
San P’rancLsco.

Quatre autres appareils 
seront livré.s à Ai»- Canada au 
cours de l’année et les autres 
en 1984. Air Canada envisage 
d’acheter 18 autres Boeing 
767 mais attend une amélio
ration de la situation éco
nomique avant de donner le 
feu vert à la compagnie 
Boeing.

L’un des multiples avan
tages du nouveau Boeing 767 
est que sa consommation 
d’essence est inférieure de 
27 % à celui du DC-8 qu’il est 
d’ailleus appelé à remplacer.

PiUlS PUBLICS
I

lm avis da décèa doivant 
noua parvantr avant 16 hauraa 
pour puDiicalion la landamain.

DESJARDINS. Dr. Édouard. —
À riIôtel-Dieu de Montréal, le 30 
janvier 1983 à l’âge de 85 ans, est 
décédé le Dr. f^douard Desjar
dins, chirurgien, époux de feu 
Anita Lambert. Il laisse dans le 
deuil ses enfants, Nicole (épouse 
de William Thomas), Dr. Mo
nique (épouse du Dr. Yvon Be
noit) de ITacy et Micheline, ses 
Iietils-enfants, Anne et Patricia 
'l'homas, Sophie et Frédéric Be- | 
noit, ses soeurs, Simone et .jean
nette (épouse de feu le Dr. Lé- 
glius Gagnier), sa cousine Pau
line Daigle-Boucher ainsi que de 
nombreux neveux et nièces. Les 
funérailles auront lieu mardi le 
premier courant, Le convoi fu
nèbre partira du salon Alfred 
Dallaire Inc.. 1111 rue Laurier 
Ouest, Outremont, ^wur se ren
dre â l'église St-Viateur d'Outre- 
mont où Te service sera célébré à 
H h 00. Kt de là au cimetière No 
tre-Dame-des-Neiges lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre in
vitation. l.e salon sera ouvert 
mardi à 13 h 00.

VACHON, Béatrice. — A Lon- 
gueuil, le 31 janvier 1983 à l’âge 
de 72 ans, est décédée Béatrice 
Vachon ((’loutier), épouse de feu 
Paul Vachon. KUe laisse ses en
fants, Paul, Piene (époux de Mi
cheline Mercille) et Jean, 2 
soeurs, Marguerite et Jeannine 
(’loutier, ses petits-enfants, Ma-

Avts est par la présente âonr>é que le con- 
‘ trat par lequel LA BAGAGERIE ENR . trans- 
, porte et cède toutes ses dettes de livre pré- 

ser^tes et futures, a été enregistré au Bu
reau de la Division d'Enregistrement de 
Sept-iies, le 20 janvier 1983, sous le no 
46622 Banque de Montrai, le 24 janvier 
1983

Trovince de Québec District de .Montréal 
COLR PROVINCIALE No 500-02 025019- 
816 VILLE DE LAVAL, demanderesse -vs- 
IRVING RELOFK, 40k2 Mackenzie. Cho- 
medey, (.aval défendeur l..e 14 février 1983. 
à 11 heures au domicile du défendeur au No 
4082 rue Mackenzie en la até Chomedey I^- 
val district de Montréal seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets du dé
fendeur Irvin^ Beloff saisis en cette cause, 
consistant en 1 set de salon 2 morceaux. 1 
téléviseur couleur Sears. 1 système de son 
Klectrophonic, 1 laveuse et 1 sécheuse CE. 
I lave vaLsselle Baycrest Conditions' AR 
CKNT COMPTANT Robert Jasmin, huis
sier, 625-1996 .Montréal. 28 janvier 1983

; Province de Québec District de Montréal 
i COUR PROVINCIAI.E, No 500 02 026669 
! 817 VILLE DK LAVAL,demanderesse-vs- 

CASPARD BOUCHARD. 1785 Albert Mur- 
I phy app 6. Chomedey. I^val, défendeur 
, 14 février 1983, à II 30 heures au domicile 

du défendeur au No 1785 rue Albert Murphy 
I app 6 en la cité Chom<*dey l..aval district de 
j Montréal seront vendus par autorité de Ju.s- 
[ tice. les biens et effets de la défenderesse 
1 sai-SLs en celte cau.se. consistant en. 1 set de 

.salon modulaire, 1 sy.slème de son Sanyo. 1 
; téléviseur couleur Sanyo, i peintures à 

rhuile Conditions ARGENT CO.MI»TANT 
' ALAIN PIRRO, huLSSier. 625-1996 .Montréal. 

27 janvier 1983

! Province de Québec District de Terre- 
I bonne COUR PROVINCIALE No 700-02 
i 003626-828 CYRILLE IIABEL.demande- 
I resse vs- REaL GAUTHIER.défendeur 

Le 17 février 1983, à 10 heures au domicile 
du défendeur au No 615 rue Fontainebleau à 
Duvei nay, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du défendeur sai
sis en cette cause, consistant en 1 ensem
ble de salle à dîner (Comlemporain) com
prenant I table.4chai.seset un vai.s.selier 
Conditions. ARGENT COMPTANT .MAU
RICE SIMARD, 22 rue Sle-Agathe.Ste Aga 
the-ds-Mts. huis.sier. (819) 326-7707 Ste-Aga- 
Ihe ds Mls, le 2 février 1983

Province deQuéuec. District de Montréal 
COUR PROVINCIALE No. 500 02 032937- 
828 VAL ROYAL I.ASALLK I.TEE, de- 
manderes.se -vs- DANIKI, NADEAU, défen 
deur Le 10 lévrier 1983. â 12 heures au do
micile du défendeur au No 5055 rue Char
leroi en la cité Montréal Nord <lc Montréal 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du défendeur saisis en cette 
cause, consistant en. télévi.seur et meubles 
déménagé Conditions AHGENTCOMP- 
TAN'r. YVES CLOSSKY, hui.s.sier, 4 e.sl. No
tre Dame, Suite 701, Montiéal 866-1325. .Mon
tréal. le 28 janvier 1983

Province de Québec. District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE No 500 02-042143- 
813 TRKCK PHOTOGRAPHIC DU CA 
NADA LTEE, demanderesse -vs- BER 
NARD JOANISSE, défendeur. Le 10 février 
1983,à U 00 heuiesaudomicile du défen
deur au No 5055 rue Notre-Dame, appar
tement 308 en la cité Chomedey, Laval de 
Montréal seront vendus par autorité de Jus
tice. les biens et effets du défendeur saisis 
en celle cau.se, consistant en téléviseur et 
rneublesde ménage. Conditions ARGENT 
COMPTANT YVES CLOSSKY, huissier.4 
est, Noti e Dame, Suite 701, Montréal 866- 
1325 Montréal, le 28 janvier 1983.

Iliiou, Sophie et David ainsi que 
plusieurs parents et amis. À la 
demande de la défunte, le corps 
ne .sera pas expo.sé. I.es funérail
les auront lieu le vendredi 4 fé
vrier à l’église St-Pierre-Apôtre 
de l.oiigiieiiil à llhflOetdelàau 
Crématoire l-'.d Darche & ?’ils. 
S.V.P. ne pas envoyer de fleurs, 
des me.sses seraient appréciés.

la Fondation du Québec 
des maladies du coeur 
1455, rue Peel, Montreal 
288-8141

12 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

Horizontalement
1— Étendu en longueur. — 

Instrument de musique.
2— Coups de baguette, — 

Construction de maçon
nerie où l’on fait du feu.

3— Serrer étroitement contre 
une vergue tous les plis 
d'une voile carguée. — 
Sélénium. — Antimoine.

4— Animal fabuleux. — 
Treize.

5— Louangeuse. — Saint- 
Louis.

6— Qui arrive après.
7— Rayon. — Fragment d’un 

objet brisé.
8— Radon. — Ride. — Sou

tire.
9— Partisan d’une doctrine. 

— Viscère pair.
10— Xénon. —Drame lyrique 

japonais. — Baryum. — 
Pas beaucoup.

11— Mettras fin à.
12— Donne à quelqu’un une 

marque extérieure de ci
vilité. — Plante potagère 
(ache).

Verticalement
1— Organe reproducteur des 

végétaux à graine. — 
Deuxième vertèbre du 
cou.

2— Qui a les oreilles longues 
et pendantes.

3— Un des alcaloïdes de l’o
pium. — Chlore.

4— Demeure. — Pneumati
que.

5— Sans difficulté (sans 
coup...), —T Chute des or
ganes.

6— Oiseau.
7— Parcouru des yeux. — 

Obtenue. — Langue, fa
conde.

8— Point d'union du membre 
antérieur du cheval avec 
le tron, — Transpire. — 
Clairsemé.

9— Qui n’est pas exercée. — 
Aluminium.

10— Ile de l’Alfanfique. — 
Raccourci dans l’expres
sion de la pensée.

11— Tout endroit qui offre 
une détente. — Le pre
mier-né.

12— Étal d’une personne nu
bile. — Sans inégalités.

Solution d'hier
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AVIS est donné que DentsBoyer. 315. Ste* 
Elisabeth, Laprairie, Oué détenteur du per* 
mis M508436*03. région 06, demande à la 
CTQ de transférer son permis à Carmin 
Bazinet, 150, Ch Lac Toro. St-Michei des 
Saints. Oué , conformément à l'article 30 
des regies de pratique et selon l'article 85. 
le requérant demande que la décision de* 
vienne exécutoire immédiatement 
Tout intéressé peut y faire opposition dans 
les Cinq jours qui suivent la date de la deu* 
xieme parution
lere parution 1er février 1983 
2ieme parution 2 février 1^
SECRETARIAT PROFESSIONNEL DES 
TRANSPORTEURS DU QUÉBEC LTÉE

AVIS est donné que Mario Taiilefer, 5645, 
Bout Cléroux, Laval, Oué , détenteur du 
permis MM506422*01. région 10. demande 
à la CTO de transférer son permis à Jean- 
Marie Labonté, R R 1, St-Placide, Oué 
conformément à l'article 30 des règles de 
pratique et selon l'article 65, le requérant 
demande que la décision devienne exécu
toire immédiatement
Tout intéressé peut y faire opposition dans 
les cinq jours qui suivent la date de la deu
xieme parution
lere parution. 1er février 1983 
2eme parution 2 février 1963 
SECRÉTARIAT PROFESSIONNEL DES 
TRANSPORTEURS DU QUÉBEC LTÉE

AVIS
Les Entreprises Marc Bérard Inc donne 
avis à la Commission des Transports du 
Québec qu’elle a acquis toutes les actions 
émises, souscrites et payées, détenues par 
Marc Bérard dans Transport Ber-Clau Liée, 
détentrice du permis M-303302 et qu'à l'oc
casion de ce Iranslerl, elle demande à la 
C T 0. de statuer sur le maintien desdits 
permis
Aussi, le contrôle de la compagnie. Les En
treprises Marc Bérard Inc., demeure entre 
les mains de Monsieur Marc Bérard 
Elle invoque au surplus l'application de l'ar
ticle 85 afin que la décision devienne en vi
gueur à la date où elle sera rendue 
Tout intéressé peut introduire une opposi
tion ou une intervention dans les 5 {durs qui 
suivent la deuxième parution dudit avis en 
s'adressant à la C T O au 505 est Sher
brooke, Montréal 
tiére publication. 1er février 1983 
2ième publication 2 lévrier 1983 
PAQUEHE 8 ASSOCIÉS 
Me François Perreault 
Suite 900
200 ouest, Sl-Jacques 
Montréal, P.Q. H2Y1M1

...
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1^ Consommation 
et Corporations Canada 
Corporations

Consumer and 
Corporate Affairs Canada 
Corporations

AVIS
Avis est par la présente donné de ma déci
sion de dissoudre les sociétés suivantes 
Lasco Cash Registers Limited — Caisse en
registreuse Lasco Limitée 
Robert Léger Investments Canada Ltd.
Leilh Recycling Inc. — Entreprise de Re
cyclage Leilh Inc
Location Desjardins Liee — Desjardins 
Rental Ltd
Les Locations Telemoblles Liee 
Les Machineries Larlo Inc. — Larfo Machi
nery Inc.
Mah Parking Inc. — Stationnement Mah 
Inc
Marché aux Puces de Poinle-Aux-Trembles 
Inc
Marie-Madeleine Décor Liée
Markan Consultants Inc
May Construction Company Limited
Mika Restaurants Inc. — Les Restaurants
Mika Inc.
Montreal Baby Sitting Ltd — Garde des 
Enfants de Montréal Liée 
Murand Investissement Cie Liée — Murand 
Investment Co Ltd 
Musilel Inc.
Mymeo Marketing Ltd — Marketing Mymeo 
Liée
Olivaies Investments Inc. — Inveslisse- 
menls Olivares Inc.
Phk Inc
Panzera Holding Inc
Parallèle 4, communications Audio-Scriplo 
visuelles Inc
Parivert Construction Liée 
Paysgisme & Deneigement R et R Liée 
Peaux Quebec Skins Ltee/Ltd.
Les Pétroles Erinel Liée/ Erinel Petroleum 
Ltd
Pharmalec Inc
Phase 3 Graphics Inc. — Les Graphiques 
Phase 3 Inc.
Pholocopie Laval Centre Inc.
Les Placements B B.G. Ltée 
Les Placements Pastel Liée 
Les Placements Sogesla Liée 
Prinlaid Services Ltd 
Pro-Compelition Inc.
Produits Chimiques Prodexim Inc. 
Promimpacl Ltée 
Proscribe Data Systems Ltd 
Quality Safety Supplies Ltd — Fournitures 
de Sécurité de Qualité Ltée 
Remorquage PC Liée —PC Towing Ltd 
Remorquages RFA Inc. — R F A. Towing 
Inc
Réparation générale d'automobiles Cham
bord Inc
Restaurant la Bergerie (1977) Inc.
Restaurant la Veronaise Inc 
Roberts-Brandon Corporation Ltd 
Roo Jai Investments Ltd 
S D S. — Bureautique Inc.
SENT Services d'expertise nucléaire 
pour toitures Inc 
Service Kopie du sud Inc.
Service de voyages Trans Mondial Liee — 
Trans Mondial Travel Service Ltd.
Société de Gestion Gerard Letebvre Ltée — 
Gerard Letebvre Management Ltd.
Solchem Corporation 
Ste-Rose Electrique Inc.
Sun Renovations Inc. — Renovations Soleil 
Inc
Supar Video Inc.
Superclean Steam Mobile (1977) Ltée — 
Superclean Steam Mobile (1977) Ltd.
T.I.M Cuisine Ltee
TQF Central Farm Machinerie Registry Ltd. 
— Registre Centre de Machinerie Agricole 
Toi Liée
Telco Holdings Ltd — Placements Telco 
Ltee
Tele Audio Electronique A E L Ltée 
B TertIolhiCie (Canada) Inc.
Claude Turmel Paysagiste Ltée 
Universal Sommi Management Inc.
Les Vacances Elixir Inc
Valley ol Jewelry Co. Ltd. — La Vallée des
Bijoux Co Liée
Les Venles Carrousel Ford Ltée 
Wicker Novelties Company Limited — La 
Compagnie d'innovation d’osier Limiée 
Yolanda Holdings Corporation/La Corpo
ration Yolanda Holdings.
81446 Canada Limitée 
81515 Canada Liée 
61530 Canada Ltd Liée 
81551 Canada Ltd Liée 
81627 Canada Ltd 
82243 Canada Ltd.
82279 Canada Ltd.
82416 Canada Ltd 
82443 Canada Liée 
82459 Canada Liée 
82532 Canada Ltd
82570 Canada Liée
82571 Canada Ltd
83814 Canada Ltd — 83814 Canada Liée
83846 Canada Ltd. - 83846 Canada Ltée.
86277 Canada Limitée
88511 Canada Liée-Ltd
90079 Canada Ltée
92077 Canada Ltée
92147 Canada Inc
94079 Canada Inc,
94214 Canada Limitée 
94426 Canada Inc.
94540 Canada Liée 
95078 Canada Ltée 
95175 Canada Ltée
95238 Canada Limitée — 95238 Canada Li
mited
96543 Canada Inc.
97963 Canada Liée 
98457 Canada Liée
en vertu de l'article 205 de la Loi sur les so
ciétés commerciales canadiennes En l'ab
sence d’une opposition juatlliée et reçue 
avant le 17 mai 1983. un certificat de disso
lution des sociétés ci-haul mentionnées

F.H. Spertlng 
Directeur

Lot aur lee aoclélée commarclalea 
canadlennee 

Place du Portage 
Ottawe/Hull 

K1A0C9

Canada

I AVIS est donné que TRANSPORT LEO ST- 
; PIERRE LIMITÉE. Rte 309, St-Aimé du Lac 
! des Iles. Oué détentrice du permis 
, M506612-05, région 07, demande a la CTQ 
: de transférer son permis à Jocelyn Bell.
I 697, Parent. Mont-Laurier, Oué . conlor- 
, mémeni à l'article 30 des regies de prabque 
; et selon l'article 85. la requérante demande 
i que la décision devienne exécutoire im- 
! médiatement
! Tout intéressé peut y faire opposition dans 
: les cinq jours qui suivent la date de la deu- 
i xième parution 
I 1ère parution 1er lévrier 1983 
' 2emeparuhon 2 lévrier 1983 
' SECRÉTARIAT PROFESSIONNEL DES 

TRANSPORTEURS DU QUÉBEC LTÉE.

l CANADA
I PROVINCE DE QUÉBEC 
, DISTRICT DE MONTREAL 
I (AIDE JURIDIQUE)
I SHELLEY FERRAZ (Shelley Waite) ména- 
I gere. domiciliée et résidant au 436, rue 
! Conrad Pelletier, La Prairie, district de Mon- 
! tréal.

Requérante,
AVIS

I AVIS est par la présente donné que SHEL- 
I LEY ANN WAITE résidant et domiciliée au 

436, rue Conrad Pelletier, La Prairie, district 
: de Montréal, s'adressera au Lieulenant- 
I Gouverneur en Conseil afin d'obtenir un 
I décret lui permettant de changer son nom 
! en celui de SHELLEY FERRAZ 
I BROSSARO, ce 19 janvier 1983

Leclerc. Gravel & Allaire 
Procureurs de la requérante 

6185, bout Taschereau. Suite 28t. 
Brossard, Québec J4Z1A6

DEVANT LA COMMISSION 
DES TRANSPORTS DU QUÉBEC 

PRENEZ AVIS que AUTOBUS DRUM-I 
MONOVILLE LTÉE s’adressera à la Com
mission des Transports du Québec afin 
d'obtenir la moditication de son horaire sur 
le service: Sherbrooke-Drummondville. en 
ajoutant des départs de ces deux endroits 
afin de continuer d'assumer la liaison avec 

' les services Via Rail vers l’est du pays.
I Les départs s'effectueront aux heures sui- 
I vantes.

Départ de Sherbrooke' 07030 - 20045.
! Arrivée à Drummondville' 08h35 - 21 h50 
! Départ de Drummondville: 09000 -19h15 
I Arrivée à Sherbrooke 10005 - 20020 

Toutes personnes peut s’opposer à la pré
sente demande en s'adressant à la Com
mission des Transports du Québec. 585 est. 
Bout CharesI, Québec dans les cinq (5) 
jours de la deuxième publication de cet 
avis.
Guy Pollquin, procureur de la requérante 
580, Grande-Allée est.
Suite 140 
Québec(Québec)
G1R2K3 
Tél.. 522-5844 
4-83-10
1ère publication: 31 janvier 1983 
2iéme publication. 1er février 1983

AVIS
PRENEZ AVIS QUE Denise Barrette et Jean 
Bégin Enr.. s'adressent à la Commission 
des Transports du Québec afin d'obtenir 
l'aulorisalion de tirer les remorques el/ou 
semi-romorques vides ou chargées pro
priété ou en possession légale de la com
pagnie, 1843-7475 Québec Inc., détentrice 
du permis M-305990 et ce sur toutes et cha
cune des clauses dudit permis, la compa
gnie. 1843-7475 Québec Inc., désire éga
lement obtenir le droit d’agir comme cour
tier pour ce taire.
Us Invoquent au surplus, l'application de 
l'article 85 afin que la décision devienne en 
vigueur à la date où elle sera rendue.
Tout Intéressé peut introduire une opposi
tion ou une intervention dans les 5 jours qui 
suivent la deuxième parution dudit avis en 
s'adressant à la C.T Q. au 505 est, Sher
brooke. Montréal.
1ère publication: 31 janvier 1983 
2ème publication: 1er lévrier 1983 
PAQUEHE & ASSOCIÉS 
PAR ME FRANÇOIS PERREAULT 
200 St-Jacques, ouest 
Suite 900 
Montréal. Québec 
H2Y1M1

AVIS
PRENEZ AVIS QUE Jean-Luc Dion déten
teur du permis M-50764t. lequel autorise 
un transport de matières en vrac dans la ré
gion 05. s’adresse à la Commission des 
Transports du Québec afin de pouvoir 
transférer ledit permis à Équipement As- 
selin Inc., laquelle est elle-même détentrice 
du permis M-509309.
Qu'à l'occasion de ce transfert, il demande 
que la Commission statue sur le maintien 
dudit permis et au surplus. Il invoque l'ar
ticle 85 afin que la décision devienne en vi
gueur à la date qu'elle sera rendue.
Tout intéressé peut introduire une opposi
tion ou une intervention dans les 5 jours qui 
suivent la deuxième parution dudit avis en 
s'adressant à la C.T O. au 505 est. Sher
brooke. Montréal.
1ère publication. 1er février 1983 
2ème publication: 2 février 1983.
PAQUEHE & ASSOCIÉS
PAR ME FRANÇOIS PERREAULT
200 St-Jacques. ouest
Suite 900
Montréal. Québec
H2Y 1M1

CHANGEMENT DANS LA 
RÉPARTITION DES ACTIONS 

LES EXCAVATIONS PAYETTE LTÉE , 8435 
Boul. Langelier, Sl-Léonard, Qué. permis 
M-50e757, s'adresse à la Commissions des 
Transports du Québec afin de l’aviser du 
changement dans la répartition des actions 
intervenu au sein de la compagnie 
Répartition des actions avant la transac
tion:
Normand Payette

1.000 actions ordinaires 
Raymond Castonguay

t .000 actions ordinaires
André Coutu

t ,000 actions ordinaires 
Répartition des actions après la transac
tion
Normand Payette

900 actions ordinaires 
Raymond Castonguay

900 actions ordinaires
André Coutu

900 actions ordinaires
Sylvie Ricard

300 actions ordinaires 
Le tout conformément à l’article 44 de la 
Loi sur les transports
Tout intéressé peut taire opposition à cette 
demande dans les 5 jours de la 2e parution 
de cet avis
Première parution 31 janvier 1983 
Deuxième paruhon- ter lévrier 1963

Le système âépresstonnaire qui a donné 
de la neige sur le Québec et même un peu 
de pluie sur l'extrême sud de la province se 
situe sur les Maritimes ce matin. Il fera 
place a une crête de haute pression qui dé
gagera le ciel graduellement de l'ouest vers 
l'est aujourd’hui Les températures reste
ront supérieures a la normale saisonnière 

- >•

MONTRÉAL
Dégagement graduel ce matin Ensoleillé 

par la suite Maximum près de -1. Proba
bilité de précipitations 10% Aperçu pour 
mercredi ennuagement 
LEVER DU SOLEIL 7 h 16

COUCHER 17 h 01

QUÉBEC

Régions d'Abitibi-Témiscamingue enso
leillé avec passages nuageux Maximum; *5. 
Probabilité de précipitations 10% Aperçu 
pour mercredi ennuagement

Réservoirs Cabonga, Gouin, Pontiac- 
Gatineau, Lièvre. Laurentides ensoleillé 
avec passages nuageux Maximum *3. Pré
cipitations; 10% Aperçu pour mercredi 
ennuagement

Outaouais. Montréal' dégagement gra
duel en matinée. Ensoleillé par la suite. Ma
ximum -1 Précipitations; 10% Aperçu 
pour mercredi ennuagement.

Trois-Rivières. Drummondville, Québec, 
Beauce. dégagement graduel en matinée. 
Ensoleillé en après-midi Maximum -2. Pré
cipitations' 30% Aperçu pour mercredi' 
ensoleillé avec passages nuageux.

Estrie dégagement graduel en matinée 
Ensoleillé avec passages nuageux par la 
suite Maximum' -2. Précipitations; 20%. 
Aperçu pour mercredi ennuagement.

Lac-St-Jean. Saguenay, Mauricie, Parc 
des Laurentides, Rivière-du-Loup, La Mal- 
baie* dégagement graduel au cours de la 
journée. Maximum -5. Précipitations; 30%. 
Aperçu pour mercredi ensoleillé avec pas
sages nuageux

Rimouski-Matapédia, Ste-Anne-des- 
Monts. Parc de la Qaspésie, Gaspé-Parc 
Porillon averses de neige dispersas, sur
tout le long du littoral. Vents modérés par 
moments Maximum; -4. Précipitations' 
70 %. Aperçu pour mercredi, ensoleillé avec 
passages nuageux

Baie-Comeau, Sept-iles, Basse côte 
nord-Anticosti, sauf le secteur de Blanc-Sa- 
blon- nuageux avec quelques averses de 
neige. Maximum -4 Précipitations: 50%. 
Aperçu pour mercredi; ensoleillé avec pas
sages nuageux.

Données fournies 
par le Centre de prévision 
du Québec. 
Environnement Canada

fM

CANADA
(Prévisions pour aujourd'hui Tem
pératures en Oégrés telsius )

TEMPS MiN MAX
Vancouver Averses 4 9
Victor a Averses 4 9
Edmonton — — —
Ca gary — — —
Whiiewhorse Ensoleillé -7 -3
Regma Nuageux -15 -6
Winnipeg Nuageux -15 -8
Toronto Ensoleille -4 0
Ottawa Ensotetiie -7 -1
Oueoec Dégagement -7 -2
Halifax — — —
Fredericton — —

Charlottetown — _ _

St-Johns Ne>ge -62 -24

ÉTATS-UNIS
(Prévisions pour aujourd'hui. Tem
pératures en degrés Farenheit )

Albany
Atlanta

TEMPS 
Ensoleillé 
Pluie

Atlantic City Ensoleillé
Boston
Butfaio
Burlington

Ensoeille
Ensoleille
Ensoleillé

MIN MAX 
25 37
42 49
24 44

AVERSES

O FronciKO

Loi 20

..... . . Cnvironn
miGEî

CKufch

iWinnioM

Kontot C
/Q)wl»ler

AGES

it' \-7' 

SES G^i

rr Tt
4 \ / Chic
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précipilotioni
^ hovft praiiion ^ ^
g boii« preiiion pc-

d'oir froii 
moiif d'oir choudj

Prévision de la carte du temps a midi aujourd hui

Charlotte NC Pluie '

Dallas
Denver
Detroit
Hartford
Honolulu
Houston

Nuageux 
P nuageux 
P nuageux 
Ensoleillé 
P nuageux 
Nuageux

Kansas City Neige
Las Vegas Ensoleillé
Los Angeles Beau
Miami Beach Ensoleille
Minn St Paul Beau
New Orleans Orages
New York 
Norfolk

46 67
64 80
6 25

59 70
Ensoleillé 31 43
P nuageux 35 50

23 34 Barbades P nuageux 27 74
24 34 Curaçao Beau 30 73
30 50 Freeport Beau 26 —
38 53 Guadalajara Clair 28 47
20 34 Guadeloupe Clair 29 69
27 36 La Havane Beau 30 66
38 42 Kingston P nuageux 31 72
24 35 Montego Bay Averses 30 71
22 33 Mexico Clair 2 24
24 42 Monterrey Brumeux 24 53
64 78 Nassau Clair 25 52
47 53 San Juan Beau 29 71
26 33 Tnnidad Beau 31 61
33 55

Rome
Sofia
Stockholm
Tokyo
Tunis
Vienne
Varsovie

Clair
Nuageux
Neige
P nuageux
P nuageux
Nuageux
Ne'ge

14 I3h 
11 14h 
-3 I3h 

6 21h

I3h
13h

RÉTROSPECTIVE

LE MONDE

Oklahoma City Neige 28 32
Orlando Averses 58 89
Philadelphie Ensoleillé 26 44
Phoenix Ensoleillé 40 62
Pittsburgh P nuageux 23 35
Portland Me Ensoleillé 26 38
Portland Or Nuageux
Reno Beau
Tampa Averses

38 52
22 45
61 76
25 39
49 67

Sait Lake City Brume
San Diego Beau
San Fransisco P nuageux 40 57

P nuageux 39 54
Brume 
Ensoleillé

Seattle
Spokane
Syracuse
Tulsa

28 38
27 39
31 35

AMÉRIQUE CENTRALE

(Prévisions pour aujourd'hui. Tem
pératures en degrés Celcius.)

TEMPS MIN MAX
Acapulco Clair 31 60

(Températures enregistrées hier, 
en degrés Celsius.)

Temps deg hre
Aberdeen Nuageux 1 I3h
Amsterdam Nuageux 5 13h
Ankara Nuageux 0 I5h
Athènes P nuageux 16 14h
Auckland Nuageux 16 24h
Beyrouth Clair 15 I4h
Berlin P nuageux 3 I3h
Bonn Nuageux 5 I3h
Bruxelles — — I3h
Le Caire P luageux 20 I4h
Casablanca Ciair 16 I2h
Copenhague Nuageux 3 I3h
Dublin Brume 10 13h
Geneve P nuageux 2 I3h
Jerusalem Clair 12 14h
Lisbonne Clair 11 I2h
Londres Clair 5 I3h
Madrid P nuageux 13 I3h
Malte Clair 16 I3h
Moscou Clair 1 I5h
New Delhi Clair 17 17h
Nice Clair 15 13h
Oslo Nuageux 5 I3h
Pans Pluie 3 I3h

TEMPERATURES MIN MAX
A 18 h hier 0 2
Normale 16 -6
Hecmds -31(1973) -2(1969)

PRECIPITATIONS’
(Pour ta période de 24 heures se termi-
nanta 13 h hier )

PLUIE NEIGE
(mm) (cm)

Hier 1.0 50
Ce mois-ci 27 31
Normale pour ce mois 24 53
Cette année' 27 75
Normale pour i année 723 235
Accumulation de pluie depuis le pre-

mier janvier et de neige depuis le pre-
mier juillet

DEGRES-JOURS 
Avant-hier 
Ce mois-ci
Normale pour ce mois 
Celte saison 
Normale au 31 janvier

20
785
074

2342
2563

Les degrés-jours représentent la diffe
rence entre la température qui ne re
quiert aucun chauffage (18 degrés cel- 
cius) et 7a moyenne enregistrée pendant 
la journée Ils sont proportionnés à la 
quantile de chauffage requis, donc utiles 
à qui garde un oeil sur les coûts de 
chauffage

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
DAME JEANNINE GRENIER,

requérante
c,

JEAN-GABRIEL GAUTHIER,
intimé

ORDONNANCE DE LA COUR 
L’intimé est avisé par les présentes qu'une 
copies d'une requête pour taire rétroagir 
les effets de la dissolution du régime matri
monial en vertu des articles 498 du Code 
Civil du Québec et 20 C.p.c. a été déposée 
à son intention au greffe de la Cour Supé
rieure de Montréal. Ladite requête est pré
sentable pour audition au Palais de Justice 
de Montréal, 10 est. rue St-Anloine, le 10 fé
vrier 1983. en salle 16:12 à 14:15 ou aus
sitôt que (jonseil pourra être entendu et 
veuillez agir en conséquence 
MONTRÉAL, ce 18 janvier 1983

DOMINIQUE DI BERNARDO P A 
Protonotaire adjoint

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE TERREBONNE

COUR PROVINCIALE
NO. 700-02-000014-838 
BANQUE NATIONALE DU CANADA.

demanderesse
-vs-

BEVERLY STUBINA,
défenderesse

, AVIS
Il est ordonné à la défenderesse. Beverly 
Stubina. de comparaitre au greffe de cette 
Cour dans un délai de trente (30) jours sui
vant la publication de la présente ordon
nance
Une copie de la déclaration et du bref d’as
signation a été laissée au greffe à l’inten
tion de la délenderesse.
St-Jérôme. ce 24 janvier 1983

ANDRE BRUNET 
GREFFIER-ADJOINT 

Mes ROCHON, PREVOST, AUCLAIR & 
FORTIN,
85 ouest, rue de Martigny,
Suite 6.18,
Saint-Jérôme, Québec 
J7Y 3R8

Procureurs de la demanderesse
CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
Chambre de la Famille 

(Divorces)
NO 500-12-12027-82-8 
DAME VIOLET KLYM.

requérante
-c-

CLAUDE REECE.
intimée

PAR ORDRE DE LA COUR 
L’intimé, CLAUDE REECE, est par les pré
sentes requis de comparaitre dans un délai 
de 60 jours à compter de la publication. 
Une copie de la Requête en Divorce a été 
laissée à la Division des Divorces à son in
tention Prenez de plus avis qu’à défaut par 
vous de signifier et de déposer votre com
parution ou contestation dans les délais 
susdits, de la requérante procédera à ob
tenir contre vous, par défaut, un jugement 
de divorce accompagné de toute ordon
nance ccueillant les mesures accessoires 
qu'il sollicite contre vous.
MONTRÉAL, le 25 janvier 1983.
LAROCHE, BOYANER 8 SEPINWALL 
6655. ch. de la Côle-des-Neiges 
Bureau 405 
Montréal (Québec)
H3S 2B4 - tél 731-3234 *

PAUL REEVES, J.C.S. 
REGISTRAIRE

AVIS DE DEMANDE 
D’ABANDON DE CHARTE 

PLAYLINE LTD.
AVIS est par les présentes donné que la 
Compagnie PLAYLINE LTD., constituée en 
vertu de la Loi des Compagnies de Québec 
et ayant son siège social dans la ville de 
Montréal, demandera au Ministre des Con
sommateurs, Coopératives et Institutions ti- 
nancières de la Province de Québec, la per
mission d'abandonner sa charte confor
mément aux dispositions de la Loi des 
Compagnies.
DATÉ à Montréal, ce 14ième jour de dé
cembre 1982.
Harold Ulrich 
Secrétaire-Trésorier

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE BEAUHARNOIS

COUR SUPÉRIEURE 
Chambre de la Famille 
Division de Divorces

NO 760-12-4995-837
FRANÇOIS ROSS, domicilié et résidant au 
516 rue Salaberry, Valleyfied,

Requérant
-vs-

MONIQUE BOUCHARD, adresse inconnue. 
Intimé*

ORDONNANCE
La Cour ordonne à l’intimée MONIQUE 
BOUCHARD, de comparaître dans un délai 
de 60 jours à compter de la date de la pre
mière publication de la présente ordon
nance dans "Le Devoir"
Prenez avis qu'une copie de la requête en 
divorce a été déposée à votre intention au 
greffe des divorces du district Beauharnois. 
Vous êtes de plus avisée qu'à défaut par 
vous de signifier ou de déposer votre com
parution ou votre contestation dans les dé
lais prévus, le requérant purra obtenir con
tre vous un jugement de divorce par défaut 
accompagné de tout ordonnance accueil
lant les mesures accessoires qu’il sollicite 
contre vous.
A Valleyfield ce 24 janvier 1983

(S) THÉRÈSE LAMBERT 
Registraire des divorces

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
GREFFE DES DIVORCES 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
' (Division des Divorces)

NO 500-12-118960-826
DANIEL ROY, étudiant, domicilié et résidant 
au 161 Villeray, app 2, cité et district de 
Montréal.

Requérant
-vs-

FABIENNE FRAICHE, de domicile inconnu. 
Intimée

PAR ORDRE DE LA COUR 
L'intimée FABIENNE FRAICHE est par les 
présentes requis de comparaitre dans un 
délais de 60 jours de la dernière publica
tion. Une copie de la requête en divorce a 
été laissée à la Division des Divorces à son 
intention. Prenez de plus avis qu'à détaut 
par vous de signifier et de déposer votre 
comparution ou contestation dans les dé
lais susdits, le requérant procédera à ob
tenir contre vous, par défaut, un jugement 
de divorce accompagné de toute ordon
nance accueillant les mesures qu'il sollicite 
contre vous.
MONTRÉAL, le 25 janvier 1983.

(S) RENÉ HURTUBISE, J.C.S. 
MTRES THIBAULT GENDRON 
MOREAU & SOUMEILLANT 
400 est Jarry 
Montréal, P.Q 
H2P1V3
Procureurs du requérant

I Avis est donné que M Jean-Paul Corbin, 
j résidant et domicilié au 2418, Chatham à 
' Longueuil, comté de Taillon détenteur du 
! permis M-500481 D-003 région 06, s’adres

sera à la Commission des Transports du 
Québec, dans le but d’obtenir l’autorisation 
de transférer son permis en faveur de M 
Normand Fafard résidant et domicilié au 
1555, Soucy à St-Hubert, comté de Taillon 
région 06, conformément aux dispositions 
de l'article 30 du règlement sur les règles 
de pratique et de régie interne de la C T.Q 
Tout intéressé peut introduire une opposi
tion ou une intervention dans les 5 jours qui 
suivent la deuxième parution dans les jour
naux.
’1ère parution. 1er février 1983 
2ième parution: 2 février 1983.

AVIS
120784 CANADA INC,1694 JohnF Ken
nedy, LaSalle, Québec (voiturier-remor- 

I queur) et TNT QUÉBEC INC., 6500 Grande 
Allée. St-Hubert, Québec (voilurier-roulier) 
s'adressent à la Commission des transports 
du Québec aux fins d'obtenir le permis de 
voiturier-remorqueur et de courtier, aux 
conditions règlementaires, pour le service 
de transport suivant'
TRANSPORT RESTREINT - REMOR
QUAGE SEULEMENT — CONTRAT 
Transport par remorquage, pour tirer les re
morques et/ou semi-remorques vides ou 
chargées, en possession légale de la re
quérante conjointe Ce service sera effec
tué selon toutes les clauses du permis du 
voiturier-roulier Demande est aussi faite 
par le voiturier-roulier dans le but d'obtenir 
un permis de courtier en transport récipro
que
Première parution: 31 janvier 1983 
Deuxième parution: ter février 1983

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO'500-12-120891-829 
DAME DIANE BELEC,

Requérante
-vs-

RENÉ COUTURE,
Intimé

PAR ORDRE DE LA COUR 
L'intimé, RENÉ COUTURE, d'adresse in
connue. est par les présentes requis de 
comparaitre dans un délai de soixante (60) 
jours à compter de la présente insertion. 
Une copie de la requête en divorce, affida
vit. déclaration de l'avocat, certificat et avis, 
a été laissée à son intention au bureau de 
la direction générale des Greffes, au Palais 
de Justice de Montréal. 1. Est. rue Notre- 
Dame. en la ville de Montréal, district de 
Montréal.
PRENEZ de plus avis qu'à défaut par vous 
de signer et de déposer votre comparution 
ou votre contestation dans les délais sus
dits. la requérante procédera à obtenir con
tre vous, par défaut, un jugement de di
vorce accompagné de toute ordonnance 
accueillant les mesures accessoires qu'elle 
pourrait solliciter contre vous.
MONTRÉAL, ce 21 janvier 1983.

DOMINIQUE DI BERNARDO 
Protonotaire-adjoint

ME PIERRE COTE 
5013, Avenue Verdun 
Verdun. P Q.

OPÉRATION

20 000
LOGEMENTS 

VILLE DE MONTRÉAL

l>s Saule* O

rue Sherbrooke

L

Dans le cadre de l'Opération 20 000 logements de 
la Ville de Montréal, le Comité exécutif recevra 
des propositions pour la construction 
d'habitations sur le ou les emplacements 
représentés en vignette.

Le ou les emplacements ont un potentiel de 
logements de 360 unités.

Le ou les bâtiments à ériger sont du type 
unifamillal. duplex et triplex et multifamilial tel que 
décrit au programme.

Les propositions seront remises de main en main 
au Secrétaire administratil. pièce 415. MOtel de 
Ville, 275. rue Notre-Dame est, Montréal, avant 
MIDI (t2h) et seront ouvertes immédiatements 
après au bureau du Greffier, pièce 120 de l'HOtel 
de Ville, le 30 mars 1963.

Pour la somme de 15$ payable comptant ou par 
chèque visé, non remboursable, on peut se 
produrer un exemplaire du dossier d’invitation en 
s'adessant à la réception de la CIDEM. 155, rue 
Notre-Dame est. pièce 209, à compter du 2 février 
1983

EMPLACEIVIENT(S9 
20-2-1 Marie-Victorin

Seules les propositions accompagnées d'un dépOt 
seront recevables. Le dépOt, valide pour soixante 
(60) jours, pourra prendre la forme soit d’un 
ch^ue visé à l’ordre de la Ville de Montréal et tiré 

sur une caisse populaire ou une banque à charte 
canadienne, soit d'une lettre de crédit Irrévocable 
émise par une caisse populaire ou une banque à 
charte canadienne, soit d'un cautionnement selon 
le modèle soumis dans le dossier d’invitation. Le 
montant du dépôt sera de $180 000.00

La Ville de Montréal demeure libre de rejeter 
toutes les propositions. La décision de la Ville 
sera sans appel et aucune requête en indemnité 
ne sera admise. Les propositions seront jugées au 
mérite selon les critères élaborés dans le cahier 
des charges.

Le Directeur 
Commissaire général 
CIDEM, Ville de Montréal

Pierre Shoner 
Montréal 1982

PRENEZavisqueTransportW Gauîhiei 
Ltee, détentrice du permis M-300465, s'a
dressera à la Commission des Transports 
du Québec afin d'obtenir le permis spécial 
suivant TRANSPORT RESTREINT - LON
GUE DISTANCE - ROUTE RESTREINTE 
- CONTRAT -
De Deison à la frontière Québec-Ontario 
(tous ports d'entrée) à Trenton et retour, 
pour le transport de poteaux, pour le 
compte de Oomtarinc.
Durée 364 jours.
La présente demande de permis spécial fait 
suite à l'incendie qui a détruit l'usine de 
Domtar Inc. à Deison, le 13janvier 1983. 
1ère publication. 31 janvier 1983 
2ème pubiication: 1er février 1983

AVIS
AVIS est donné que Transport Serge Thi- 
bert Inc., détentrice du permis M-506767. 
s'adressera à la Commission des Trans
ports du Québec pour obtenir que lui soit 
transféré les systèmes de transport ratta
chés aux permis M-300565 et au permis de 
camionnage en vrac pour la région 6 
M-507027. détenus par Gérard Bombardier, 
et ce, conformément à l'article 41 de la Loi 
des transports.
Tout intéressé peut contester ou intervenir 
à cette demande de transfert déposée à la
dite Commission, dans les cinq jours de la 
deuxième parution de cet avis, en s'adres
sant à la Commission des Transports du 
Québec, au 505 Sherbrooke est, Montréal.
11ère publication; 31 janvier 1983 
2ième publication; 1er février 1983 
CORBEIL, GROLEAU & DUFRESNE 
31 St-Jacques, suite 100 
Montréal, Québec 
H2Y1K9

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
GREFFE DES DIVORCES 
DU DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 500-12-121637-833 
MICHELINE ROCH,

Partie requérante 
-vs-

PAUL FECTEAU,
Partie intimée 

PAR QRDRE DE LA CDUR 
La partie intimée, PAUL FECTEAU est par 
les présentes requise de comparaître dans 
un délai de 60 jours Qe la dernière publica-, 
tin. Une copie delà requête en divorce a 
été laissée à la division des divorces à son 
intention. Prenez de plus avis qu'à défaut 
par vous de signifier et de déposer votre 
companion ou contestation dans les délais 
susdits, la partie requérante procédera à 
obtenir contre vous, par défaut, un juge
ment de divorce accompagné de toute or
donnance accueillant les mesures acces
soires qu’elle sollicite contre vous 
MONTRÉAL, ce 24 janvier 1983

(S) Dominique Di Bernardo 
Régistraire-adjoinl 

MES BOSCLAIR, KOZINA, DESY 
SASSEVILLE&LAFORTUNE 
4906 est. boulevard Gouin 
Montréal-Nord • 326-6400 
Domicile élu: 31 St-Jacques, ch. 500

■ Travaux publics
I Canada

Public Works 
Canada

APPEL D’OFFRES
DES SOUMISSIONS CACHETÉES, visant les entreprises ou 
services énumérés ci-après adressées à l’Administrateur fl- 
nances et administration, Travaux Publics-Canada 901 
Cap-Diamant, chambre 266, 2ième étage Gare Maritime 
Champlain, Anse au Foulon, QUÉBEC, P.Q. G1K 4KI et por
tant sur l’enveloppe la désignation et le numéro de l’entre
prise, seront reçues jusqu’à 15 heures, à la date limite déter
minée. On peut se procurer les documents de soumission 
par l’entremise du bureau de distribution des plans à l’a
dresse ci-dessus, (Téléphone 694-3142) sur versement du 
dépôt exigible.

ENTREPRISES
Appel d’ottres 83Q-019P - Rénovation de l’Immeuble 
du Gouvernement du Canada — Phase 11-3 RUE 
BUADE,QUÉBEC, Qué.

On peut aussi consulter les plans et devis aux bureaux des 
Associations des Constructeurs de Québec, Montréal et Ri- 
rnouski et L’AiP.CTH.Q. de Québec, aux bureaux du minis
tère à Montréal et Ottawa et Rimouski, et ainsi qu’au bureau 
de poste de 300 St-Paul, Qué.
Date limite; le mercredi 23 février 1983 
Dépôt: $250.00

INSTRUCTIONS
Le dépôt afférent aux plans et devis doit être établi à l’ordre 
du Receveur Général du Canada, il sera remboursé sur re
tour des documents en bon état dans le mois qui suivra le 
jour de I ouverture des soumissions.
Le Ministère ne s’engage à accepter ni la plus basse ni au
cune des soumissions.

Canada
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Le moral des joueurs du Manie est atteint

Équipe-Canada, une tempête dans un verre de bière?
par Francis Millien

Ça brasse du côté de Molson. Le fait 
n'est pas nouveau et quand ü s'agit de la 
bière ou des affaires, il n'y a là pas de 
quoi faire un article

Mais quand Molson brasse des idées 
concernant le soccer, c’est chez le Ma
nie que ça mousse, réaction tout à fait 
normale puisque le premier est le bail
leur de fonds du deuxième et Roger 
Samson, directeur-général de l'équipe 
et fils spirituel de la société-mère, n'y 
est pas étranger, quoiqu’il en dise, sa 
modestie dûsse-t-elle en souffrir Qui 
d’autre, chez Molson, peut parler ou 
penser soccer avec plus d’aplomb’’

Bien sûr, il y a loin de la coupe (du 
bock serait plus approprié) aux lèvres 
avant de voir l’équipe nationale de soc
cer s’installer à Montréal Mais cette

idée, aussi saugrenue soit-elle, a déjà 
fait son chemm en semant le doute dans 
plusieurs espnts

À cause de son côté brumeux et énig
matique, entretenu par les responsa
bles, chacun y va de ses suppositions et 
de ses solutions Petit à petit, le di
lemme sera de savoir comment 1 équipe 
nationale vivra à Montréal et non plus si 
elle a droit de vie à Montréal .K partir 
de ce moment, le concept sera vendu et 
seul le temps aplanira les divergences 
de pomt de vue

Il faut donc se placer dans la peau des 
joueurs pour comprendre leurs inquié
tudes, aussi bien les étrangers que les 
Canadiens

Une équipe cent pour cent cana
dienne à Montréal n'est toutefois pas à 
prévoir pour 1983 à cause des délais de 
formation et des contrats à respecter.

et il faut regarder vers 1984 .Après tout 
la Coupe du monde n'est que pour 1986, 
SI le Canada en est l'hôte, ou 1985 pour 
obtemr le droit de s'v quaUfier 

Or à cette époque, même les Carmine 
Marcantonio. John McGrane et autres 
vétérans canadiens du Manie ne seront 
plus dans le coup, av ant respectiv ement 
atteints les 31 et 3’2 ans, un age excessif 
pour bien figurer en Coupe du Monde 

Quand aux étrangers, tant mieux 
pour eux s'ils se rendent jusqu'à la fin 
de leurs contrats

Il faut donc chercher dans la com
mandite de Molson pour l'équipe natio
nale canadienne autre chose que la sim
ple substitution du Marne par cette nou
velle équipe permanente, a court terme 
il va sans dire

Autre élément important, le public 
montréalais aurait de la difficulté à em

barquer car le nationalisme à forte dose 
n’aurait plus aucune saveur et finirait 
par écoeurer les plus patriotiques De 
plus, seraient-ils assez nombreux pour 
remplir le stade’’

Il faut également se rendre à l'év i- 
dence que si le soccer est un sport, c’est 
également un spectacle et ce n’est pas 
demain que les Kern, DiU, Gant, Falzon. 
Decaie et autres nous offrirons les më 
mes sensations que les Vujovic, Ma
thieu, O’Bnen, Usiyan ou llill, surtout 
s’ils sont pnv és de ces dermers pour les 
appuyer

■Alors pas de pamque’ Le Marne est là 
pour rester et quand bien même on 
ajouterait un peu plus de saveur locale 
à petite dose d’ici les deux prochaines 
années, on devra le faire dans toutes les 
éqmpes de la LNAS et les forces en pré

sence seront ainsi équibbrées, quoique 
diminuées, il faut bien l’avouer

Une équipe Canada ne pourrait donc 
exister que sous le même principe de 
son homologue «Team US.\», c’est 
à-dire une entité à part des autres for 
mations avec un but précis, une qualifi 
cation pour 1986 en Coupe du monde et 
une performance honorable en guise de 
prime

Cette équipe devrait être composée 
de joueurs au potentiel futur et non pas 
de V edettes établies qui seraient trop 
âgées le jour de la fatidique compéti
tion

Le soccer est jeune en Amérique du 
Nord Nul n'est besoin de brûler les éta
pes et tout vient à point pour qui sait at
tendre Les dirigeants de Molson ne 
peuvent l’oublier, eux qui sont là pour

encore plusieurs années et qui ont ac
cordé un mandat de cinq ans au Manie 
pour s’installer

Équipe Canada est-elle donc une tem
pête dans un verre de bière’’ Peut-être, 
mais quand la mousse déborde il y a de 
quoi être dérangé, avouons-le

C’est ce qui fait que les sourires les 
plus radieux se sont envolés chez les 
loueurs du Manie et que le moral n’est 
plus le même qu’il y a une quinzaine de 
jours

Il reste maintenant au duo Lynch- 
Mindru de redonner le goût de la vic
toire à l’effectif qui s'attaquera en fin de 
semaine prochaine à 'l'ampa Bay à la 
deuxième tranche du Grand Prix de 
soccer intérieur

Kux qui ne sont que des entraîneurs 
en chefs par intérim

Le Canadien n’admet pas l’erreur, 
affirme le directeur du marketing
par Guy Robillard
de la Presse Canadienne

«Je savais que le phéno
mène du Canadien était fort, 
mais je ne me doutais jamais 
que c’était aussi fort que 
ça. »

Le directeur du marketing

du Canadien, François Sei
gneur, a accordé à la Presse 
Canadienne sa première en
trevue de fond depuis sa no
mination l'été dei mer. Jus
qu’à tout récemment, il avait 
fait le Soviétique en préten
dant être là pour apprendre

iS[«i«Han
Ligue Nationale

Dimanche
Islanders N’v' 4, Edmonton 2, 

Chicago 5, Rangers NY 4
Hier

Winnipeg a Boston 
Pittsburgh au New Jersey 

Minnesota a Toronto
Ce soir

Montreal a Vancouver 
Hartford a Québec 

Islanders NY à Calgary 
Rangers NY à Los Angeles 

Detroit a Washington 
Chicago à St-Louis 

Mercredi
Hartford à Toronto 

Minnesota a Buffalo 
Philadelphie à Winnipeg 

Pitfsburgh a Chicago 
St-Louis'à Detroit

b a pts
Guy Lafleur, 15 36 51
Ryan Walter 21 29 50
Mats Naslund 19 30 49
D Wickenheiser 22 25 47
Mark Napier 24 22 46
Mario Tremblay 20 25 45
Pierre Mondou 18 22 40
Steve Shutt 23 14 37
Keith Acton 15 18 33
Larry Robinson 7 26 33
Guy Carbonneau 12 19 31
Robert Picard 6 23 29
Gilbert Delorme 10 14 24
Bob Gainey 9 13 22
x-Mark Hunter 8 8 16
Craig Ludwig 0 16 16
Rick Green 1 13 14
Chris Nilan 3 3 6
Rejean Houle 1 3 4
Bill Root 1 3 4
Rick Nattress 0 3 3
Richard Sevigny 0 1 1
Rick Wamsiey 0 0 0
x-Mark Holden 0 0 0

Gardiens
min bc bl moy. 

Wamsiey 1,403 84 0 3 59 
Sévigny 1,573 85 0 3 24
Holden 87 6 0 4 14
(Six buts dans un filet désert )

Les meneurs
(Parties d hier non comprises)

b a pts
Gretzky, Edm 44 87 131
Messier Edm 36 43 81
Bossy, Isl 33 45 78
Savard Chi 21 55 76
P Stastny, Que 30 44 74
M Stastny, Que 31 41 72
Kurri, Edm 28 41 69
Goulet, Que 36 31 67
Anderson. Edm 32 34 66
Nillson Cal 21 43 64
Pederson Bos 29 34 63
Clarke, Phi 19 45 64
McDonald, Cal 43 19 62
Maruk, Was 28 34 62
Francis Har 20 42 62
Rogers, Ran 22 39 61
Coffey Edm 18 43 61
Linseman Edm 25 34 59
A Statsny, Qué 22 37 59
Gartner Was 27 40 58

Ligue Majeure 
du Québec

Dimanche
Granby 6, Quebec 4
Laval 7, Chicoutimi 2 

Shawinigan 4, Saint-Jean 3 
Trois-Rivières 10, Hull 7 

Verdun 9, Drummondville 0 
Hier

Québec à Laval
Ce soir

Granby à Longueuil 
Drummondvile à St-Jean

Mercredi
Verdun à T -Rivières 

Shawinigan à Hull
Les meneurs

(Parties d'hier non comprises)
b a pts

Lafontaine Ver 72 99 171
Verret, T-R 50 81 131
M Lemieux, Lav 60 63 123
Cool Ver 53 64 117
Turgeon, Hull 39 76 115
Adey, Hull 40 73 113
Doucet, Hull 47 58 105
Pigeon Que 44 59 103
Vilgrain, Lav 35 61 96

Ligue Coliégiaie AAA
Dimanche

Limoilou 12, St-Georges 7 
Thetford Mmes 7, Victoriaville 3 

St-Hyacinthe 2, St-Jérôme 2
Vendredi

Limoilou à St-Hyacinthe 
St-Georgs à St-Laurent 
Victoriaville à Dawson

LiGUE NATIONALE 
Division Prince-de-Galles

Section Charles Adams
Pi g P n bp bc pts

BQSTON 50 33 10 7 199 132 73
MONTRÉAL............ ........  51 27 14 10 238 181 64
BUFFALO 51 25 1? 9 199 165 59
QUÉBEC 51 24 21 6 217 211 54
HARTFORD 51 13 32 6 166 243 32

Section Lester Patrick
PHILADELPHIE 53 33 13 7 218 149 73
ISLANDERS NY 53 28 17 8 197 154 64
WASHINGTON 52 24 16 12 204 183 60
RANGERS NY 52 23 23 6 193 185 52
PITTSBURGH 51 12 32 7 155 243 31
NEW JERSEY 52 10 31 11 142 214 31

Division Ciarence Campbeii
Section James Norris

CHICAGO 52 31 14 7 220 183 69
MINNESOTA 51 25 14 12 213 186 62
ST-LOUIS 53 16 27 10 187 207 42
DETROIT 51 12 27 12 158 214 36
TORONTO 49 12 27 10 182 219 34

Section Connie Smythe
EDMONTON 54 29 15 10 289 217 66
CALGARY 53 21 25 7 215 225 49
WINNIPEG 51 20 25 6 195 215 46
VANCOUVER 51 17 24 10 186 197 44
LOS ANGELES 50 16 27 7 178 223 39

LIGUE MAJEURE DU QUÉBEC
Section Robert Lebel

Pi g P n bp bc pts
VERDUN 52 38 13 1 362 226 77
LAVAL 50 38 12 0 324 211 76
LONGUEUIL 50 26 22 2 264 245 54
ST-JEAN , . 50 22- 25 3 262 291 47
HULL 51 22 29 0 294 302 44
GRANBY 51 12 37 2 241 358 26

Section Frank Dllllo
SHAWINIGAN 50 37 11 2 287 172 76
CHICOUTIMI 50 28 22 0 295 272 40
QUÉBEC 51 20 31 0 226 272 40
TROIS-RIVIÈRES 51 19 31 1 261 301 39
DRUMMONDVILLE 50 10 39 1 181 340 24

LIGUE COLLÉGIALE AAA
Pi g P n bp bc pto

SAINT-HYACINTHE 32 26 3 3 222 94 55
SAINT-LAURENT 32 24 5 3 230 145 51
THETFORD MINES 33 17 12 4 181 169 38
SAINT-GEORGES 33 16 17 1 182 198 31
DAWSON 30 10 16 4 175 195 24
LIMOILOU 33 12 19 2 156 191 26
saint-jérOme 34 9 21 4 134 184 22
VICTORIAVILLE 33 5 25 3 125 229 13

Mais quelques succès ré
cents, dont la conférence de 
son piésident. Ronald Corey, 
devant la Chambre de Com
merce du district de Mon
tréal, lui permettent de pré
senter un bilan sommame

Seigneur n’avait jamais 
travaillé dans le domaine du 
sport professionnel, venant 
de la Banque de Montréal, 
après avoir occupé, entre au
tres fonctions, un poste ad
ministratif au COJO à l’oc
casion des Jeux olympiques 
Engagé par le biais d’une 
agence de placement de ca
dres séniors, il avait tout à 
apprendre dans un secteur 
vraiment spécial

«L’image du Canadien, 
c’est quelque chose d'in
croyable, raconte Seigneur, 
emballé par son ouvrage et 
tout ce qu’il découvre II faut 
être dans le bain pour s’en 
rendre compte Dans la rue, 
dans les salons, tout le 
monde ne te parle que de ça

«Je ne connais pas beau
coup de directeurs de mar
keting qui ont à vendre un 
produit qui touche d'aussi 
proche les tripes du monde 
ordinaire Cela entraîne bau- 
coup de pression mais s’a
vère drôlement valorisant», 
souhgne-t-il encore

Goulet 
est enfin 
récompensé

Michel Goulet, des Nordi
ques, qui a réussi cinq buts et 
trois passes en trois matches, 
a été nommé le joueur de la 
semaine dans la lugue natio
nale pour la période se ter
minant le 30 janvier.

Goulet reçoit ainsi une 
mince consolation après 
avoir été ignoré au profit de 
Ryan Walter, du Canadien, 
au poste d’ailier gauche sur 
la première équipe d’étoiles

«Avec le Canadien, pour
suit Seigneur, on n’a pas le 
droit de faire d’erreur On n’a 
pas le droit de ne pas être 
parfait Comme dit Ronald 
Corey, l’erreur est humaine 
mais on n’est pas obligé d'en 
faire»

Seigneur citera souvent 
Ronald Corey au cours de 
l’entrevue de deux heures, et 
il parlera à plusieurs reprises 
de son discours devant la 
Chambre de Commerce

«À ce sujet, rappelle Sei
gneur, j’ai noté que les jour
nalistes sportifs et les gens 
d’affaires n’ont pas été mar
qués par les memes passa
ges l.es premiers ont surtout 
pris note du message spoi lif, 
le refus de toute nouvelle ex
pansion, etc , tandis que les 
miheux d’affaires ont surtout 
apprécié son message sur les 
quatre dimensions d’excel
lence Les appels ont afflué à 
mon bureau pour des rensei
gnements à ce sujet».

Ce dernier trace un bilan 
positif de ses.premiers mois 
a la direction du marketing 
du Canadien et se réjouit de 
ce que l’image de l'équipe ait 
changé pour le mieux

Robert Picard: 
fracture à un pied

Le défenseur Robert Picard, du Canadien, a subi une 
fracture d’un os du pied gauche en arrêtant un tir de Guy 
LaXleur lors de la l’exercice précédant le départ de l’é
quipe pour Vancouver hier midi

Picard n’a pas effectué le voyage et il sera remplacé par 
Bill Kitchen, rappelé des Voyageurs de la Nouvelle- 
Écosse

Pressenti pour mériter un poste avec le Canadien au 
camp d’entrainement. Kitchen a cependant tellement déçu 
qu’il fut retourné aux Voyageurs au profit des jeunes Craig 
Ludwig et Rick Nattress' FJt il y a un mois, le Canadien fai
sait appel à Bill Root, oubliant encore une fois Kitchen Ce- 
lui-ci aura donc l’occation de se faire valoir, d’autant plus 
que le lYicolore vient de céder Nattress aux Voyageurs.

Ferez retrouve Rose et 
Morgan à Philaidephie

PHILADELPHIE (AP) - 
Les Phillies de Philadelphie 
de la Ligue nationale de ba
seball ont ajouté un autre vé
téran à leur formation en vue 
de la prochaine saison en of
frant un contrat à Tony Pe
rez qui jouera sporadique
ment au premier but et 
comme frappeur d’urgence.

Âgé de 40 ans, Perez re
joint ainsi d’anciens coéqui
piers qu’il a cotoyés avec les 
Reds de Cincinnati, Pete 
Rose (41 ans) et Joe Morgan 
(39 ans), considérés les par
tants réguliers de l’équipe

aux premiers et deuxièmes 
coussins en vue de la saison 
1983

Perez a été remercié de 
ses services par les Red Sox 
de Boston à l’issue de la der- 
mère saison.

«Nous sommes très heu
reux de voir Tony porter l’u
niforme des Phillies, a dit le 
président Bill Giles en annon
çant la venue prochaine de 
Perez avec les Phillies H est 
encore l’un des rares frap
peurs à exceller dans les mo
ments opportuns»

Et Giles d’aiouter «Perez

Coupe du monde de saut à skis

Le retour <je Bulau
PARIS (AFP) - Horst 

Bulau a effectué un brillant 
retour dans la coupe du 
monde de saut à skis, dont la 
première période s’est ache
vée dimanche à Engelberg 
(Suisse) Le jeune Canadien 
est, en effet, sur les talons du 
Finlandais Matti Nykaenen, 
toujours leader au classe
ment général, mais avec 12 
points seulement d’avance

Bulau a profité de l’ab
sence de Nykaenen à la tour
née suisse, qui comportait 
trois concours (SamtàMontz, 
Gstaad et Engelberg), oû les 
deux meilleurs résultats 
étaient pris en compte, pour 
faire le plein en s’adjugeant 
les deux premiers concours, 
soit 50 points.

Le jeune Canadien, âg de 
20 ans, a ainsi pris une très 
belle revanche sur le mau
vais sort qui ne l’avait pas 
épargné l’an dernier à quel
ques semaines des cham
pionnats du monde, sur le 
tremplin de Saint-Moritz, où 
il avait effectué une cabriole 
magistrale Résultat; clavi
cule droite cassée. Malgré un 
spectaculaire rétablisse

ment, Bulau devait complè
tement sombrer aux cham
pionnats du monde et 
échouer également en coupe 
du monde.

Toutefois, la compétition 
cette année est loin d’être 
jouée Nykaenen est toujours 
au commandement et sa ré
gularité est telle qu’il parait 
inaccessible. Autre élément 
en sa faveur les prochains 
concours se dérouleront 
presque tous sur les trem
plins nordiques qu’il connaît 
bien et devant un public tout 
acquis à sa cause

Hormis ces deux hommes, 
certains concurrents n’ont 
pas dit leur dernier mot En 
premier heu, l’Autnchien Ar- 
min Kogler, lauréat de la 
compétition ces deux dermè- 
res années, placé en embus
cade à la troisième place, à 
46 points de Nykaenen Le 
champion du monde au 
moyen tremplin ne domine 
pas son sujet comme na
guère à l’image d’ailleurs de 
Pécole autrichienne de saut, 
en perte de vitesse actuel
lement.

«Notre plus gros atout, 
souligne-t-il, c’est l’équipe et 
ses résultats Un mauvais dé
but de saison, une équipe per
dante, et tous nos beaux ef
forts sont à l’eau C’est un au
tre aspect particulier du 
marketing, propre au sport

«Puis il est indéniable que 
la venue de Ronald Corey a 
aidé, quoique Irving Gruiid 
man collaborait positive
ment à tous mes projets 
Mais il est clair q^u'un type 
comme Corey, près du peu
ple québécois, familier et 
adepte du marketing et des 
relations publiques, n’a pu 
que me rendre la tâche plus 
facile».

Parmi les projets déjà me
nés à terme, outre le dis
cours devant la Chambre de 
Commerce et la réussite de 
la promotion Yum-'Yum, Sei
gneur relève les ententes 
commerciales avec Stein
berg et McDonald’s

«Je reçois des offres tous 
les jours, dira-t-il, mais nous 
sommes forcés, à cause de 
notre image privilégiée, de 
nous unir aux plus grosses 
firmes, à celles qui ont un 
rayonnement provincial»

Le petit-fils du propriétaire des Redskins de Washington, Torn Cooke, âgé de 12 ans, 
montre fièrement le trophée du Super Bowl que les Redskins ont remporté dimanche, 
au moment ou des joueurs et des employés de l’équipe montent a bord de l’avion, hier 
matin (Photolaser AP)

2 millions de Britanniques 
ont regardé le Super Bowl

est aussi un athlète de classe 
qui ajoutera de l’intangible 
qui pourrait être très impor
tant vers la conquête d’un au
tre championnat».

Giles s’est cependant re
fusé à tout commentaire re
lativement au contrat de Pe
rez Il a déclaré que sa pré
sence donnera aux Phillies, 
avec Bill Robinson et Greg 
Gross, trois des meilleurs 
frappeurs suppléants dans le 
baseball

«Sa moyenne de puissance 
de 444 la saison dernière a 
été meilleure que celle 
d’aussi excellents frappeurs 
que Keith Hernandez, Bill 
Buckner, Chris Chambliss, 
Lonnie Smith et Ray 
Knight», a dit Giles de Perez'

Dans le rôle de frappeur 
désigné et premier but, Pe
rez a participé à 69 matches 
la saison dernière avec les 
Red Sox II a conservé une 
moyenne de 260 En car
rière, il a porté les couleurs 
des Reds pendant 13 saisons 
et a participé à cinq séries de 
championnat, quatre séries 
mondiales et fut nommé au 
sein de sept équipes d’étoiles

Perez fut échangé aux Ex
pos de Montréal, par les 
Reds, à l’issue de la saison 
1976 et il y a séjourné pen
dant trois saisons avant de 
jouer son option et de para
pher une entente avec les 
Red Sox de Boston en tant 
que joueur autonome

Perez vient au 26e rang sur 
la liste des joueurs qui ont 
produit le plus grand nombre 
de points, avec 1,532 (2e 
parmi les joueurs actifs), au 
27e échelon pour les circuits 
avec 363, 33e dans les mat
ches joués ave 2,416 (4e chez 
les joueurs actifs), 35e pour 
les doubles avec 468 (4e chez 
les joueurs actifs) et 37e pour 
les présences à la plaque 
avec 9,004 (4e chez les 
joueurs actifs)

LONDRES (AP) - Pen
dant que des millions de 
nord-américains assistaient 
au 17e match du Super Bowl 
par le truchement de la té
lévision, la Ligue nationale 
de football multipliait les 
conquêtes à quelque 13,000 ki 
lometres de Pasadena en Ca
lifornie

On estime en effet à plus 
de deux millions le nombre 
de Britanniques qui ont veillé 
jusqu’à deux heures trente, 
dans la nuit de dimanche à 
lundi, pour voir la fin électri
sante d’un match d’une durée 
de quatre heures, gagné 27-17 
par les Redskins de Washing
ton aux dépens des Dolphins 
de Miami

«Nous avons eu de nom
breux appels de gens qui ont 
grandement apprécié la té
lédiffusion de ce match», a 
souligné un porte-parole de 
la station indépendante 
«channel 4» qui avait préparé 
te terrain en présentant les 
faits saillants des matches de 
la LNF tout au long de la sai
son.

C’est la première fois 
qu’un match de la Ligue na
tionale de football est pré
senté en direct en Grande- 
Bretagne

Plusieurs journaux d’An
gleterre, qui ne parlaient ja 
mais du football américain 
auparavant, ont consacré des 
reportages au match du Su
per Bowl

Eric Brown, un chauffeur 
de taxi londonnien, a dit du

Linda 
Marquis à 
l’honneur

Linda Marquis des Mar
tlets de l’Université McGill a 
été choisie l’athlète univer
sitaire québécois de la se
maine. Linda est une garde 
de l’équipe féminine de bas
ket-ball et elle a aidé son 
équipe à mériter une victoire 
très importante de 63-61 aux 
dépens des Lady Gaiters de 
l’université Bi.shop’s. Linda a 
inscrit 15 points en deuxième 
demie dont 7 points consécu
tifs à trois minutes de la fin 
pour amorcer l’assaut final 
Elle a contrôlé le match avec 
beaucoup de maturité pour 
aider McGill à battre Bis
hop’s qui n’avait pas subi de 
défaites depuis le 9 février 
1977 contre des équipes qué
bécoises et ironiquement ils 
avaient subi cette dernière 
défaite aux mams de McGill

Linda, âgée de 24 ans est 
originaire de la ville de Sil- 
lery. Elle a déjà porté les 
couleurs du Rouge et Or de 
l’Université Laval Elle ter
mine sa maîtrise en éduca
tion L’an dernier, elle a été 
choisie au sein de l’équipe 
«tout-étoiles» canadienne

football américain «C’est 
tout simplement excitant. Je 
ne comprends pas le jeu, 
mais chaque match apporte 
un attrait nouveau»

Avant la présentation du 
match, via le réseau NBC, les 
commentateurs du «channel 
4» de Londres ont passé de 
longs moments à expliquer 
les phases du jeu et les règle
ments

Pour le public biitanriKjiie, 
Mlles Aiken s’est rendu à Pa
sadena où il s’est entretenu 
avec le commissaiie l’ete 
Rozelle qui a comparé le Su
per Bowl au Mundial «C’est 
merveilleux de pouvoir ainsi 
échanger, a dit Rozelle Nous 
avons vu et apprécié la 
Coupe du monde de .soccer et

c’est merveilleux aussi, pour 
les spoitifs de Grande Bre
tagne, de von et apjirécier 
notre jeu»

La fièvre du Super Bowl a 
été SI gi aiide (ju’oii i ajiporte 
(ju’iiii preiieut aux livres lon- 
doniiien a accepté pas moins 
de $40,000 en pai is sur l’issue 
de la rencontre, même si les 
adeptes du gambling n’en 
connaissaient que très peu 
sur chacune des deux éijui 
jies en présence dans ce Su 
pei Bowl

Pour la plupait des Britan
niques, qui ne sont encore 
que des profanes, ce fut un 
spectacle de choix, avec de 
belles pièces de jeux Ce fut, 
pour eux, un autre «grand 
show à l’américaine»

Mancini, abasourtdi 
par le suicicJe 
de la mère de Kim

SAINT VINCENT, Italie 
(AP) — Ray Mancini, titu
laire mondial des légers ver
sion de l’Association mon
diale de la boxe, s’est dit 
«abasourdi et triste» d’ap
prendre que la mère du re
gretté boxeur sud-coréen 
Duk Koo Kim s’est suicidée

Kim, on le sait, a été vic
time de dommages au cer
veau qui ont entraîné son dé 
cès suite à la mitraille que lui 
avait servie, pendant 14 
rounds, Ray «Boom Boom» 
Mancini, dans une arène de 
Las Vegas le 23 novembre 
dernier

Mancini, qui s’entraîne à 
Saint-Vincent, Italie, en vue 
de son premier combat de
puis sa tragique victoire, a 
demandé à se retirer seul 
dans sa chambre d’hôtel 
après avoir appris que la 
mère de Kim avait attenté 
avec succès à ses jours.

Mancini a toutefois repris 
l’entraînement hier matin et 
semblait très bien di.sposé et 
dans un bel état d’esprit

«Il a même été surpris à 
rire au cours du déjeûner», a 
rapporté le porte-parole Ir

ving Rudd
Mancim affrontera le Bri

tannique George Feeney di
manche .soir

Rudd a déclaré que la 
mort de la mère du boxeur 
Kim à fait revivre «les mo
ments de Iriste.s.se de novem
bre dernier à Las Vega.s»

Mancini, un jeune boxeur 
de 21 ans s’est toutefois re
fusé à commenter le décès 
de la mère de Kim, Sun Yo 
Yang, qui était âgée de 66 
ans. Elle se serait donnée la 
mort, rapporte-t-on à Séoul, 
en ingurgitant du poison 
C’est elle qui avait eu à poser 
le douloureux geste de dé
brancher son fils, déclaré cli 
niquement mort, à l’appareil 
qui le maintenait en vie

Lors d’une entrevue qu’il 
accordait la semaine der
nière, Mancini déclarait à 
l’approche de son prochain 
combat «j’aurai certes en 
mémoire et dans mon coeur 
le souvenir de Kim, mais je 
vais frapper avec autant 
d’ardeur qu’avant, dans Tes- 
poir d’une victoire par knoc
kout et, ce, dès le premier 
son du gong»
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La paix inachevée
L

a grève générale de 1983 n’a pas eu vraiment 
lieu. Les parties n’ont pas mis d’eau dans leur 
vin, pourtant. Entre une faiblarde menace de 
grève illimitée dans les institutions de santé et la 

perspective déplaisante d’avoir à adopter une loi 
spéciale supplémentaire, le gouvernement du Qué
bec a choisi la voie mitoyenne de l’ajout de quelques 
miettes à ses offres ultimes du 21 janvier. La meme 
solution a suffi pour le Syndicat de la fonction publi
que, dont le mandat de ^ève était à peu près inutili
sable, obtenu par la peau des dents dans des assem
blées dégarnies. Seuls les syndicats d’mfirmières au
ront gagné des concessions plus importantes, un troc 
des coupures salariales contre le retour aux condi
tions normatives de travail qui prévalaient avant le 
décret Pour avoir choisi l’affrontement dont elles 
n’avaient pas les moyens, les forces syndicales ont 
littéralement plié, n’ont même pas eu le loisir de né
gocier un compromis: elles ont, simplement, re
noncé à leurs demandes. Réduit à une Centrale de 
renseignement solitaire mais cherchant les solidai
res, le Front commun s’est désagrégé.

Dans l’immédiat, et même si les hôpitaux devaient 
mettre quelques jours à rétablir entièrement les ser
vices perturbés par la grève, il faut se réjouir de la 
paix qui va y revenir avec la possibilité d’y durer, 
plutôt que d’y être suspendue au fil tortueux des né
gociations. Déjà, malgré quelques affrontements à 
l’entrée des établissements, les soins aux malades 
ont été beaucoup moins gravement perturbés qu’en 
novembre dernier. Frôlé, le pire a été évité.

La grève qui continue dans les écoles, et qui ne fait 
l’objet que d’un émoi très limité tant chez les respon
sables du bien public que dans l’opinion en général, 
soulève toutefois la question la plus dérangeante de 
ce règlement obtenu à l’arraché, selon les méthodes 
les plus classiques du chaos planifié. Cette question, 
c’est celle de l’équité.

La récupération dans laquelle s’engageait le gou
vernement du Québec, pour les conventions com
mençant en 1983, voulait demander à tous les groupes 
non seulement des sacrifices salariaux mais aussi 
des concessions au plan des conditions de travail. Or 
le solde de l’opération est clair; certains, mieux pla
cés pour négocier, et moins nombreux, ont été moins 
touchés, sans être totalement épargnés, tandis que 
d’autres devront subir tout le poids de la récupéra- 
t ion Les syndicats d’infirmières et d’infirmiers, par 
exemple, ont gagné un enviable statu quo normatif 
parce que leur nombre, restreint, rendait ce compro
mis beaucoup moins coûteux. Dans le cas des ensei
gnants, l’augmentation de la tâche, qui permet les 
mises en disponibilité des personnes devenues de 
trop, est au contraire une clause normative qui rap
porte plus, dans les coffres du gouvernement, que la 
récupération salariale. C’est donc moins au mérite 
qu’on juge des concessions à faire, qu’au rapport

comptable. Les enseignants, dans la négociation 
manquée de 1982-83, sont ceux auxquels on a le plus 
enlevé, et ils sont ceux auxquels on remet le moins. 
Autant que leurs collègues, ils ont le droit le plus 
stnct à ce qu’on revoie aussi leur dossier.

Ce droit ne touche pas seulement les enseignants, 
il est surtout celui de l'école, l’institution publique la 
plus oubliée dans cette année de discours enflammés 
sur la préservation de l’avenir. Voilà, pourtant, que 
l’ensemble des écoles primaires et secondaires, des 
collèges du Québec, sont paralysés, et que personne 
ne crie à l’urgence. Voilà aussi que le grou^ profes
sionnel de qui dépend la réussite ou l’échec d’une ré
forme pédagogique d’envergure — sans parler de la 
restructuration scolame prétendûment fondée sur la 
« revalorisation » de l’école — est traité comme la 
quantité la plus négligeable. Ce n’est pourtant pas un 
hasard si les enseignants, dont le militantisme s’était 
considérablement refroidi au cours des dermères an
nées, sont soudain devenus les plus résistants. La 
CEQ, aime-t-on répéter à Québec, ne signe jamais 
une convention et a « l’habitude » des decrets. Au
tant, donc, continuer. Autant, aussi, renoncer à bri
ser les rigidités qui ont tant nui au système scolaire, 
comme le livre blanc de M Laurin le déplorait lui- 
même Plus durement touché que d’autres par la loi 
105, ce groupe devrait maintenant s’attirer le plus 
grand effort de compromis.

Car la grande mcertitude qui reste, au moment où 
semble se résorber la crise des rapports entre l’Etat 
et ses employés, du moins momentanément, c’est 
celle du retabhssement d’un mimmum de confiance. 
On a beau se consoler devant la paix maintenant 
pensable, se dire qu’un nouveau réahsme a enfm ses 
droits dans les rangs des syndicats du secteur pubhc 
qui visaient toujours le paradis sans égard aux 
moyens réels de l’Etat, et surtout à son mandat pour 
un bien commun qui dépassait le leur, les signes de 
cette maturité nouvelle n’abondent pas.

Ils sont absents parce qu’on a été chercher la paix 
par la force. La loi 70, en juin 1982, n’a laissé aucune 
place à la réflexion commune. La loi 105, en décem
bre, a décrété prématurément ce qui, on l’a vu par la 
suite aux sommets convoqués chez le premier mims- 
tre, puis aux pourparlers repris dans les nuits de 
grève, restait malgré tout négociable. Ce modèle de 
relations de travail, quelles que soient les illusions 
qu’on entretienne en haut lieu, est la répétition par
faite des anciennes gestions par crise. Et il est ag
gravé par les lois spéciales préventives. Il ne saurait, 
dans ces conditions, sonner l’arrivée d’un monde 
nouveau. Il a prêché les changements d’attitude pour 
aussitôt s’empresser de les imposer. Ces conversions 
fragiles bâtissent sur le sable. Il vaudrait mieux son
ger maintenant à réparer, plutôt qu’à célébrer.

Lise BISSONNETTE

Tandis que tonnent les canons
Les bombardements ont repris sur 

Beyrouth, juste au moment où le gou- 
vei nemenl libnais envisageait de re
lancer le désarmement du «grand 
Beyrouth», d’ouest en est et ju.squ’à la 
montagne II y a décidément des gens, 
des groupes, voire des pays qui ne veu
lent à aucun prix d’un tel désarme
ment, pré.sage d’un désengagement de 
toutes les troupes d’occupation du Li
ban

C’e.st le président égyptien, M. Hosni 
Moubarak, qui évoquait vendredi soir 
à Washington son impression que les 
Syriens, comme les Israéliens, cher
chent à compliquer le problème du re
trait des troupes étrangères du Liban 
parce qu’ils ne veulent pas quitter ce 
pays Qui a tiré le premier dans ce 
noiiveau duel d’artillerie entre chré- 
tiens et musulmans’’ Les milices ch
rétiennes accusent les Syriens d’avoir 
tiré des fusées sol-sol de fabrication 
soviétique, mais Damas répond que 
c’était en riposte à des agressions de 
ces «forces libanaises» Puisque les ar
mes n’ont jamais été réduites au si
lence, il n’importe pas tant de savoir 
qui a tiré le premier, dans ce cas pré
cis, que de découvrir les moyens sûrs 
lie fane taire les canons.

Vendredi, une voilure piégée explo
sait à Chlaiira, au centre du Liban, et 
déniolissail une permanence d’orga
nisations paleslinieiiiies. 30 morts Di 
manche, un atlentat contre un véhi
cule niihtaiie israélien faisait un mort 
el qiLiti e blessés dans le .secleiii sud- 
est (le BevIoutil La i iposte ist aéhenne 
.1 piovoqué la mort de deux en ils li- 
b.in.iis dans Li destiuctioii, à la lo 
iluetle, d'une habitation su.specte L’es- 
e.ilade i epreiid autour de Beyrouth, 
sans que le gouvernement libanais ou 
la Foi ce multinationale d’intervention 
(France-Italie Etats Unts) puisse 
rempëchei

Toujours dans la banlieue de Bey
routh, hier, la 1 le séance de la négo
ciation tripartite sur le désengage
ment israélien du Liban n’a fait que 
«d’infimes progrès», selon le langage 
diplomatique auquel nous ont habitués 
les négociateurs, surtout depuis que 
l’arbite américain Philip Habib est 
rentré à Washington sur un constat de 
désaccord avec Israel M Habib doit 
retourner au Proche-Orient en fin de 
semaine, a-t-on appris hier, mais nul 
ne sait ce qu’il aura de neuf à proposer 
à ses interlocuteurs Pendant qu’il 
«prenait ses ordres» au Département 
d’État et à la Maison Blanche, les re
lations entre les États-Unis et Israel 
ont continué de se tendre, à un point où 
il faudrait un virage sensible des pro
positions américaines pour qu’il par
vienne à sortir de l’impasse les pour
parlers de Khaldé et de Kyriat Ch- 
niona

A mesure que la tension monte en
tre .lérusalem et Washington, les Is
raéliens serrent les rangs Après la pu
blication d'un sondage qui démontre 
que la population appuie le cabinet Be
gin plus que jamais, après runanimité 
de la presse, voilà que le chef de l’op
position travailliste, M Shimon Pérès, 
déclarait hier à Pans que «des pres
sions américaines sur Israel auraient 
des effets néfastes sur tes négocia
tions sui le désengagement militaire 
du Liban» La détermination d’avant- 
postes israéliens de sécurité, en terri
toire libanais, reçoit en Israel un très 
large appui, aussi large que puisse 
être la mefiance eiiv eis la Force inter 
nationale qui ne parviendrait pas à as 
sumer seule la sécurité en Galilée

.Si le gouvernenient Bégin durcit le 
ton à l’endroit des États-Unis, c’est 
qu'il se sait appuyé chez lui dans sa 
inéfiance env ers ce qui bout dans la 
mai mite américiane « 1 .es responsa

bles américains, disait l’autre soir le 
ministre israélien de la Défense, veu
lent prouver au roi Hussein de Jor
danie qu’ils sont en mesure de faire 
plier le genou à Israël.» Le général 
Sharon poursuivait en disant que les 
«pressions très vives» sur Israel n’a- 
vaient pas pour objectif l’mtégnté ter
ritoriale du Liban mais la démonstra
tion à Hussein qu’Israel pourrait aussi 
être obhgé d’évacuer la Cisjordanie et 
Gaza, démonstration qui pourrait con
vaincre Hussein de s’associer à des 
pourparlers de paix globale, inspirés 
du plan Reagan dévoilé le 1er septem
bre dernier

M Sharon voit de plus en plus clair 
L’opinion israélienne aidant.il s’affiche 
de plus en plus déterminé à se passer 
des res.sources que Washington pour
rait éventuellement couper à Israel. 
Le refus du plan Reagan irait jusque 
là, prévient Sharon, il irait même jus
qu’à l’amorce d’un dialogue avec Mos
cou Cette «ouverture» au Kremlin 
semble invraisemblble, mais qui sait 
où en est vraiment rendu le cabinet 
Begin dans son appréciation des pres
sions américaines?

Les seules certitudes, à l’heure ac
tuelle, sont les explosions à Beyrouth 
et dans sa banlieue, le piétmement des 
négociations israélo-libanaises et les 
premiers pas américains vers ce que 
le président égyptien a qualifié de 
«coeur du problème», le problème pa
lestinien dans une perspective régio
nale, de concert avec les pays arabes 
modérés Les solutions dm ables ne 
viendront pas des ultras, qu’ils soient 
palestiniens, syriens ou israéhens Ils 
ne peuvent venir que d’un plan global, 
certes perfectible mais a condition 
qu’on en négocie la teneur avant de l’é
carter

Gilbert BRUNET

La filière Crown Trust
Les (iremiers résultats de la chirur

gie pratiquée dans les livres de la 
compagnie Crown Trust révèlent l’e
xistence de tumeurs financières peu 
bénignes L’affaire frôle la fraude m- 
ternationale' On se retrouve en plein 
roman d'Arsène Lupin Alors que tout 
le monde s’émeut à Toronto, l’artisan 
de l’opération vaque à ses occupations 
de spéculation en Floride, le parte
naire suisse se repose en toute quié
tude à New York, les intermédiaires 
pourchassent des investisseurs arabes 
furieux d’avoir été bernés par des in
térêts juifs...

Kn attendant que toute la lumière 
soit faite sur le financement d’une 
transaction de $500 millions pour l’ac- 
quisilion de 11,000 logements dans la 
région de Toronto, il faut s’arrêter sur 
au moins deux pratiques qui ont cours 
actuellement dans les institutions fi
nancières

Les différentes compagnies appar
tenant à M Leonard Rosenberg ont 
avancé pas moins de $152 millions aux 
acheteurs des logements. Comment 
un même groupe peut-il s’engager 
aussi dangereusement auprès d un 
même emprunteur? Poussé par un en
gouement sans précédent, les institu
tions prêteuses ont avancé des som
mes importantes à différentes entre

prises au cours des dernières années 
Même les banques ont succombé à la 
tentation en y allant de plusieurs mil
liards de dollars dans Dome Petro
leum Le comité du Sénat a proposé 
des recommandations précises pour 
réduire la v ulnérabilité d’une institu
tion financière en cas du naufrage d’un 
emprunteur.

Il semble de plus en plus évident 
que les orgamsmes de réglementation 
comme la Régie de l’assurance-dépôts 
du Québec ou la Société de l’assu
rance-dépôts du Canada devraient 
être informées rapidement de prêts 
excédant certains planchers

L’expérience du Crown Trust dé
montre clairement que certains «fi
duciaires» ont manipulé dangereuse
ment des fonds du public. Ce sont les 
épargnants et surtout les contribua
bles qui devront assumer la note 
Comment des gestionnaires peuvent- 
ils logiquement prendre un risque de 
$50 millions dans un seul immeuble, 
celui du centre de Vancouver, alors 
que leur portefeuille immobilier n’est 
10 ou 15 fois ce montant? Il faut songer 
dès maintenant à une norme de divul
gation pour limiter ce genre de risque 
périlleux

Les enquêteurs de TOntario Securi
ties Commission ont découvert que

c’est finalement le Crown Trust lui- 
même qui a fourni l’argent pour le ra
chat des titres de cette compagnie. 
Voilà une façon ingémeuse de prendre 
le contrôle d'une entreprise à peu de 
frais Kneore une fois, il faut s'inter
roger sur les critères de divulgation 
auprès des commissions de valeurs 
mobihères Les rapports d’imtiés sont- 
ils suffisamment complets’’ Les or
ganismes ne devraient-ils pas être 
beaucoup plus rigoureux dans l’appli
cation des délais requis’’

La quasi-totabté des compagmes de 
fiducie au Canada appartiennent 
maintenant à un individu ou à une 
compagnie. Comment réconcilier ce 
rôle d’actionnaire dominant avec celm 
de fiduciaire de fonds d'une ampleur 
considérable Le public accordent sa 
confiance et des milbards de dollars à 
des personnes qu’il croit au-dessus de 
tout soupçon.

Or, l’ex^nence du Crown Trust de
vrait inciter les législateurs des pro
vinces et du gouvernement fédéral à 
prendre les mesures pour vérifier l’é
tat de cette vertu. Ce serait pour To
ronto, Québec el Ottawa une mesure 
qui économiserait plusieurs millions 
de dollars à des gouvernements qui 
n’ont plus le moven d’en perdre.

' Michel NADEAU

L’option nordique: mythe ou réalisme?
par Luc-Normand Tellier

L'auteur est directeur de l'INRS- 
Urbanisation a l’Institut national 
de la recherche scientifique

laâlHIC^IIl
Dans son article intitulé «Trouver 

le Nord et ne pas le perdre» ( Le De
voir, 28 janvier) Paul Pinchaud dé
veloppe à nouveau l’idée d’un rappro
chement des pays nordiques et de la 
définition par notre pays d’une véri
table politique nordique M’étant, dès 
1968, fait l’avocat d’un tel rapproche
ment à travers des articles, des li
vres et de multiples conférences, je 
ne puis qu’exprimer la convergence 
de mes vues avec celles de M Pin- 
chaud

Au cours de toutes ces années, j’ai 
néanmoins été amené à constater 
que cette idée pouvait séduire, mais 
qu’elle convainquait rarement et 
qu’au bout du compte, elle semblait à 
plusieurs plus fantaisiste que réa
liste Je voudrais me pencher ici sur 
cette question qui permet de faire 
ressortir les contraintes fondamen
tales qui règlent l’élaboration de nos 
pobtiques internationales.

L’oplion nordique est logique et 
Paul Painchaud nous le démontre 
très bien Fille est aussi souhaitable 
dans la mesure où elle permettrait 
au Canada de se défmir une pobtique 
internationale ongmale, répondant à 
des exigences intérieures et débou
chant sur un réseau particulière
ment intéressant de liens internatio
naux avec certains des pays les plus 
riches et les plus puissants de la pla
nète. Fille peut enfin s’inscrire dans 
une certaines continuité historique, 
la conquête du Nord faisant partie du 
sens de notre Histoire et les autres 
pays nordiques ayant pour la plupart 
de grandes affinités culturelles avec 
nous.

D’où viennent alors les blocages 
psychologiques que cette idée fait 
surgir tant chez les individus que 
chez les gouvernements’’ Ils vien
nent, selon moi, de la perception que 
nous avons de notre environnement

géo politique, mais aussi de la per
ception que les autres pays nordi
ques ont eux-mêmes de leur propre 
contexte géo-jxilitique.

Du côte canadien (et québécois), 
notre pays est avant tout perçu 
comme un pays nord-améneam rat
taché aux Etats-Unis, ayant certai
nes racines européennes et faisant 
un commere non seulement impor
tant mais «voyant» avec le Japon. 
L’immense majonté de la population 
canadienne vit «collée» par les États- 
ms tant des points de vue géographi
que que culturel Dns un tel contexte, 
le Nord, les pays Scandinaves et 
l’URSS font plus partie de l’abstrac
tion que du vécu quotidien

Par aiUeurs, que représente le Ca
nada pour les Scandinaves et pour 
les Soviétiques? Un pays vaste, pas 
dangereux, occupant un espace stra
tégique et occupé par une population 
plutôt sympathique quoique très dé
pendante des Etats-Unis. Cette 
image désincarnée de notre pays ne 
constitue pas en soi un obstacle au 
rapprochement nordique, cependant 
elle n’est pas de nature à y provo
quer des adhésions spontanées. D'au
tant moins qu’en situation de guerre 
froide entre les États-Unis et l’URSS, 
tout rapprochement nordique ne 
pourra etre amorcé que par un rap
prochement canado-scandinave. Or 
les Scandinaves comme les Cana
diens ont leurs propres tabous poli
tiques.

Ce qui frappe le visiteur canadien 
quand il entre en contact avec des 
responsables de la politique interna
tionale des pays Scandinaves, c’est 
l’omniprésence, camouflée ou ou
verte, de la question finlandaise. On 
trouve chez les Scandmaves une cer
taine obsession vis-à-vis de ce qu’on 
pourrait qualifier la théorie du «do
mino nordique» Suivant cette vision 
des choses, la Fmlande est à ce point 
vulnérabe face à l’URSS que toute 
modification au statu quo mtematio- 
nal de la Norvège, du Danemark et 
de la Suède ne peut que nuire à la li
berté de la Finlande et toute réduc
tion de la liberté de celle-ci ne peut 
qu’affecter gravement le futur de la 
Suède et, conséquemment, de la Nor
vège, puis du Danemark.

Tout projet politique est suscep
tible d’être vu par les Scandmaves à ; 
travers le prisme de cette théone ta- ' 
cite, surtout s’il s’agit d’un projet qui, 
du point de vue soviétique, peut être . 
perçu comme une remise en ques
tion même mmeure du statu quo nor- . 
dique international. Or tout ce qui * 
touche le Nord concerne directe- • 
ment les Soviétiques Assez étran
gement, on peut se convaincre que ' 
les espaces nordiques relevant des ’ 
Canadiens et des Scandmaves inté- ' 
ressent beaucoup plus, du point de 
vue stratégique, les Soviétiques et, 
conséquemment, les Améneams que ‘ 
les Canadiens ou même les Scandi
naves, à cette nuance près que les • 
Scandinaves sont beaucoup plus «pri- 
sonniers» de leur propre territoire 
que nous ne le sommes.

Un rapprochement canado-scan- 
dinave constitue une option logique 
et très réaliste si les Canadiens et les 
Scandmaves se décident à s’autodé- 
termmer au mveau mtemational et à 
jouer un rôle actif plutôt que passif 
et défensif Par contre, il peut être 
«mythique» de penser que les Cana
diens et les Scandmaves pourront un 
jour désirer s’autodéterminer du 
point de vue de la politique interna
tionale et cesser de ne se percevoir 
qu’en réaction aux contraintes im
posées par les États-U nis et TU RSS 
plutôt qu’en mteraction entre eux.

Le dechn des vüles nordiques qué- ■ 
bécoises (Schefferville, Sept-Iles, 
etc.), l’abandon de certains projets 
pétroliers dans le Nord canadien, la 
mise au rancart de la Société de dé
veloppement de la Baie James, Tac- 
cessiqn à l’autonomie du Groenland, 
l’intensification de la course aux ar
mements, la flexibilité de plus 
grande des arsenaux des grandes 
puissances et les récents événe
ments ayant entouré le repérage de 
sous-manns soviétiques dans les 
eaux suédoises ne peuvent qu’mquié- 
ter ceux qui, comme Paul Pinchaud 
et moi, souhaitent un rapprochement 
nordique qui s’il n’est jamais réahsé, 
pourrait bien déboucher tout simple
ment sur un «affrontement nordi
que» dont les Canadiens et les Scan
dinaves seront inévitablement les 
premières victimes.

Faire la grève
Je SUIS un simple militant syndical 

de la «base», comme on dit. Je n’ai 
reçu aucune piqûre ni aucun endoc
trinement de quelque sorte que ce 
soit, et pourtant, j’en suis à ma qua
trième expérience de Front commun 
et je milite syndicalement depuis 
plus de douze ans Les seuls avan
tages que j’ai pu obtenir de ce mili
tantisme sont ceux que nous avons 
gagnés collectivement par la négo
ciation de nos conventions collec
tives antérieures. Pour moi, le mili
tantisme syndical correspond à un 
besoin d’engagement social qui m’est 
essentiel (comme à toutes et tous, je 
suppose), mais que je considère plus 
valable, en ce sens qu’il provoque des 
retombées plus importantes sur l’en
semble du monde ouvrier qu’un en
gagement politique partisan, que les 
bonnes oeuvres, qu’un club social ou 
qu’un poste d’entraîneur d’une 
équipe de hockey Pee-Wee

Malheureusement, il semble que 
je sois affublé de plusieurs tares: 1) 
Je suis un enseignant; 2) au Cégep 
de Limoilou, 3) j’ai plus de 40 ans, 4) 
je refuse de m’aplatir lorsqu’on veut 
m’arracher des droits démocrati
ques conquis par des décennies de 
lutte

Je ne traiterai ici que de la qua
trième lare puisqu’elle a un carac
tère plus général, pour ne pas dire 
universel

Depuis près d’un an, les travaïUeu- 
.ses et travailleurs du secteur pubhc 
sont victimes de harcèlement de la 
part de leur employeur, l’État qué
bécois Filles et ils ont perdu, coup 
sur coup, leur droit au respect des 
engagements antérieurs, leur droit à 
ta libre négociation, leur droit de 
faire la grève et, pour plusieurs, leur 
droit au travail De plus, elles et ils 
sont aujourd’hui menacés de perdre 
leur droit d’association A ma con
naissance, seuls des régimes totali
taires ont pu, à ce jour, se permettre 
de sabrer ainsi dans les droits dé
mocratiques

Au-dessus du contenu même des 
décrets qui visent la récupération m- 
tégrale des droits de gérance pour 
permettre l’implantation des contre- 
réformes dans les secteurs de TÉ- 
ducation et des Affaires sociales et 
dans la F'onction publique, il y a la 
question des droits légitimes cjui ne 
sont pas des privilèges exclusifs aux 
travailleuses el travailleurs du sec
teur public, mais qui appartiennent 
en propre à toute citoyenne et tout 
citoyen

Là, plus de négociation possible 
plus de légahté qui ne tienne... '

Les travailleuses et travailleurs 
du Front commun et des autres 
groupes visés doivent se battre jus
qu’au bout pour le rétablissement 
des droits qu’elles et qu’ils ont en 
commun avec l’ensemble de la po
pulation, faute de quoi, c’est l’ensem
ble du monde ouvrier qui en subira 
les conséquences dans un proche 
avenir D’autre part, elles et ils doi
vent faire les pressions nécessaires 
afin que les hauts dirigeants syndi
caux cessent leurs palabres mutiles, 
en couhsses et en sourdine, avec cet 
état-patron qui a perdu toute légiti
mité Nos droits ne sont pas à échan
ger contre une «platée de beans»

Nous devons (ce n’est pas un choix 
mais une nécessité puisque le seul 
pouvoir qu’il nous reste est celui de 
refuser de travailler) faire la grève 
massivement et aussi longtemps 
qu’il faudra pour reconquérir nos 
droits légitimes et démocratiques. 
Ensuite, nous aurons le temps pour

obtemr de nouvelles conventions col
lectives négociées librement, et ac
ceptées démocratiquement par l’en
semble de nos membres.

La dignité humaine ne peut être 
achetée puisqu’elle n’a pas de prix. 
Cependant, il demeure possible d’en 
mesurer la valeur en considérant la 
détermination et la vigueur que tout 
être humain est prêt à investir dans 
la défense de ses droits légitimes.

Laurent JEAN 
Syndicat des professeurs 

du Cegep de Limoilou 
Québec, 21 janvier

■ Récupération?
M. Jurdant semble se faire du ca

pital politique avec tout ce qui lui 
tombe sous la main. Associer la cou
rageuse déclaration des évêques sur 
l’état de l’économie à un virage au 
vert (LE DEVOIR, 14 janvier, p. 13) 
est une acrobatie dont il semble seul 
capable. Notre société de consom
mation sera-t-elle remplacée par une 
société de récupération... des idées?

Paul COMTOIS 
île-aux-Grues, 16 janvier

■ Un choix de 
société possible

La fureur soulevée par la décla
ration de la Commission des affaires 
sociales des évêques du Canada a 
clairement montré où logeaient les 
intervenants. On a pu voir les édito
rialistes, le Conseil du patronat, les 
chambres de commerce et les pohti- 
ciens se prendre d’une ferveur sou
daine pour Tévangile, trahi par les 
évêques, disaient-ils. Tout ce beau 
monde voulait que les évêques se 
confinent à nourrir nos âmes mais 
qu’ils se tiennent loin de considéra
tions aussi terre à terre que la néces
sité d’un gagne-pam pour répondre 
aux vils besoins profanes des gens 
Le droit d’intervenir sur la crise éco
nomique ne devant relever ciue de 
ceux qui la crée par les mises a pied, 
les coupures, les gels

Un responsable du Conseil du pa
tronat nous a ressorti la seule phrase 
de Tévangile que ces messieurs con
naissent et acceptent, «il y aura tou
jours des pauvres parmi vous.» Ils 
croient y déceler un ordre divin 
qu’ils doivent s’appliquer à concré
tiser en réduisant les salaires, en al
longeant les heures, en retirant les 
mesures de santé et sécurité au tra
vail, en remplaçant les femmes et 
les hommes par des machines.

Il était assez étonnant de voir Tar- 
deur de croisés que les éditoriahstes 
ont mis à dénoncer le message des 
évêciues alors qu’il ne leur viendrait 
pas a Tidée de critiquer les écono
mistes de service des entreprises et 
de l’état, ces gourous qui se trompent 
réguhèrement sans que les joumahs- 
tes mettent en question l’expertise 
de ces technocrates et pohticiens qui 
passent aux citoyens la facture des 
grossières erreûrs de leur boule de 
crystal Marc Lalonde qui, avec sa 
batterie d’experts, a échafaudé une 
pohtique de Tènergie qui a échoué la
mentablement, n’a eu qu’à changer 
de mmistère pour ne plus voir ses dé
gâts.

Quant au patronat après avoir 
pigé à pleine mains dans les fonds 
pubhcs, il ose parler de gaspülage en 
critiquant les fonds accordés aux 
programmes sociaux pour les chô
meurs, assistés sociaux, accidentés 
du travail et tous les autres laissés 
pour compte de la modernisation et 
de la restructuration de l’économie.

Il était grand temps que les justi
fications et les mystifications entou
rant les hauts taux de chômage 
soient remises en question et que des 
propositions soient avançées pour 
rappeler que l’économie doit r^on-

dre aux besoins des gens et pas seu
lement aux appétits des corpora
tions.

Cette crise sert de paravent com
mode pour réduire drastiquement la 
main-d’oeuvre par Tinvasion de la 
bureautique, l’informatique et le ro
botique. Le virage technologique 
sert a virer les travailleuses et les 
travailleurs dans le chômage per
manent. On commence à l’admettre 
dans les miheux officiels

Nous n’avons pas à accepter 
comme une évolution irréversible et 
inéluctable ce qm est le choix de Té- 
lite financière. Trop souvent ceux 
qui nous vantent «en toute objecti
vité» les méntes des nouvelles bébel- 
les ne sont que de vulgaires vendeurs 
de ces quincailleries qui n’ont qu’un 
seul but: rendre les gens superflus 
dans les bureaux, les usines, les éco
les, etc.

Non, ce modèle de société n’est 
pas Tumque possible. D’autres choix 
existent qui tiennent compte du be
soin légitime de gagner sa vie À 
nous de nous regrouper pour les ex
plorer et à nous de nous organiser 
pour les actuahser

Solanges VINCENT 
Montréal, 15 janvier

■ Le transport des 
personnes 
handicapées
(Lettre adressée à M Jean-Paul Le

febvre, responsable du transport adapté 
de la CTCUM)

La présente est pour vous infor
mer d’un problème qui se répète con
tinuellement presque chaque se- 
mame

Les dirigeants du service du trans
port adapté de la CTCUM nous con
traignent à réserver notre transport 
de fin de semaine, du lundi au ven- 
dreih, de 17 h à 22 h

Nous n’avons pas assez de prévoir 
notre horaire d’avance, d’attendre 
des heures pour avoir la ligne et ris
quer de nous faire refuser le trans
port, même si nous respectons la po
htique de la CTCUM

Même si 60 personnes réservent 
un transport, il est macceptable dans 
une ville comme Montréal que les 
autres personnes qui commumquent 
avec le service du transport adapté, 
se voient refuser pour manque de vé
hicules ou de chauffeurs

Le transport adapté est un droit 
acquis et la personne «hanihcapée» a 
droit à un service adéquat comme 
tout autre payeur de taxes.

Va-t-il bientôt falloir réserver no
tre transport de fin de semaine un 
mois d’avance ou payer un prix exor
bitant notre hberté de se déplacer’’ 

Pierre-Yves LÉVESQUE 
directeur général 
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Il faut d’abord créer la richesse 
avant de songer à la distribuer
par Sébastien Allard 
et Ghisiain Dufour
Respectivement président et vice- 
président exécutif du Conseil du 
patronat du Québec, les auteurs 
répondent à certaines réactions 
suscitées par les premiers 
commentaires du CPQ sur le 
message du nouvel an des évêques

L
a Commission épiscopale des affai
res sociales de la Conférence des 
évêques catholiques du Canada se 
livrait, dans le texte communiqué aux 

médias à l'occasion du nouvel an, à une 
attaque contre les banques, les grandes 
entreprises, les gouvernements et les 
détenteurs de capitaux Le Conseil du 
patronal du Québec (CPQ) et ses porte- 
parole officiels ont réagi énergiquement 
a certaines allégations contenues dans 
le texte des évêques en commentant 
certains points de l’analyse économique 
présentée

Depuis, certains évêques ont ajouté 
au message, l’ont expliqué, l’ont nuancé, 
à un point tel qu’il est même permis de 
douter à certains moments qu’il soit en
core question du même texte' Quoi qu’il 
en soit, nous retenons que les évêques, à 
qui nous reconnaissons d’emblée le droit 
de s’exprimer sur ces questions, ont 
voulu lancé le débat, provoquer une 
réaction, ouvrir le dialogue 

Nous croyons cependant, que la tech
nique qui consiste à trouver un bouc 
émissaire responsable de tous les maux, 
un coupable a asseoir au banc des ac

cusés avant même d’engager le dialo
gue, n’est guère porteuse de promesses 
d’un échange fructueux

Après les réactions suscitées par nos 
commentaires, exammons à nouveau le 
contenu du texte en considérant bien 
sûr cette fois l’éclairage que certains 
é\ êques y ont apporté par le biais des 
media depuis la pubhcation du message. 
Citons même une partie du texte des 
évêques pour éviter les écarts d’inter
prétation

« Pour rétablir leur marge de profits 
et effectuer de nouveau investisse
ments. ces entreprises ont dû couper 
leur production, mettre des employ es à 
pied et écouler leurs stocks pro\oquant 
ainsi un ralentissement économique et 
un chômage qui monte en flèche Pour 
stimuler la croissance économique, les 
gouvernements sont alors invités à 
créer un chmat plus propice aux inves
tissements pri\es Puisque le capital se 
dirige là où le rendement est le plus 
élevé, les coûts de la main-d’oeuvre ré
duits et les impôts plus faibles, les gou
vernements sont forcés d’adopter des 
mesures pour maintenir la capacité 
concurrentielle du pays Résultat, ils 
imposent des mesures d'austérité telles 
les restrictions salariales, les coupures 
dans les budgets des services sociaux et 
d’autres réductions dans les dépenses 
sociales »

Hélas, l’explication de la récession 
actuelle et de l’une de ses pires consé
quences, le chômage, n'est pas aussi 
simple que cela'

Pour résoudre le problème, les évê
ques proposent notamment de mettre 
l’accent sur les formes socialement uti
les de production, les industries à fort 
coefficient de main-d’oeuvre, l’utilisa

tion d'une technologie moyenne (par op
position à haute technologie), l’autosuf- 
fisance, la propriété et le contrôle com- 
munautames des mdustnes, etc

Donner suite à cet ensemble de pro
positions, ce serait otiblier que l’éco
nomie canadienne évolue au coeur d’un 
réseau complexe d'mteractions dont les 
paramètres se mesurent à l’échelle pla
nétaire Les accords internationaux fa
vorisant le libre-échange, la concur
rence de plus en plus vive que se hxrent 
toutes les nations pour s’accaparer les 
marchés, l’émergence de nouvelles na 
lions productrices, voilà quelques-unes 
des données que nous ne de\ ons pas per
dre de vue tout au long de notre réfle
xion sur une société à bâtir, une société 
qui soit plus humaine et qui s’adapte le 
plus possible aux désirs des Canadiens 
Car c’est bien là le véritable enjeu une 
société qui réponde aux aspirations des 
citoyens qui la composent

Répartir la richesse
Mais qu’attendent donc les citoyens 

de l’économie’’ Un travail qui soit le 
plus intéressant possible, un niveau de 
vie confortable, la sécurité pour eux et 
les leurs, le tout dans un cadre de vie 
agréable

Le système économique doit donc gé
nérer iine richesse suffisante qui per
mettre aux citoyens de bénéficier du 
mode de vie auquel ils aspirent Parce 
que, avant de répartm la richesse, il faut 
d’abord la créer Tous en conviendi ont '

Cette richesse est générée par la pro 
duction au niveau d’une société d’une 
certaine quantité de biens et services 
qui sont rendus disponibles On ne 
pourra pas répartir plus que ce qui a été 
produit, du moins ça ne pourrait durer

longtemps
Les méthodes de production utilisées 

doivent donc permettre de vendre un 
produit au plus bas prix possible et d'y 
intégrer la plus haute qualité possible 
Smon les produits ne se vendent pas. les 
usines s’arrêtent et les travailleurs sont 
mis à pied

C’est ICI qu’entre en jeu le dévelop 
pement technologique Si nous choisis
sons de nous en tenir à des «technolo
gies moyennes», notre production sera 
vite balayée du marché par d’autres 
produits qui offrent plus à meilleur prix 
Si nous voulons maintemr notre position 
concurrentielle, il nous faut suivre au 
moins le rythme du développement 
technologique observ é chez nos concur 
rents

Il est difficile de nous cantonner dans 
certains secteurs industnels à forte con
centration de main-d’oeuvre pendant 
que d'autres nations s’industrialisent 
très rapidement et produisent les mê
mes biens à un prix aue nous ne pouvons 
pas concurrencer a cause des avan 
tages dont elles disposent 

Il n’est pas réaliste non plus de croire 
que nous poumons fermer nos frontiè
res aux produits étrangers que nous ne 
pourrions plus concurrencer efficace
ment sur notre propre marché L’avemr 
est à la spécialisation industrielle en 
nous appuyant sur les avantages coin 
paralifs dont nous disposons Kt, ils sont 
nombreux À nous de les bien ulihser 

Pour ce fane, nous devons investir en 
recherche et développement afin de 
maintenir nos moyens de production à 
la fine pointe du développement techno 
logique C’est ainsi que nos produits se 
ronl de plus en plus en demande, non 
seulement chez nous, mais aussi à tra

vers le monde Plus nos succès seront 
importants, plus nous pourrons créer 
d’emplois et ainsi lutter efficacement 
contre le chômage

Les profits 
et l’investissement

Les découvertes technologiques exi 
gent des travaux souvent extrêmement 
longs, complexes et coûteux Sans mves- 
tissements, notre technologie se dé 
grade et nous risquons de perdre nos 
marchés au profit d’autres nations qui 
elles ont choisi la voie du progrès Une 
telle option serait génératrice de chô 
mage accru et de problèmes qui risque
raient rapidement de devenir insolu 
blés

Comment croire que ces investisse 
ments essentiels au maintien de notre 
mveau de vie se concrétiseront si les en 
treprises ne peuvent réaüser des profits 
suffisants"’ Les profits constituent la 
source d’investissement par excellence 
Un des graves problèmes auxquels l’é
conomie est confrontée réside préci
sément dans la chute spectaculaire des 
bénéfices des entreprises qui ne cessent 
de décroître depuis 1979

La solution au chômage et aux pro
blèmes qui en découlent ne réside pas 
dans un reph nostalgique sur un monde 
fermé qui s’autosufTirait, ni en choisis
sant librement et consciemment de se 
cantonnei dans une économie qui main 
tiendrait ses emplois au détriment de 
l’efficacité La perte d’emplois qui ré
sulterait d’un tel choix s’avérerait très 
rapidement catastrophique et le re
mède causerait plus de problèmes que 
le mal qu’il essaierait de guérir

Il n’en demeure pas moins que la

crise est réelle et les problèmes qu elle 
génère touchent une partie import^te 
de la population. Une réflexion de fqnd 
s’impose et le monde patronal entend 
bien participer pleinement au débat c-n 
ce sens, le messasge des évêaues a va
leur de démarreur, d’autant plus que le 
but qu’ils poursuivent n’est d aucune fa
çon contestable. Nos commentaires por
tent exclusivement sur les moyens 
qu’ils proposent Nous croyons d’aiUe^ 
mutile, smon néfaste, de polariser ce 
bat et toute attitude qui a pour effet de 
caricaturer les intervenants en les ram 
géant dans le camp des bons ou des mé
chants est à éviter.

Dans cette perspective, la réflexion 
des évêques français dont LE DEVOIR 
a pubhé récemment le texte nous par^t 
ouvrir des avenues intéressantes. Et 
ceux qui ont lu le message des évêques 
d’ici devTaient lire aussi le message des 
évêques de France

Cette réflexion d’un autre groupe d é- 
vêques mtitulée «Pour de nouveaux mo
des de vie» s’intéresse à l’évolution de la 
société occidentale depuis la deuxième 
guerre mondiale

Les évêques français invitent leurs 
concitoyens à réfléchir notamment sur 
les possibilités qu’offre le travail à 
temps partiel, sur le système de répar
tition des charges sociales qui souvent 
freine l’emploi plus qu’il ne le stimule, 
sur la poursuite de luttes sans discer
nement pour le maintien des avantages 
acquis et des dispositions qui les consa
crent, sur une attitude nourrie de pré
jugés et systématiquement critique qui 
cacherait un refus de participer à la so
lution des difficultés communes, sur les 
attitudes discutables de certains ci
toyens dans l’usage qu’ils font de cer
tains programmes sociaux, dont l’assu- 
1 ance-chomage

Ce ne sont là que quelaues-uns des 
nombreux éléments de réflexion pro
posés par les évêques français. La liste 
est longue et chacun peut y trouver ma
tière à réflexion pour peu qu’il se hvre à 
l'exercice avec honnêteté Ce qui im
porte, c’est que la réflexion proposée 
vise à susciter des attitudes nouvelles 
face à une responsabilité sociale qui 
concerne tout le monde

Suite à la page 14
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LA CAUFORNIE A

Enfin! Depuis le temps que vous en rêviez! 
La Californie est à vous. Plus généreuse 

que jamais avec Air Canada. Voici un aller-retour 
moitié-prix pour Los Angeles et/ou San Francisco. 

À partir de n'importe laquelle des villes canadiennes 
d'Air Canada. Une réduction spectaculaire qui vous est 

offerte tous les jours de la semaine jusqu'au 24 mars 1.983, 
pourvu que vous réserviez seulement 14 jours à l'avance.

LOS ANGELES OU 
SAN FRANCISCO

456»
aller-retour de Montréal

Air Canada vous propose de multiples forfaits 
pour accompagner ce tarif spécial.
Vous pouvez même vous envoler vers l'Orient à partir 
de la Californie d'Air Canada. Informez-vous 
sur nos Prêt-à-partir spéciaux vers Honolulu et la 
plupart des grandes destinations du Pacifique Sud. 
Avec des tarifs pareils, il n'y a rien comme le 
Prêt-à-partir d'Air Canada pour la Californie.

Une visite de la Californie en voiture louée et séjour dans 
les hôtels de votre choix, en fonction de votre itinéraire

En collaboration avec General Rent-a-Car, Air Canada offre 
en exclusivité à ses passagers ce tarif location auto

LA CALIFORNIE 
SUR QUATRE 
ROUES

Forfait hôtel et auto 
à partir de

202!
par personne, occupation double, 
pour un minimum de 7 nuits

Une aubaine' 
Chevette 2 portes.

LOCATION-
AUTO

9 nuits/11 jours 4 nuits à Tahiti, 4 nuits à Bora Bora, 
1 nuit à Los Angeles.

Le forfait inclus • aller-retour Los Angeles/Tahiti 
• transport en avion entre les îles

TAHITI- 
BORABORA

par semaine, kilométrage illimité

1040L
par personne, occupation double.

Présenté par Tours Maison jusqu’au 31 décembre 1983
Disponible aux aéroports de Los Angeles et San Francisco 
jusqu'au 1 5 avril 1983 Présenté par Réserv-o Loin

Départ chaque vendredi jusqu'au 31 mars 1983 
Présenté par Touram

POUR LA CALIFORNIE Y'A RIEN COMME LE PRÊT-A-PARTIR D'AIR CANADA
Tarif avion en vigueur tous les jours de la semaine jus 
qu au 24 mars 1983 Le nombre de places est limite 
Séjour minimum jusqu au premier dimanche suivant le 
départ Séjour maximum 30 jours Reservations au 
moins 14 jours avant le départ Sujet a l'homologation 
gouvernementale Certains vols peuvent afficher com 
plet Frais d annulation 100$ Taxes d aéroport non 
comprises

AIR CANADA
26', Détenteur d’un permis du Québec/Prêt-à-partir est une marque de commerced Air Canada
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# FAS
les décrèts Cela laisse supposer que si 
le CEQ veut obtenir plus elle devra en
treprendre une longue lutte. Hier, son 
pr^ident, Yvon Charbonneau, a rap- 
pellé que ses syndiqués ont toujours été 
les plus mobilisés du Front commun 
Même si elle se retrouve seule, la CEQ 
ne serait pas prête à abdiquer facile
ment

L’accord conclu hier porte sur les 
points suivants confirmations des pro
positions générales présentées par le 
premier ministre au Front commun il y 
a dix jours, notamment plafonnement 
des mises en disponibilité dans le sec
teur des affaires sociales à 1,200 pour un 
an, réouverture des conventions pour 
les salaires de la troisième année, créa
tion d’une série de comités de travail 
sur les soins hospitaliers, les change
ment technologiques et l’efficience

Dans cette proposition du 21 janvier, 
M Léve.sque avait proposé d’étendre 
aux employés à temps partiel la dimi
nution de la récupération salariale déjà 
accordée aux employés à temps plein 
Dans l’accord d’hier, on a diminué en
core un peu plus cette récupération Par 
ailleurs, on a obtenu du gouvernement 
qu’il augmente sa subvention de fontion- 
nement aux garderies De $3 par jour 
par enfant qu’elle e.st, elle passera bien
tôt à $3 30 Des changements aux clau
ses normatives sont aus.si apportées en 
ce qui touche la sécurité d’emploi On a 
repris notamment ce qui ces derniers 
jours avaient été accordé aux infirmiè
res et pourrait s’appliquer aux autres 
groupes d’employés

Cet accord concerne sur le plan syn 
dical les 83,000 syndiqués de la Fédéra
tion des Affaires sociales (FAS) de la 
CSN qui regroupe la plupart des em
ployés des CLSC, CSS et CRSSS, des 
garderies et une majorité des employés 
de soutien des établissements hospita
liers La F'I’Q regroupe, elle, environ 
30,000 employés de soutien des hôpitaux 
tandis que la CEQ représente 500 édu
cateurs spécialisés d’établissements 
hospitaliers

Dans le cas de la FAS, on a décisé, 
après des léunions qui ont duré tout l’a- 
près midi de recommander l’accepta
tion de l’accord que pudiquement on ap 
pelle «cadre d’entente» Les discussions 
ont été vives et il n’y a pas eu unammité, 
semble t il, tant au bureau fédéral qu’au 
comité des négociations Vers 20 h 30, le 
président Yves Lessard, informait le- 
ministe des Affaiies sociales, Pierre- 
Marc .lohnson, de son accord On révo- 
cait en même temps l'ordre de grève et 
on convoquait pour et après-midi une 
assemblée du Conseil fécléral de la FAS 
pour entériner les recommandations du 
OUI eu fédéral On ne peut exclure tou
tefois un rejet de cette recommanda
tion

11 faut notei que techniquement il s’a
git poui la FAS d’une suspension du mot 
d’ordre de grève, mais on s’est assuré 
pai des consultations que le Conseil fé
déral entéi niera la recommandation 
d’acceptation Une reprise du mouve 
ment de grève serait trèsdifficile Sou
lignons que M Yves Lessard a qualifié 
les discussions qu’il a eues sur les offres 
«non mirobolantes» du gouvernement 
de déchirantes De fait la recomman
dation au breau fédéral a été votée à 13 
[Kiui, 15 confies et trois abstentions

Du côté de la F'I’Q, on a été incapable 
d’annoncer rapidement une position de 
centrale Le plus important de ces deux 
syndicats, t’Union des employés de ser
vice qui regorupe 20,000 employés de 
soutien a imité la FAS en adoptant une 
recommandation positive et le retrait 
du mot d’ordie degrèvepour tous ses 
employés déjà en grève comme pour 
ceux qui devaient débrayer hier soir à 
minuit Un autre groupe affilié à la 
FTQ, le SCSP, n’avail toujours pas pris 
position au moment d’aller sous presse, 
mais une acceptation était attendue

Le gouvernement pour sa part a bien 
léagia la décision de la FAS Une réu
nion d’évalluation de la situation du con
seil des ministres avait eu heu en début 
d’après midi puis suspendue pour atten
dre la décision des syndicats Devant 
une décision positive de ceux-ci, le con
seil des ministres a tout simplement 
ajourné ses travaux à aujourd’hui 
compte-tenu de la situation quasi nor
male dans les hôpitaux et des résultats 
des négociations

Selon le président du Conseil du Tré
sor, M Yves Bérubé, on ne peut dire en
core que toute crise sociale est écartée 
car on n’est pas devant une décision fi
nale encore, mais il est sûr que rien 
pour l’instant ne justifie la convocation 
de l’Assemblée nationale

Le gouvernement avait accordé la 
priorité à la situation dans les hôpitaux 
Cela réglé, on se consacrera à la situa
tion dans l’éducation, a dit M Bérubé

4 Caucus
tions de son chef»,

■ le 19 février, lors de la prochaine 
réunion de l’exécutif du parti, M 
Clark indiquera alors quand il 
compte démissionner officiellement 
de ses fonctions de chef du parti et 
ainsi permettre le déclenchement of
ficiel de la campagne et le choix 
d’une date et d’un endroit pour le 
congrès

Le chef du Parti conservateur est 
investi de certaines responsabilités 
dont le parti ne peut pas se passer 
comme l’approbation des campa
gnes de financement, l’approbation 
des candidats à une élection par
tielle, etc L’exécutif a ainsi le moyen 
de nommer un chef mténmaire mais 
il faut que le caucus l’accepte 
comme chef aux Communes

Les tactiques de M. Clark visent 
toutefois à lui permettre, mercredi 
prochain, d’influencer la nomination 
de son remplaçant aux Communes. 
Ce poste est important puisqu’il con
trôlera dans les faits toute utiJi^tion 
que les députés pourront faire de la 
tribune aux communes pour mous
ser leur propre campagne électorale

Le leader du gouvernement, M 
Yvon Pinard, a d’ailleurs déclaré 
qu’«il serait injuste qu’une personne 
puisse profiter d’un budget d’un mil
lion de dollars (les fonds alloués aux 
bureau du chef de l’opposition) pour 
mousser sa propre campagne» M 
Pinard espère egalement que «les 
problèmes internes des conserva
teurs n’obligent pas (le gouverne
ment) à reporter le début de la nou
velle session (et le discours du TYône 
et le budget) après le congrès au lea
dership »

Profitant du temps que lui laisse 
ainsi l’exécutif, M Clark augmente 
de jour en jour la pression sur ses ad
versaires afin qu’ils baissent les mas
ques. «J’espère que ceux qui ont tra
vaillé pour obtenir ce congrès, vont 
maintenant se déclarer candidats», a 
lancé hier le chef démissionnaire

Le problème, c’est que tous les 
candidats potentiels, fort bavards 
avant le congrès, sont mamtenant ré
duits au silence M JohnCrosbieà 
Ottawa comme M. Brian Mulroney à 
Montréal refusent de dévoiler leurs 
intentions MM Michael Wilson et 
John Crosbie étaient pour leur part 
retenus par des réumons de stratégie 
à Toronto M Peter Loughead, ren
tré de Hawau maintenant que le con
grès de Winnipeg est fini, reste aussi 
mystérieux sur ses intentions Mais il 
donne une conférence de presse au
jourd’hui à Edmonton pour discuter 
de cette question

M M Lougheed et dark ne se sont 
pas encore entretenus, mais que le 
chef du parti national a «parlé à plu
sieurs premiers ministres provin
ciaux» et il a trouvé leurs propos «en
courageants»

Entretemps, les deux clans conti
nuent de s’accuser mutuellement 
d’avoir usé de tactiques non démo
cratiques pour influencer les résul
tats du vote de vendredi Dimanche 
soir, c’est M. Dalton Camp, ancien 
président du parti et vieil ami de M 
Joe Clark, qui a prétendu que le clan 
des opposants au chef avait utilisé 
des «fonds de l’étranger», y compris 
des fonds reliés à l’industrie du pé
trole

Toutefois, le clan anti-Clark accu
sait en fin de semaine le chef du 
parti ou ses organisateurs de puiser 
dans la caisse du parti pour financer 
sa propre campagne Non seulement 
du personnel politique mais des 
fonds auraient été utilisés et on lais
sait entendre que les billets d’avion 
d’un groupe important de délégués 
québe^cois auraient été payés en bloc 
à même la caisse officielle

Les deux orgamsations démentent 
évidemment avoir commis des irré
gularités mais ne fourmssent aucune 
preuve non plus des accusations 
qu’elles portent contre les adversai
res

ün ne saura donc probablement 
pas avant la fin de février la date et 
le lieu du congrès à la direction du 
parti D’ici là, c’est une véritable 
guerre des nerfs qui se poursuit en
tre M Clark et ses adversaires afin 
d’obliger les uns et les autres à mon
trer leurs cartes. M Clark, lançant 
qu’il en a assez de «se battre contre 
des fantômes», veut connaître ses 
adversaires avant de démissionner 
Mais Ses adversaires jouent au chat 
et à la souris avec le chef démission
naire, sachant fort bien que le temps 
joue en leur faveur

Le caucus est tellement divisé sur 
celte question que son rôle aux Com
munes passe maintenant au second 
plan Pour l’instant, hbéraux et n^- 
démocrates ignorent la situation, 
poussant même la courtoisie jusqu’à 
gratifier le chef démissionnaire 
d’une ocation debout Mais le leader 
du gouvernement, M Yvon Pmard, a 
lancé le débat hier sur un projet de 
loi omnibus du ministre des Finan
ces Les conservateurs avaient pro
mis qu’ils lui mèneraient une lutte fa
rouche Le gouvernement, en appe
lant cette loi devant les Communes, 
teste la force de son opposition

Présentation de la pièce Le fabri
cant de jouets et son fils» par Les 
Navigateurs et le Centre chrétien de 
l’UdeM, à 20 h, 6e étage du Centre 
communautaire Reprise le 2 février 
à midi, même endroit

■
Lancement de la revue Temps Fou 

mensuel de 17 h à 20 h au Bar aux 
maîtres, 4350, rue St-Denis, angle 
Marie-Anne 526-2516

■
Spectacle de Manuel Brault à la bi

bliothèque Maisonneuve, 4120 est, 
rue Ontario à 21 h 15 Entrée libre 
872-4213

■
À 18 h, conférence Alcan en com

pagne de M Paul Goldberer, chroni
queur d’architecture et critique du 
New York Times, à l’auditorium 
Noel Fieldhouse de l’Umversité Mc
Gill 877-2915

■
Série de rencontres offertes par le 

Centre d’mformation et de référence

pour femmes sur «le curriculum vi- 
tae» 842-6654

■
Conférence de M Jean-Louis Das- 

soul, astrophysicien sur «la rotation 
des étoiles» devant la Société d’As
tronomie de Montréal à 20 h. Centre 
de loisirs St-Mathieu, 7110, 8e Ave
nue 728-4422

■
Rencontre de la Fédération qué

bécoise de l’agisme sur «le voyage en 
auberge de jeunesse», à 19 h au 803 
est, Mont-Royal, angle St-Hubert, 
521-5230

■
Clinique de fartage de ski de fond à 

compter de 18 h 30 au 799 est, avenue 
Mont-Royal. 521-5230

■
Collectes de sang de la Croix- 

Rouge, à Granby, à l’église St-Eu- 
sèbe, angle Laval et Notre-Dame, de 
14 h 30 à 20 h 30, à Montréal, à l’édi
fice de génie McConnell de l’Umver- 
sité McGill, entrée Milton, de 10 h à 
18 h

4 CEQ
fiée de technique Cette rencontre aura 
lieu ce matin et se fera par une équipe 
de hauts fonctionnaires (le sous-minis- 
tre de l’Éducation et iiossiblement le se
crétaire du Conseil du trésor) qui iront 
écouter les demandes des enseignants, 
les analyseront et feront rapport au con
seil des ministres.

Cette reprise prochaine des pourpar
lers est possible mamtenant que le dos
sier des affaires sociales semble réglé, 
ce qui était clairement la pnorité pour 
le gouvernement Toutefois, on ne veut 
pas donner l’allure des négociations à 
cette rencontre du fait que la CEQ se 
trouve en situation d’illégahté Le con
seil des ministres aura a évaluer au
jourd’hui s’il est possible d’engager de 
véritables négociations Notons qu’au
cun délai n’est fixé quant au temps que 
la grève pourrait durer avant que le 
gouvernement n’mtervienne par le biais 
d’une loi spéciale

La reprise de pourparlers n’est pas 
étrangère par ailleurs aux conditions 
que le Front commun posait pour la le
vée du mot d’ordre dans le secteur hos
pitalier Prise au dépourvu par la re
prise de la négociation avec la FAS di
manche, la CEQ obtenait de ses parte
naires «de lier la recommandation d’une 
éventuelle hypothèse de règlement dans 
les affaires sociales à l’ouverture de ta
bles de négociations pour les autres 
groupes»
_ Quant aux propositions qui pourraient 
être faites à la CEQ par le gouverne
ment, un porte-parole du gouvernement 
indiquait hier qu’elles étaient encore 
plus mince que ce qui avait été offert à 
la FAS Le point de départ en sera la 
proposition générale de règlement of
ferte par le premier ministre il y a 10 
jours On proposait notamment un mo
ratoire d’un an sur les nouvelles règles 
de rémunération des enseignants mis en 
dispombihté

Les dirigeants de la CEQ ont apporté 
des explications un peu confuses de 
cette phrase laconique Les diverses 
instances du Front commun, ont-ils dé
claré, se sont engagées, en évaluant la 
proposition de reglement aux affaires 
sociales, à ne formuler de recomman
dation positive que si le gouvernement 
acceptait une reprise des négociations à 
la table des commis.sions scolaires, des 
cégeps et de la fonction publique U ne 
fois cette reprise assurée, les autres 
groupes du Front commun auraient re
trouvé leur liberté d’accepter l’entente 
et de mettre fin à la grève Dans une 
telle éventualité, la CEQ se serait par 
contre retrouvée seule avec les ensei
gnants de cégeps de la CSN pour affron 
ter le gouvernement

Au moment d’aller sous presse, rien 
n’avait encore été conclu hier sur la le- 
prise des négociations pour les ensei
gnants des commi.ssions scolaires et des 
cégeps Le porte-parole de la partie pa 
tronale, M Lucien Bouchard, devait 
rencontrer en soirée le représentant de 
la CEQ, M Gilles Lavoie, et discuter des 
modalités d’une éventuelle reprise des 
négociations Le gouvernement n’a pas 
infirmé ce renseignement, et a plutôt 
laissé entendre qu’il n’y avait qu’une 
condition à la reprise des négociations 
la suspension de la grève M Charbon
neau a affirmé hier qu’il n’avait jamais 
entendu parler de cette condition Si elle 
existe, a-t-il précisé, les diverses instan
ces de la centrale l’évalueront et feront 
connaître leur décision

On croit savoir cependant que le gou
vernement s’apprête à proposer une 
rencontre entre les dirigeants de la 
CEQ et ceux du ministère de l’Éduca
tion, à laquelle ne seraient pas conviés 
les membres de l’équipe gouvernemen 
taie de négociations

M Charbonneau a soutenu hier que 
les revendications de sa centrale ne re- 
irésentaient pas des millions de dollars 
1 s’agit, a-t-il dit, de récupérer de l’em

ployeur les pouvoirs qu’il s’est arrogé au 
chapitre de la gestion du personnel 
Cela ne coûte rien, maintient M Chai- 
bonneau, sinon que le gouvernement 
mette fin à sa cnse d’autoritarisme II y 
a d’autre part toute la question liée à 4a 
charge de travail qui implique un cer
tain montant

De l’effritement du Front commun, le 
président de la CEQ refuse de parler 
Tout règlement, pour n’importe quel 
groupe, représente une réussite du 
Front commun, dit-il Ce mouvement 
représente une structure souple qui a 
réussi des débrayages en escalade et 
qui peut obtenir des règlements étalés 
dans le temps, soutient-il

4 Hôpitaux
ont été très serrés Seulement 30% des 
employés ont pu rentrer hier matin 
avec l’aide de la pohce qui avait été ap
pelés sur les üeux. Au quart de 16 h, seu
lement 35 personnes se sont présentées 
au travail sur les 100 qu’on attendait 
«Nous avons un minimum de ressour
ces, ce qui n’était pas le cas dans la 
journée, note M Jacques Charbonneau, 
agent de commumcations à l’hôpital No
tre-Dame La situation n’a encore rien 
d’alarmant, mais pouirait facilement le 
devenir » Il restait encore à l’hôpital, 
hier en fin d’après-midi, 575 malades. 
Tous les repas de la journée ont été ser
vis à temps L’urgence et quelques cli
niques speciahsées sont demeurées ou
vertes

La direction de l’hôpital tient toute
fois à rappeler aux membres de son per
sonnel que tous sont tenus de se présen
ter à leur travail en raison de l’injonc- 
tion ordonnée par le juge Maurice La- 
gacé «Tous ceux qui ne se présentent 
pas à leur poste sont dans l’illégalité», 
récise le directeur général de cet éta- 
lissement, M Marcel L’Abbé, qui ne 

peut dire pour l’mstant quelles mesures 
disciplinaires seront prises à l’endroit 
de ceux qui transgresseront la loi. Il 
suggère aux travailleurs de l’hôpital qui 
veulent entrer, de se retrouper a l’exté
rieur de l’urgence oû des mesures ont 
été prises pour assurer l’accès aux 
lieux

Dans cet hôpital où le taux de sohda- 
rité est fort, comme à l’hôpital Saint- 
Luc, il a fallu l’intervention de la pohce 
pour faire entrer les infirmières et le 
personnel qui avaient rejeté la grève, 
mais dans l’ensemble, les incidents mi
neurs n’ont rien de dramatique Au cen
tre hospitalier Saint-Luc, les lignes de 
piquetage se sont énormément resser
rées en Tin d’après-midi, remarque l’a
gent de commumcations, Mme Line Da
ms. Les mfirmières ont respecté la hgne 
de piquetage et seules celles inscrites à 
la liste syndicale des services essentiels 
sont entrées au travail Aucun des em
ployés inscrits sur la liste des services 
essentiels de la FTQ ne sont entrés au 
quart de 16 h.

Toutefois, une dizame de membres de

Au Conseil scolaire de l’île de Montréal

$4.5 millions sont affectés 
à des élections incertaines

E

E

par Jean-Pierre Proulx
Le Conseil scolaire de l’île de Mon

tréal (CSIM) a voté hier soir, en grom
melant contre le ministère de l’Éduca
tion, un budget de près de $4.5 milhons 
en vue des prochaines élections scolai
res prévues par la loi de l’Instruction 
pubhque pour le 13 juin procham

«Nul n’ignore, a déclaré le président 
du CSIM, M Jacques Mongeau, que ces 
élections pourraient ne pas avoir lieu 
advenant que l’Assemblée nationale en
dosse les propositions contenues dans le 
Livre blanc sur la restructuration sco
laire Il n’en reste pas moins que la loi 
sur l’Instruction publique n’a pas été 
modifiée à ce jour et que nous devons 
mettre en branle toutes les opérations 
prescrites par la loi qui sont rattachées 
à une élection scolaire»

M Mongeau n’a pas caché que le 
CSIM voulait, en votant ce budget, «in
citer le ministère à dévoiler ses inten
tions» Il serait inacceptable, a-t-il dit, 
que près de 4,000 recenseurs sillonnent 
toutes les portes de l’île de Montréal à 
compter du 26 février prochain et que, 
quelques jours ou quelques semaines 
plus tard, le gouvernement fasse savoir 
a la population qu’elle a perdu le droit 
fondamental d’exercer son droit de veto 
en éducation»

«En plus d’un gaspillage éhonté des 
fonds public», a conclu M Mongeau, 
«cette omission du ministère de dévoi
ler clairement ses intentions constitue

rait, à nos yeux, un manque de respect 
évident envers la population de Mon
tréal»

Le Ministère de l’Éducation participe 
généralement au financement des élec
tions scolaires Le CSIM l’a du reste m- 
vilé en novembre dernier à faire con
naître ses mtentions à cet égard mais il 
n’a pas à ce jour daigné accuser récep
tion de la lettre du CSIM

Au moment du vote, M Pierre Lé- 
garé, un membre nommé par le mims- 
tre de l’Éducation, s’est abstenu en pré
cisant qu’il «avait l’intime conviction 
que les élections n’auraient pas lieu» 
Mme Lise Lajeunesse, aussi nommée 
par le ministre, a fait de même.

D’autre part, le CSIM a résolu de 
faire savoir au ministre de l’Éducation 
que «le conseil considérerait inexpli
cable et injustifié que l’on soustraie à sa 
gestion et à celle de ses partenaires une 
portion quelconque de l’enveloppe bud
gétaire globale destinée aux d^enses 
d’mvestissement»

En prenant connaissance des règles 
budgétaires de 1983-1984 que le MEQ a 
soumises récemment aux commissions 
scolaires et au CSIM pour consultation, 
on a en effet constate «qu’une portion 
importante de l’enveloppe globale d’in
vestissement historiquement consentie 
au Conseil est placée sous la juridiction 
de la Direction régionale de Montréal»

En outre, l’enveloppe du Conseil, qui 
devrait normalement se situer à près de

$16 milhons en 1983-1984, serait réduite à 
environ $111 milhons, la Direction ré
gionale conservant environ $4 6 milhons 
pour des projets de transformation, 
$95,000 pour l’adaptation scolaire et 
$91,750 pour l’éhmmation des barrières 
architecturales

«Le MEQ, d’exphquer M. Pierre Tou- 
gas, conseiller cadre adjoint à l’équi
pement, sous prétexte de considérer la 
région de Montréal au même titre que 
toutes les autres régions de la provmce, 
fait fl d’un important geste de décentra- 
hsation qu’il a posé il y a déjà sept ans 
Sous prétexte d’umformisation, le MEQ 
propose un système centrahsaleur, in
cohérent, inapplicable au moment 
même ou le projet de restructuration 
prône l’autonomie du pouvoir local».

Toutefois, d’après les explications 
fournies par le président, M. Mongeau, 
le ministre et le sous-ministre de l’É
ducation ne seraient pas totalement au 
courant des projets de leurs fonction
naires en la matière

Enfin, le CSIM a approuvé hier soir 
cmq projets de construction d’écoles se
lon les priorités suivantes: une école 
primaire à Rivière-des-Prairies 
(CECM), une école secondaire à Hud
son (c.s. Lakeshore), une école secon
daire à Rivière-des-Prairies (CECM), 
une école primaire à l’île Bizard (c a 
Baldwin-Cartier) et enfin une dermère 
école primaire à Rivière-des-Praines 
(CECM)

Le RCM accuse Drapeau de 
le faire languir avec mépris
par Alain Duhamel

Les élus du Rassemblement des ci
toyens et citoyennes de Montréal 
(RCM) interprètent le retard que met 
l’administration municipale à leur ac
corder des moyens de travail comme un 
ge.ste de mépris à leur égard qui n’a 
(l’autre fin que celle d’étouffer l’opposi- 
lion à l’hôtel de ville.

Dès le début de l’assemblée du con
seil municipal, hier, les élus du RCM ont 
soulevé un long débat, invoquant une at
teinte à leur privilège et affirmant que 
l’absence de moyens les empêchait 
d’accomphr correctement leur travail. 
«L’administration du Parti civique 
maintient toujours l’attitude de mau
vaise volonté et de mépnsavec laquelle 
elle a toujours traité l’opposition à, a dé
claré le leader parlementaire du RCM, 
M Jean Roy

Au lendemain des élections munici
pales, les 15 élus du RCM formulaient 
aupièsdu maire de Montréal une re
quête dans le but d’obtenir un budget de

ce syndicat ont réussi, à titre mdividuel, 
à pénétrer à l’intérieur de rétablisse
ment «Ce sont ces employés cadres qui 
vont suppléer pour les employés de la 
FTQ qui n’assument pas les services es
sentiels», note Mme Dams ajoutant que 
«pour le moment, on réussit à tenir le 
coup» Il restait encore à cet hôpital en 
fin de journée, hier, 480 cas lourds La 
du ection a demandé aux employés qui 
ont travaillé dans la journée, hier, de 
fau'e du temps supplémentaire pour ser
vir le repas du soir aux patients. Il sem
ble que la réponse a été positive

À l’hôpital Maisonneuve-Rosemont, la 
hgne de piquetage s’est aussi resserrée 
pour l’arrivée du quart de 16 h, mai: 
comme le matin, cent pour cent des in
firmières sont rentrées au travail il a 
fallu, toutefois, dans les deux cas, l’in
tervention de la pohce. Si les infirmiè
res étaient toutes à leur poste, en revan
che, les services en ahmentation, buan- 
dene, entretien ménager, accueü, et au
tres, ont été lourdement touchés «Les 
syndiqués ont fourni des services essen
tiels, mais cela se hmite à peu», précise 
l’agent de communications, Mme Lise 
Chevalier Les cadres ont participé au 
maintien des services aux Wnéficiaires 
L’urgence est demeurée ouverte ainsi 
que les cümques spéciahsées comme la 
chmque d’oncologie, celle des grossess- 
ses à risques élevés et celle pour les 
anti-coagulants «La situation n’est pas 
dramatique pour l’instant, mais dans 
deux ou trois jours, cela pourrait de
venir critique», affirme le porte-parole 
de ce centre hospitaher

Dans un communiqué envoyé aux 
médias, la Fédération des affaires so
ciales (CSN) a dénoncé «le geste sur
prenant du Centre de coordination des 
urgences de Montréal qui a fermé trois 
urgences dans autant d’hôpitaux qm n’a- 
vaient pas leur mandat de grève et qui 
étaient opérationnels (Lakeshore, Hô
tel-Dieu et Montréal Général)» Or, 
après vérification auprès de ces trois 
centres hospitaliers, les services d’ur
gence sont demeurés ouverts toute la 
journée d’hier et l’étaient encore au mo
ment de notre appel vers 18 h. «Il n’est 
aucunement question de fermer l’ur
gence», ont affirmé les porte-parole de 
ces établissements

4 Reagan
gan (NDLR non-déploiement des nou
velles fusées de l’OTAN contre le retrait 
de toutes les fusées de portée intermé
diaire soviéticiues braquées sur l’Eu
rope) et une réponse directe aux pro
positions soviétiques de M Andropov le 
21 décembre dernier, précisées par le 
ministre des Affames étrangères, M. An
drei Gromyko, à Bonn du 16 au 19 jan
vier dernier

Le président américain, comme le 
souhaitait le chancelier Helmut Kohl — 
qui voit ainsi renforcer sa position à 
cinq semaines des élections du 6 mars 
en RFA — a proposé à M Andropov que 
le problème des euromissiles soit réglé* 
au sommet», si ce dernier le souhaite. 
Le chef de l’exécutif américain a donné 
l’assurance que les Etats-Ums «n’épar
gneront aucun effort pour aboutir a un 
accord loyal et raisonnable».

La lettre ouverte, notent encore cer-

recherche, un bureauprivé dans l’hôtel 
de ville, des téléphones et des services 
de soutien technique Après deux mois 
et demi d’attente, ils esmiment que l’m- 
suffisance de progrès dans cette affaire 
ne peut être que le résultat de la mau
vaise volonté

Dans une lettre qu’il transmettait au 
RCM la semaine dernière, le maire de 
Montréal, M Jean Drapeau, rappelle 
qu’il a confié à un avocat de la Ville la 
tâche de recueillir tous les renseigne
ments sur les coûts, les usages dans 
d’autres parlements et conseils muni
cipaux et les exigences des lois munici
pales québécoises.

«C’est pour permettre de faire avan- 
cerles choses le plus rapidement pos
sible que nous n’Avons pas §ardé m ^ur 
mon cabinet, ni pour celui d’aucun de 
mes collègues, l’exclusivité du dossier. 
Je suis heureux de constater, écrit M. 
Drapeau, que nous sommes en ce mo
ment plus avancés à ce sujet que je 
n’aurais pensé l’être»

Le maire ne fixe cependant aucun

tams observateurs, semble mdiquer une 
certaine souplesse américaine dans les 
négociations de Genève sur les armes 
eurostratégiques.

Et ce, en dépit de positions (hamétra- 
lement opposées au départ — rejet par 
Moscou de l’option zéro américaine, et 
refus de Washington d’accepter un « 
monopole» soviétique sur les armes eu
rostratégiques — à la suite de la pro
position de Moscou de conserver autant 
de fusées eurostratégiques que les for
ces de frappe française et bntanmque

Le vice-président Bush, en annonçant 
ces propositions américaines, va indis
cutablement renforcer la position des 
Etats-Unis dans la guerre psycholo
gique Est-Ouest, estiment enfin les ob
servateurs, avant ses entretiens aux 
Pays-Bas et en Belgique, deux pays qui 
n’ont pas encore accepté défmitivement 
le déploiement sur leur temtoire des fu
sées de l’OTAN

Voici le texte intégral de la lettre ou
verte du président Reagan lue hier soir 
à l’issue d’un dîner officiel à l’hôtel In- 
tercontmental

« Les négociations entre représen
tants des gouvernements américain et 
soviétique ayant pour objectif un ac
cord sur le contrôle des armes nucléai
res de moyenne portée viennent de re
prendre, nous avons proposé aux Sovié
tiques, et continuerons (le le faire, d’ap
prouver l’interdiction totale aussi bien 
de leurs fusées nucléaires basées au sol 
de moyenne portée que de celles que 
nous voulons déployer pour contre-ba- 
lancer leur réarmement.

C’est dans cet eapnt que j’ai demandé 
au vice-président Bush de faire dans la 
ville où l’Est et l’Ouest se rencontrent 
(NDLR Genève) la proposition sui
vante au secrétaire général soviétique 
Andropov, que lui et moi-même nous 
rencontrions où et quand il le voudra, 
pour signer un accord qui garantisse 
que toutes les armes nucléaires de 
moyenne portée américaines et sovié
tiques basées au sol disparaissent de 
cette planète

4 Richesse
Suite de la page 13

La réforme d’une société doit s’ins
pirer des valeurs qui touchent d’abord 
l’mdividu. Un système, quel qu’il soit, ne 
vaudra toujours que ce que valent les 
membres qui le composent. Une grande 
partie de nos problèmes viennent peut- 
etre de ce désastreux phénomène de m- 
vellement par le bas qui afflige actuel
lement les sociétés occidentales

Le système économmue dans lequel 
nous vivons, malgré ses failles que nous 
reconnaissons pleinement, dont le chô
mage, a donné jusqu’à maintenant aux 
Canadiens un mveau de vie enviée dans 
toutes les parties du monde, amsi qu’un 
système d’assistance et de sécurité so
ciale qui fait également l’envie de bien 
des pays II serait important, avant de le 
discréditer indûment, de comparer les 
résultats qu’il a offert aux Canadiens 
avec ceux obtenus dans d’autres condi
tions, ailleurs.

Le dialogue c’est beau, c’est excel
lent' mais il ne faudrait pas le rendre 
dès le départ difficile par des analyses 
qui bloquent la commumcation.

échéancier mais se propose, une fois ce 
travail terminé, d’en soumettre le rap
port à un comité des trois partis politi
ques du conseil

PourM Nick Auf Der Maur, leader 
du Groupe d’action municipale (GAM), 
toute cette affaire, beaucoup trop ins
pirée d’une conception strictement par
lementaire, se réglerait mieux si le con
seil constituait une commission chargée 
d’étudier non seulement les moyens de 
l’opposition, mais aussi lefonctionne- 
ment et la composition du conseil. Par 
comparaison avec d’autres conseils mu- 
mcipaux dans desvilles plus populeuses, 
le conseil de Montréal, avec 58 élus de
meure leplus gros.

Les élus du RCM avaient d’autres 
motifs de plainte Vendredi dernier, en 
fin d’après-midi, près du tiers des dos
siers phévus à l’ordre du jour de l’as
semblée ne leur était pas encore dispo- 
mble. Le maire de Montréal a contredit 
cette affirmation et a déposé une lettre 
du greffier de la Ville selon laquelle seu
lement quatre des quelques 130 dossiers 
inscrits à l’ordre du jour n’étaient pas 
dispombles en temps utile.

Au cours du débat sur le budget, en 
décembre dermer, une dizaine de chefs 
de service delà ViUe n’ont pu comparaî
tre et répondre aux questions des con
seillers mumcipaux, faute de temps Les 
élus du RCM souhaitaient les faire re
venir en janvier

M. Pierre Lorangé, vice-présidentdu 
comité exécutif, évoquant un arrange
ment conclu avec l’opposition à propos 
duquel il subsiste manifestement un 
malentendu, n’a pas voulu s’engager à 
faire comparaître ses chefs de service. 
Seule l’Association montréalaise d’ac
tion récréative et culturelle (AMARC), 
responsable de l’exploitation de Terre 
des homes, devra comparaître devant le 
conseil pour défendre son budget. Le 
Parti civique et le RCM s’étalent enten
dus à ce sujet.

Avec deux bonnes heures de retard, 
le conseil a pu entreprendre la période 
des questions et s’engager dans l’étude 
des premers articles de l’ordre du jour. 
C’est ainsi que le président du comité 
exécutif, M. Yvon Lamarre, a confinmé 
la mise en veilleuse du programme de 
revitalisation des rues commerçantes. 
L’administration municipale entend 
consolider son activité dans les rues où 
ele a lancé un programme de revitali
sation et attenddra, pour toutes les au
tres, la concusion de ses analyses sur 
l’activité commerciale avant de se re
mettre en marche.

Le Conseil poursmt son assemblée ce 
soir.

1er février
par la PC ei l’AP

1981: le gouvernement polonais ac
cepte finalement de négocier avec le 
syndical des agriculteurs Solidarité 
annule une grève générale prévue 
pour le lendemam,

1979; l’ayatollah Khomeim retourne 
en Iran après plus de 14 ans d’exü, 

19S8; Le pape Paul VI rappelle que 
la règle du célibat des prêtres ne peut 
en aucun cas être abandonnée ni 
même discutée,

1966; décès du comédien améncam 
Buster Keaton,

1958: l’Égypte et le Soudan consti
tuent la République arabe urne,

1946: le sociabste norvégien TiVgve 
Lie devient le premier secrétaire-gé
néral de l’Organisation des Nations 
urnes,

1922: la Conférence de Washington 
approuve les traités Umitant la guerre 
sous-manne et l’utibsation des gaz to
xiques,

Î998; le roi Carlos 1er du Portugal 
et le prince héntier sont assassinés à 
Lisbonne, Manuel II monte sur le 
trône,

1896. la Crète se révolte contre la 
Turquie,

1854: l’édifice du Parlement à Qué
bec est la proie des flammes,

1799: rile Saint-Jean devenait l’ile 
du Pnnce-Édouard,

1793: la France déclare la guerre à 
l’Angleterre et à la HoUande 

Il est né un 1er févner le chanteur 
russe Feodor Chaliapine (1873-1938)


